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Présentation de Bruxelles Environnement – Région de Bruxelles-Capitale – 
Belgique 
 
En tant qu’administration, Bruxelles Environnement (BE) et plus précisément la sous-division 
Gestion Intégrée des Sols a pour mission d’informer et d’accompagner les entreprises et les 
particuliers dans le but de faire respecter la législation en matière de sols pollués en Région 
bruxelloise. Pour ce faire, la sous-division est composée de 34 agents qui mettent à jour 
l’inventaire de l’état du sol, délivrent des attestations du sol ou des dispenses d’obligations, 
remettent des avis techniques sur des rapports d’études de sol et contrôlent les travaux de 
terrain, octroient des primes, suivent la mise en conformité aux nouvelles normes des stations-
service, réalisent des études et des travaux de traitement aux frais de Bruxelles Environnement 
dans le cadre du traitement public, mettent en place des fonds sectoriels d’assainissement (Bofas, 
Promaz) et supervisent leur fonctionnement,… 

Parallèlement à cela, la sous-division Gestion Intégrée des Sols développe des valeurs bien plus 
profondes que la simple application de la législation sol. En effet, Bruxelles Environnement dans 
son ensemble veut être le moteur d’une ambition environnementale forte pour la Région tout en 
se montrant à la hauteur des enjeux socio-économiques en lien avec les thématiques couvertes 
par l’administration. 

Tout d’abord, nous sommes très soucieux de donner un service à la population, et plus 
particulièrement un service de qualité. Nous sommes une administration publique mais nous 
n’avons pas peur d’utiliser le terme d’ « orientation client ». Tout simplement parce que nous 
sommes désireux d’accompagner les titulaires d’obligations à travers leurs démarches. Nous 
sommes tous ici conscients que des personnes se retrouvent du jour au lendemain dans une 
situation qu’elles ne maîtrisent pas. Nous estimons que notre rôle c’est de les aider et de les 
informer. 

Afin d’honorer toutes ces promesses, nous avons une équipe, une stratégie et des outils qui 
permettent un travail de qualité qui est efficace et fiable. 

Enfin, nous évaluons nos actions à travers nos résultats tout en prenant en compte le retour de 
nos clients et nos partenaires. 
 

Consciente du fait que la gestion des sols pollués, à elle seule, ne suffit pas pour rendre les sols 
sains et plus aptes à rendre un maximum de services écosystémiques à la population, la sous 
division Gestion Intégrée des Sols a lancé en 2019 la stratégie Good Soil. Celle-ci a pour but de 
s’occuper de l’ensemble des dégâts subis par les sols (compaction, érosion, imperméabilisation, 
perte de matière organique et de nutriments,…), de préserver les sols vivants et de restaurer les 
sols dégradés pour remplir un maximum de services écosystémiques (nature, agriculture, gestion 
de l’eau et climat) et d’intégrer la qualité du sol dans les projets d’aménagement du territoire sur 
base du principe « le bon sol pour le bon usage ». 

 
De plus amples informations sur Bruxelles Environnement sont également disponibles sur son site 
Web : www.environnement.brussels 
 
Dr. Saïd El Fadili 
Directeur de la sous-division Gestion Intégrée des Sols 

https://environnement.brussels/thematiques/sols/good-soil
http://www.environnement.brussels/
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Présentation d’IMPEL 

Le réseau de l'Union européenne pour la mise en œuvre et l'application du droit de 
l'environnement (IMPEL) est une association internationale à but non lucratif regroupant les 
autorités environnementales des États membres de l'UE, des pays adhérents et candidats à 
l'Union européenne et des pays de l'EEE. L'association est enregistrée en Belgique et son siège 
social est à Bruxelles, Belgique. 

L'IMPEL a été créé en 1992 sous la forme d'un réseau informel de régulateurs et d'autorités 
européennes concernés par la mise en œuvre et l'application du droit de l'environnement. 
L'objectif du réseau est de créer l'élan nécessaire dans la Communauté européenne afin de 
progresser dans l'application plus efficace de la législation environnementale. L’essentiel des 
activités de l’IMPEL concerne la sensibilisation, le renforcement des capacités et l’échange 
d’informations et d’expérience sur la mise en œuvre, l’application et la collaboration 
internationale en matière d’application ainsi que la promotion et le soutien de la praticabilité et 
de l’applicabilité de lé législation environnementale européenne. 

Au cours des dernières années, l'IMPEL est devenue une organisation importante et reconnue, 
mentionnée dans un certain nombre de documents législatifs et politiques de l'UE, par exemple le 
7e programme d'action pour l'environnement et la recommandation sur les critères minimaux 
pour les inspections environnementales. 

L'expertise et l'expérience des participants au sein de l’IMPEL font que le réseau est 
particulièrement qualifié pour travailler sur les aspects techniques et réglementaires de la 
législation environnementale européenne. 

Des informations sur le réseau IMPEL sont également disponibles sur son site web à l'adresse 
suivante :www.impel.eu 

Suggested citation:
Falconi M. et al. (2022), Rapport sur l'extraction des vapeurs du sol (EVS). IMPEL, COMMON 
FORUM, EIONET, NICOLE report no 2020/09 EVS FR, 302 pages. Brussels, ISBN 
978-2-931225-12-7

http://www.impel.eu/


4 
 

Titre du rapport : 
Rapport sur l'extraction des vapeurs du sol (EVS) 

Numéro du rapport : 
2020/09 EVS FR 

Rapport adopté lors de la réunion de l'assemblée générale de 
l'IMPEL : 
28-29 juin 2022, Paris (France) 

Nombre total de pages : 
302 

Rapport : 50 pages 
Annexe : 252 pages 

Gestionnaires de projet : 
Marco Falconi (IT)   IMPEL    ISPRA 
Dietmar Müller-Grabherr (AT)  Common Forum  Umweltbundesamt AT 
Frank Swartjes (NL)   EIONET WG Contamination RIVM 
Tomas Albergaria (PT)   NICOLE    Instituto Politécnico do Porto 
 
Auteurs : 
Dietmar Müller-Grabherr (AT)  Common Forum  Umweltbundesamt AT 
Tomas Albergaria (PT)   NICOLE    Instituto Politécnico do Porto 
Francesca Benedetti (IT)  IMPEL    MITE (Consultant) 
Said El Fadili (BE)   IMPEL    ENVIRONNEMENT BRUSSELS 
Marco Falconi (IT)   IMPEL    ISPRA 
Federico Fuin (IT)   IMPEL    ARPAV 
Gabriella Grima (MT)   IMPEL    ERA 
Dirk Krebs (DE)    IMPEL    REGIERUNGSPRÄSIDIUM DARMSTADT 
Christina Pisani (MT)   IMPEL    ERA 
Alex Plows (UK)    IMPEL    CYFOETHNATURIOLCYMRU 
Andrea Sconocchia (IT)   IMPEL    ARPA UMBRIA 
Asa Valley (SE)    EIONET WG Contamination NATURVÅRDEVSRKET 
 
Contributeurs à l'annexe 1 ISCO : 
Federico Caldera (IT)  MARES 
Simone De Fazio (IT)  GOLDER ASSOCIATES 
Boris Devic-Bassaget (FR) SUEZ RR IWS REMEDIATION FRANCE 
Paola Canepa (IT)  ARPA LOMBARDIA 
Massimiliano Confalonieri (IT) ARPA LOMBARDIA 
Sophia Dore (US)  GHD 
Alain Duchene (BE)  HAEMERS TECHNOLOGIES 
Daniela Fiaccavento (IT) ARPAV 
René Filion (US)   GHD 
Jan Haemers (BE)  HAEMERS TECHNOLOGIES 
Aline Jordens (BE)  HAEMERS TECHNOLOGIES 
Angela Rosa Marin (IT)  ARPA LOMBARDIA 
Valter Meda (IT)  ARPA LOMBARDIA 
Davide Menozzi (AU)  GHD 
Paola Panzeri (IT)  ARPA LOMBARDIA 
Mathieu Petitjean (BE)  HAEMERS TECHNOLOGIES 
Sara Puricelli (IT)  ARPA LOMBARDIA 
Jean Rhone (FR)  HAEMERS TECHNOLOGIES 
Diego Ricci (IT)   ARPA LOMBARDIA 



5 
 

Hatem Saadaoui (BE/TN) HAEMERS TECHNOLOGIES 
Luca Sacilotto (IT)  RAMBOLL 
Valentina Sammartino (IT) ARPA CAMPANIA 
Hadas Sharon (IL)  LUDAN ENVIRONMENTAL TECHNOLOGIES 
Ewa Szczebak (PL)   ARCADIS 
Corrado Thea (IT)  GOLDER ASSOCIATES 
Aldo Trezzi (IT)   RAMBOLL 
Mathieu Vion (FR)  SUEZ RR IWS REMEDIATION FRANCE 
 
Reviewers: 
Federico Caldera (IT)  MARES 
Craig Cox (US)   COX COLVIN & ASSOCIATES 
Mathieu Petitjean (BE)  HAEMERS TECHNOLOGIES 
 
Traducteurs: 
The subdivision Integrated Soil Management of Brussels Environment 
Résumé analytique 

Mots-clés 
Extraction des vapeurs du sol, Assainissement durable, Sol, Eaux souterraines, Politique des sols, 
Assainissement, Environnement, Zéro artificialisation nette, Pollution, Sites pollués, Contamination, 
Sites contaminés, Surveillance, Essai sur le terrain. 
 
Groupes visés 
Autorités compétentes pour l'approbation, l'application et la surveillance des technologies 
d'assainissement, exploitants industriels, agences de protection de l'environnement, organismes de 
protection de la nature, inspections environnementales, surveillance de l'environnement et instituts 
de recherche, universités techniques, associations environnementales, ONG, compagnies 
d’assurance et associations, consultants en environnement. 
 
Dans le cadre de son programme de travail 2020, le réseau IMPEL a mis en place ce projet 
Assainissement des Eaux et des Sols (2020/09), concernant les critères d'évaluation de l'applicabilité 
des technologies d’assainissement. 
Le projet Assainissement des Eaux et des Sols prend les définitions et étapes clés de l’application des 
technologies d’assainissement comme tremplin et se concentre sur les procédures techniques en lien 
avec les technologies d’assainissement. L’objectif final du projet est de produire un document 
prouvant les critères d’évaluation de la proposition d’application des technologies d’assainissement, 
d’en comprendre l’applicabilité, ce qu'il convient de faire lors des essais sur le terrain et portant sur 
l’application à grande échelle. L'annexe 1 présente un certain nombre d'études de cas qui peuvent 
aider le lecteur à anticiper les problèmes qu'il pourrait rencontrer et à voir si la solution proposée 
s'applique à son site, sachant que chaque site contaminé est différent des autres et qu'une approche 
spécifique au site est toujours nécessaire. 
L'objectif du projet Assainissement des Eaux et des Sols pour les années 2020 et 2021 était de se 
concentrer sur deux technologies d'assainissement, l'oxydation chimique in situ et l'extraction de 
vapeur du sol. 
Enfin, le projet « Assainissement des Eaux et des Sols » entend contribuer à promouvoir l'application 
de technologies d'assainissement in situ et sur le terrain pour les sols et les eaux souterraines, et 
moins l'application des techniques d’élimination des sols pollués (« Dig & Dump ») et de pompage-
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traitement (« Pump & Treat »), qui sont largement utilisées en Europe mais ne sont pas durables à 
moyen et long terme. Le sol et l'eau sont des ressources naturelles et, lorsque cela est 
techniquement possible, ils doivent être récupérés et non gaspillés. 
Remerciements 
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Clause de non-responsabilité 
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soutien de réseaux partenaires intéressés par la gestion des sols contaminés. Rédigé et révisé par une équipe 
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connaissances entre les pays et régions d'Europe. Il vise le soutien à une entente commune concernant les 
potentiels de la technologie d'assainissement spécifique qu'il cherche à promouvoir. 
 
Le contenu rapporté ici est basé sur une bibliographie pertinente, l'expérience des auteurs et les études de cas 
recueillies. Le document peut ne pas être exhaustif dans toutes les situations dans lesquelles cette technologie 
a été ou sera appliquée. Les études de cas (voir annexe) sont des contributions volontaires reconnues. L'équipe 
d'auteurs n'avait pas pour tâche d'évaluer ou de vérifier les rapports d'études de cas. 
 
De même, certains pays, régions ou autorités locales peuvent avoir mis en place une législation, des règles ou 
des directives particulières pour encadrer les applications technologiques. Son applicabilité. 
 
Ce document n'est PAS destiné à servir de guide ou de document de référence MTD pour cette technologie. Les 
paramètres pédologiques, géologiques et hydrogéologiques des sites contaminés présentent une grande 
variabilité. C'est pourquoi une conception et une mise en œuvre adaptées à chaque site sont la clé du succès 
de l'assainissement des sites contaminés. Ainsi, toute recommandation signalée pourrait être appliquée, 
partiellement appliquée ou non appliquée. En aucun cas, les auteurs, les contributeurs, les réseaux impliqués 
ne peuvent être considérés comme responsables. 
  
Les opinions exprimées dans ce document ne sont pas nécessairement celles des membres individuels des 
réseaux soussignés. IMPEL et ses réseaux partenaires recommandent vivement aux personnes/organisations 
souhaitant appliquer la technologie dans la pratique de faire appel aux services de professionnels de 
l'environnement expérimentés. 
 
 
Marco Falconi - IMPEL 
Dietmar Müller Grabherr - FORUM COMMUN sur les terres contaminées en Europe 
Frank Swartjes - AEE EIONET WG Contamination 
Tomas Albergaria - NICOLE 
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Glossaire 

TERME DÉFINITION SOURCE            PARAGRAPHE 
« point de 
conformité » 

endroit (par exemple, le sol ou les eaux 
souterraines) où les critères d'évaluation doivent 
être mesurés et ne doivent pas être dépassés 

ISO EN 11074 3.4.5 

« contrôle de 
conformité ou de 
performance » 

enquête ou programme d'inspection, d'essai ou de 
surveillance continue pour confirmer qu'une 
stratégie d'assainissement a été correctement 
mise en œuvre (par exemple, que tous les 
polluants ont été éliminés) et/ou, lorsqu'une 
méthode de confinement a été adoptée, que 
celle-ci continue de fonctionner au niveau spécifié 

ISO EN 11074 6.1.5 

« contaminant »1 substance(s) ou agent(s) présent(s) dans le sol du 
fait de l'activité humaine 

ISO EN 11074 3.4.6 

« site contaminé »2 site où la contamination est présente ISO EN 11074 2.3.5 

« contamination » substance(s) ou agent(s) présent(s) dans le sol du 
fait de l'activité humaine 

ISO EN 11074 2.3.6 

« efficacité »3 <méthode d’assainissement> mesure de la 
capacité d'une méthode d’assainissement à 
atteindre une performance requise 

ISO EN 11074 6.1.6 

« émission » le rejet direct ou indirect de substances, de 
vibrations, de chaleur ou de bruit provenant de 
sources individuelles ou diffuses de l'installation 
dans l'air, l'eau ou le sol ; 

IED Art. 3 (4) 

« norme de qualité 
environnementale » 

ensemble des exigences auxquelles doit répondre, 
à un moment donné, un environnement donné ou 
une partie particulière de celui-ci, telles qu'elles 
sont définies dans le droit de l'Union ; 

IED Art. 3 (6) 

« coefficient de 
Henry » 

coefficient de partage entre l'air et l'eau du sol ISO EN 11074 3.3.12 

« méthode de 
traitement in situ » 
4 

méthode de traitement appliquée directement au 
milieu environnemental traité (par exemple sol, 
eaux souterraines) sans extraction de la matrice 
contaminée du sol 

ISO EN 11074 6.2.3 

« lixiviation »  dissolution et mouvement des substances 
dissoutes par l'eau 

ISO EN 11074 3.3.15 

                                                           
1 Cette définition ne suppose pas que les dommages résultent de la présence d'une contamination 
2 Cette définition ne suppose pas que les dommages résultent de la présence d'une contamination] 
3 Dans le cas d'une méthode basée sur un procédé, l'efficacité peut être exprimée en termes de concentrations résiduelles de polluants obtenues. 
4 Remarque : La norme ISO CD 241212 suggère comme synonyme : « technique (d'assainissement) in situ » [Note 1 de l'entrée : Une telle installation 
d'assainissement est installée sur place et l'action de traitement du contaminant vise à être appliquée directement sur le sous-sol.] ISO CD 24212 3.1 
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« polluant »  substance(s) ou agent(s) présent(s) dans le sol (ou 
les eaux souterraines) qui, en raison de ses 
propriétés, de sa quantité ou de sa concentration, 
entraîne des effets néfastes sur les fonctions du 
sol 

ISO EN 11074 3.4.18 

« pollution »  l'introduction directe ou indirecte, du fait de 
l'activité humaine, de substances, de vibrations, 
de chaleur ou de bruit dans l'air, l'eau ou le sol, 
susceptibles de nuire à la santé humaine ou à la 
qualité de l'environnement, d'entraîner des 
dommages aux biens matériels, de porter atteinte 
ou de nuire aux agréments et autres utilisations 
légitimes de l'environnement ; 

IED Art. 3 (2) 

« objectif 
d’assainissement » 

terme générique pour tout objectif, y compris 
ceux liés aux exigences techniques (par exemple, 
concentrations de contamination résiduelle, 
performances techniques), administratives et 
juridiques 

ISO EN 11074 6.1.19 

« stratégie 
d’assainissement »5 

combinaison de méthodes d'assainissement et de 
travaux connexes permettant d'atteindre les 
objectifs spécifiés en matière de contamination 
(par exemple, les concentrations résiduelles de 
polluants) et d'autres objectifs (par exemple, en 
matière d'ingénierie) et de surmonter les 
contraintes spécifiques au site 

ISO EN 11074 6.1.20 

« valeur cible de 
l'assainissement » 

indication de la performance à atteindre par 
l'assainissement, généralement définie comme un 
objectif lié à la contamination en termes de 
concentration résiduelle 

ISO EN 11074 6.1.21 

« zone saturée » zone du sol dans laquelle l'espace interstitiel est 
entièrement rempli de liquide au moment 
considéré 

ISO EN 11074 3.2.6 

« sol » couche supérieure de la croûte terrestre située 
entre le socle rocheux et la surface. Le sol est 
composé de particules minérales, de matières 
organiques, d'eau, d'air et d'organismes vivants ; 

IED Art. 3 (21) 

« gaz du sol » gaz et vapeur dans les espaces poreux des sols  ISO EN 11074 2.1.13 
« zone non 
saturée » 

zone du sol dans laquelle l'espace interstitiel n'est 
pas complètement rempli de liquide au moment 
considéré 

ISO EN 11074 3.2.8 

  

                                                           
5 Le choix des méthodes peut être limité par divers facteurs spécifiques au site, tels que la topographie, la géologie, l'hydrogéologie, la propension aux 
inondations et le climat 
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1 INTRODUCTION 

IMPEL, le réseau de l'Union européenne pour la mise en œuvre et l'application du droit de l'environnement, 
élabore, dans le cadre du projet Assainissement des Eaux et des Sols (WLR), une série de lignes directrices 
axées sur les technologies d'assainissement des sols et des eaux souterraines les plus courantes et les plus 
utilisées. Ces directives récapitulent les informations les plus récentes et les plus à jour sur ces technologies 
d'assainissement qui pourraient aider les différentes parties prenantes telles que les propriétaires de sites, la 
communauté environnante, les gestionnaires de projets, les entrepreneurs, les régulateurs et autres praticiens 
à comprendre toutes les informations émanant de chaque projet d'assainissement. Il se base sur des 
informations fournies par les contributeurs concernés, obtenues dans des sources scientifiques évaluées par 
des pairs et des rapports officiels. 
Le présent guide compile les connaissances les plus récentes sur l'une des technologies d'assainissement les 
plus fréquemment utilisées, l'extraction de vapeur du sol (EVS). 
 

1.1 Historique de l’EVS 

L'extraction des vapeurs du sol (technologies connexes telles que la ventilation du sol, la ventilation du sol in 
situ, l'extraction sous vide du sol ou l'extraction sous vide) est l'une des technologies d'assainissement du sol 
les plus utilisées [FRTR 2020]. Grâce à sa large utilisation au cours des dernières décennies, l’EVS est 
aujourd'hui une technologie acceptée, bien établie et efficace pour l'assainissement des sols contaminés par 
des composés organiques volatils (ou semi-volatils selon les sites) dans la zone non saturée (ou vadose) du sol 
[Suthersan 1999]. 
Un schéma typique d'un processus d’EVS est présenté à la figure 1.1. L’EVS utilise la haute volatilité des 
polluants pour les transporter en utilisant un flux d'air créé dans le sol par l'induction de conditions de vide 
générées par des souffleuses/pompes. Ce mouvement d'air/vapeur transporte les polluants vers des puits 
d'extraction qui les transfèrent vers des systèmes de traitement des effluents gazeux situés au-dessus de la 
surface où ils sont correctement récupérés ou traités. Les mécanismes de traitement les plus courants sont 
l'adsorption sur charbon actif et la destruction par oxydation catalytique ou thermique [EPA 2018, Soares 
2012]. 

L’EVS est une technologie d'assainissement polyvalente qui peut être appliquée seule, en se concentrant 
exclusivement sur la volatilisation et la récupération des polluants, ou combinée à d'autres technologies 
d'assainissement qui introduisent d'autres mécanismes d'élimination des polluants, tels que la biodégradation 
(par exemple, le sol ou « bioventing » et l’air ou « biosparging », lorsqu'elles sont appliquées respectivement 
aux zones non saturées et saturées) ou la désorption (l’EVS amélioré thermiquement, qui utilise des procédés 
de chauffage tels que la résistance électrique ou l'injection d'air chaud ou de vapeur pour augmenter le taux de 
volatilisation des polluants et faciliter l'extraction). Le flux d'air/vapeur que l’EVS crée dans la zone non saturée 
du sol favorise la volatilisation des polluants augmentant leur mobilité dans le sol ; et améliore le transport des 
polluants volatils vers les puits d'extraction [Suthersan 1999, EPA 2018]. Des débits d'air/vapeur plus faibles, 
comme ceux habituellement utilisés pour la ventilation du sol, favorisent la biodégradation des composés 
dégradables grâce à l'aération qui est améliorée dans la matrice du sol. 
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1.2 Applicabilité de l’EVS 

En ce qui concerne les propriétés du site, l’EVS est généralement efficace pour les sols perméables à teneur 
faible à modérée en matière organique et en humidité, et dont la profondeur par rapport aux eaux 
souterraines est comprise entre 2 et 30 mètres. 
Si l'on considère le type de polluants, l’EVS a démontré son efficacité pour les composés organiques volatils 
(COV) halogénés et non halogénés, son efficacité limitée pour les composés organiques semi-volatils (COSV) 
halogénés et non halogénés, certains polluants émergents (pas pour le 1,4-dioxane ou les substances per- et 
polyfluoroalkyles (PFAS)) et les carburants ; elle n'est pas applicable aux polluants inorganiques, aux 
radionucléides et aux munitions [FRTR 2020, EPA 2018]. 

 
 

Figure 1.1- Schéma EVS. 

1.3 Mise en œuvre de l’EVS 

La mise en œuvre d'un système EVS pour l'assainissement d'un site contaminé nécessite l'utilisation de 
turbines/pompes à faire le vide, l'installation de puits d'extraction (verticaux ou horizontaux) et de la 
tuyauterie de transfert respective qui seront responsables de l'extraction du contaminant du sol vers la surface 
pour un traitement ultérieur. Le traitement du flux d'air contaminé nécessitera la conception, la construction et 
le permis des installations et des équipements appropriés pour atteindre les objectifs de traitement des 
émissions afin de se conformer à la réglementation nationale/régionale. Si l'on considère l'expérience acquise 
en matière d'exploitation et de maintenance des EVS, leur efficacité se situe généralement entre 1 et 3 
ans[FRTR 2020].  
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2 DESCRIPTION DE LA TECHNIQUE 

2.1 Description générale du processus 

L'extraction de vapeur du sol (EVS) est une technologie in situ pour l'assainissement des sols contaminés dans 
la zone non saturée. Elle repose sur l'extraction des polluants volatils par « ventilation » (ou dépression) de 
cette zone. La condition préalable à une mise en pratique réussie est une perméabilité suffisante du sol. 

L’EVS peut être réalisée avec ou sans injection d'air. En cas d'absence d'injection d'air active, l'air frais pénètre 
dans le sol depuis l'atmosphère à travers la surface du sol. La circulation de l'air modifie l'équilibre chimique 
entre les différentes phases (gaz, eau interstitielle, particules du sol), ce qui favorise la volatilisation des 
polluants volatils des phases solides et/ou liquides. Les vapeurs extraites sont soumises à un traitement des 
effluents gazeux. 

L'ensemble du processus doit être contrôlé et géré par un système de surveillance cohérent (par exemple, les 
débits d'air, la concentration de polluants, la température, l'humidité) 

 

2.2 Dispositif technique et composants 

Le système de ventilation, qui sera installé sur place, se compose des principaux équipements de traitement 
suivants : 

- des puits d'extraction verticaux (ou horizontaux) (appelés « drains d'extraction ») pour accéder à la 
couche de sol contaminée 

- des puits (ou points) d'injection verticaux (ou horizontaux) pour renforcer/contrôler le flux d'air dans la 
zone à assainir et en particulier aux limites du site, avec des vannes (et des débitmètres) pour 
connecter tous les composants du système 

- Un séparateur de condensats ou un désembueur pour protéger le système de nettoyage contre 
l'humidité et les eaux souterraines mobilisées par le flux d'air 

- une unité de soufflage/d'aspiration (pour générer la pression négative nécessaire pour induire un flux 
de vapeur du sol vers les puits d'extraction) 

- un système de traitement des effluents gazeux (pour éliminer les polluants des vapeurs du sol 
extraites). 

Les mécanismes de traitement les plus courants sont l'adsorption sur charbon actif et la destruction par 
oxydation catalytique ou thermique. Un schéma typique d'un système EVS et de ses composants est présenté à 
la figure 2.1. Étant donné que les substances inflammables (par exemple l'essence) sont des polluants 
préoccupants, il est crucial de développer un plan de santé et de sécurité et d'envisager des restrictions 
concernant les technologies de traitement des effluents gazeux. 
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Figure 2.1 : Composants de l'installation EVS 

2.3 Traitabilité des polluants 

L'efficacité de l’EVS est généralement prouvée pour les composés organiques volatils (COV). Des applications 
spécifiques à un site et/ou en combinaison avec d'autres technologies, pour les composés organiques semi-
volatils (COSV), peuvent également convenir. En général, il est également nécessaire que les polluants ne 
soient pas fortement adsorbés à la phase solide des couches du sol. 

Les applications typiques sont les aromatiques (BTEX), les phénols, l'essence, les HC <12, les solvants chlorés 
(chloroforme, CV, DCM, DCA, DCE, TCA, TCE, TC, PCE) et les chlorobenzènes (à faible substitution). C'est 
pourquoi l’EVS est souvent appliqué sur les sites pétrochimiques, les stations-service, les ateliers/industries de 
métallurgie et de traitement des métaux (dégraissage et nettoyage à sec). 

Les facteurs déterminants dans l'application de l’EVS sont les propriétés des polluants, en particulier la 
répartition entre les phases, et le contexte géologique du site, notamment la stratigraphie et les propriétés des 
couches géologiques telles que la perméabilité, la porosité et l'hétérogénéité. 

Certaines caractéristiques des polluants sont très importantes pour l'efficience et l'efficacité du processus. La 
pression de vapeur d'un composé est la pression partielle de ce composé en équilibre avec son liquide (NAPL). 
Il s'agit donc d'une mesure de l'équilibre L-V. L’EVS convient aux substances dont la pression de vapeur est 
supérieure à 0,5 - 1,0 mmHg. Le point d'ébullition est lié à la pression de vapeur et détermine l'applicabilité ou 
non de l’EVS qui convient aux substances dont le point d'ébullition est inférieur à 250 - 300° C. La constante de 
Henry représente le rapport entre la concentration d'une certaine substance en phase gazeuse et de la même 
substance en phase aqueuse. L’EVS convient aux substances dont la constante de Henry est supérieure à 0,001 
atm m3 / mol. 

 

2.4 Prendre en considération le cadre géologique 

La géologie, la stratigraphie et les propriétés des couches du sol sont très importantes pour l'efficacité et 
l'efficience de l'application de l’EVS. Il est donc crucial de comprendre le cadre géologique du site pour 
développer un modèle conceptuel de site cohérent (voir chapitre 3.1). 
 
Parmi les propriétés du sol, les paramètres clés sont la porosité, la perméabilité, la teneur en eau (des pores) et 
l'hétérogénéité. La circulation de l'air dans les couches du sol se fait par les pores interconnectés du sol, de 
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sorte qu'une plus grande porosité augmente la circulation de l'air dans le sol. La présence d'eau dans les pores 
est un obstacle physique qui entrave la circulation de l'air. D'autre part, un taux d'humidité très faible 
détermine une adsorption plus forte de certains polluants dans le sol. 
 
La présence de zones caractérisées par une texture et une perméabilité sensiblement différentes peut régir le 
flux d'air et ainsi affecter le projet en provoquant des courts-circuits (par exemple, flux d'air préférentiels dans 
les zones d'inhomogénéité ou à proximité du puits d'aspiration). Le niveau de la nappe phréatique est un autre 
facteur important qui peut limiter la circulation de l'air. La dépression induite au niveau des puits d'extraction 
peut provoquer une élévation du niveau piézométrique (une dépression de 0,2 atm induirait une élévation 
d'environ 2m) et inonde partiellement les puits et le système EVS. On peut supposer que les conditions sont 
favorables pour une profondeur de la nappe phréatique d'environ 3 m. À l’inverse, des profondeurs inférieures 
à 1,5 m ne sont pas recommandées. 
De même, une teneur plus élevée en carbone organique du sol (COS) dans le sol (par exemple, la tourbe) peut 
entraver l’EVS. (En ce qui concerne le COS, la désorption et la volatilisation sont de plus en plus limitées et la 
perméabilité diminue également de manière substantielle). 

Les paramètres résumés ci-dessous pourraient être la clé d'une utilisation réussie : 
- perméabilité élevée des couches géologiques ; 
- composition homogène du sol, c'est-à-dire absence de couches et de lamelles de texture différente, 

absence de voies d'écoulement préférentiel de l'air résultant de la présence d'infrastructures souterraines ; 
- absence de lamelles ou de couches tourbeuses à forte capacité d'absorption des polluants organiques ; 
- pas de bassins de polluants emprisonnés ; 
- aucun revêtement imperméable de couches relativement peu perméables ; 
- pas de nappes phréatiques peu profondes. 
 

2.5 Considérations relatives à la conception du système 

La conception de l’EVS consiste à définir : 

a) Paramètres de fonctionnement du système : 

• Taux d'extraction d'air 
• Degré de vide au niveau du puits d'extraction 
• Rayon d'influence (RI) 

b) Définition des composants du système : 

• Nombre de puits d'extraction et leur position 
• Construction des puits 
• Ventilateur d'extraction 
• Séparateur eau-air 
• Unité de traitement de la vapeur (avec échangeur de chaleur) 

Des essais pilotes sont réalisés sur le terrain pour la conception de l’EVS. Ces tests doivent comprendre au 
moins un puits d'extraction et au moins trois points de surveillance (éventuellement à plusieurs niveaux en cas 
d'hétérogénéité du site) dans lesquels on mesure la dépression atteinte. Pour un essai pilote utile, il est tout 
d'abord nécessaire de régler le débit d'extraction en agissant sur la vanne de régulation normalement présente 
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sur le conduit d'aspiration. Pour chaque position de vanne (correspondant à un certain débit d'extraction), 
attendre environ 30 minutes pour la stabilisation du système et mesurer : 

• Degré de vide au niveau du puits d'extraction ; 
• Degré de vide induit aux points de surveillance ; 
• Débit de l'air extrait ; 
• Composition et température du gaz extrait. 

Les mesures sont répétées pour différents degrés d'ouverture de la valve. La perméabilité intrinsèque du sol (k) 
peut être estimée à l'aide des mesures recueillies pendant l'essai pilote. 

L'un des critères de conception les plus importants est le rayon d'influence, qui est basé sur les mesures 
recueillies pendant l'essai pilote. En l'absence d'une base de données basée sur des cas avérés, c'est la 
méthode la plus fiable pour concevoir une intervention à grande échelle. 

 

Figure 2.4 : Rayon d'influence 

Une fois le rayon d'influence défini, on trace une série de cercles de rayon égal à celui de l'influence, en 
prévoyant un chevauchement partiel, afin d'éviter les zones insuffisamment traitées. 

  

Figure 2.5 : Numéro du puits 
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Une fois la profondeur du fenêtrage définie (généralement égale à la profondeur de la contamination) et le 
rayon d'influence associé au vide connu, il est possible d'établir les taux d'extraction d'air. 

  

Figure 2.6 Taux d'extraction 

Les valeurs de conception typiques pour le taux d'extraction provenant d'études pilotes et d'applications sont 
de 20-200 m3/h ; les valeurs de conception typiques pour la dépression en tête de puits provenant d'études 
pilotes et d'applications sont de 0,5-1 atm. 

Les vapeurs extraites sont soumises à différents traitements en fonction des concentrations. Pour ce qui est 
des substances inflammables considérées comme des polluants préoccupants, le paramètre le plus important 
est la limite inférieure d'explosivité (LIE). Le charbon actif et l'oxydation catalytique sont applicables si C (vap) 
<25% LIE ; l'oxydation thermique est recommandée si C (vap) <25-50% LIE ; le biofiltre est applicable si C (Vap) 
<10% LIE. 
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3 ÉTUDE DE FAISABILITÉ 

Les principaux critères de sélection de cette technologie sont la perméabilité à l'air du milieu poreux et la 
volatilité des polluants. La technologie doit ensuite faire l'objet d'un examen plus approfondi en tenant compte 
d'une série de facteurs spécifiques au site. 

3.1 Conditions du site et modèle conceptuel du site 

De nombreuses conditions physiques et chimiques du site ont un impact significatif sur l'efficacité de l’EVS en 
tant que solution d'assainissement. Ces paramètres sont examinés dans les sections ci-dessous, ainsi que les 
données de description du site pertinentes pour la faisabilité et la conception de l’EVS qui devraient être 
recueillies. 

La figure 3.1 résume ces données de description du site. On ne saurait trop insister sur l'importance de 
recueillir les données pertinentes le plus tôt possible. Même si la compréhension du site ne sera jamais parfaite 
(parce que les outils de description, les ressources financières et les méthodes d'échantillonnage ont des 
limites pratiques), on a l'obligation d'assembler et de répertorier des sources de données qui convergent vers 
une image cohérente du site. Cette image, ou modèle conceptuel, du site est nécessairement 
multidimensionnelle et multidisciplinaire, dans la mesure où elle englobe divers types de données. Il est 
également dynamique, en ce sens qu'il évolue au fur et à mesure que des données supplémentaires sont 
disponibles. Il est important de reformuler continuellement le modèle conceptuel du site au fur et à mesure 
que de nouveaux travaux sur le terrain fournissent de nouvelles informations. 

Le modèle conceptuel du site doit partir d'une description (hydro)géologique du site et définir la ou les sources 
primaires de la contamination, la masse libérée, le schéma de libération, et en particulier l'étendue verticale et 
horizontale de la distribution des polluants dans la zone vadose. La description de la zone vadose pour 
l'extraction des vapeurs du sol comporte un certain nombre d'aspects essentiels. Pour résumer, ils 
comprennent : 

• le type/état de la couverture de surface (par exemple, asphalte, végétation) ; 
• la présence et l'étendue de structures ou de services publics enterrés 
• la topographie 
• la répartition et la profondeur des sols 
• la profondeur de la nappe phréatique et sa fluctuation saisonnière 
• la teneur en eau du sol et sa variabilité 
• l'épaisseur de la zone capillaire 
• la perméabilité à l'air et la façon dont elle varie dans le domaine d'intérêt 
• la teneur en carbone organique et sa variabilité 

Chacun (ou une combinaison) de ces éléments clés du site peut fortement influencer l'efficacité de l’EVS et/ou 
présenter une sérieuse limitation de l’EVS. Souvent, les données de description du site potentiellement 
importantes pour l'application des technologies d’EVS ne sont pas collectées parce que les personnes chargées 
de réaliser les forages des sols et les puits d'observation ne les connaissent pas ou ne sont pas incitées à les 
reconnaître et à les enregistrer systématiquement. 

Il est essentiel de comprendre la nature des horizons de surface. Les indications de caractéristiques de sous-
sols, telles que des lamelles sableuses ou graveleuses dans une matrice à texture plus fine, ou des macropores, 
qui pourraient servir de voies d'écoulement préférentielles de l'air doivent être enregistrées. Les couleurs et les 
marbrures du sol peuvent fournir une indication de la zone dans laquelle la nappe phréatique fluctue de façon 
saisonnière. Dans les zones urbaines ou industrielles, le contact entre le sol/le remblai perturbé et le sol naturel 
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doit être discerné si possible. Les méthodes standard de description des sols doivent être employées à ces fins 
par les personnes formées à leur utilisation (Breckenridge, Williams et Keck 1991 ; USEPA 1991h). 

 

 
Figure 3.1 : Résumé des méthodes d'essai et d'analyse 

3.1.1 Nature et étendue de la contamination 

Au cours de la description du site, il faut déterminer les propriétés chimiques des milieux du site ainsi que la 
nature et l'étendue de la contamination afin d'évaluer la faisabilité de l’EVS. Les polluants qui se prêtent le 
mieux à l’EVS sont les COV, notamment l'essence, le kérosène, de nombreux composants du carburant diesel, 
les fréons et les solvants tels que le PCE, le trichloréthène et le chlorure de méthylène. 

La figure ci-dessous présente différents groupes de polluants et évalue leur aptitude à l’EVS. 
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Figure 3.2 : Efficacité de l’EVS sur les groupes de polluants 

 

3.1.2 Caractéristique géométrique de la source 

• L'étendue de la contamination doit être déterminée en trois dimensions au cours de la phase de 
description du site du projet afin de sélectionner les technologies appropriées. En ce qui concerne 
l’EVS, la zone non saturée et la zone saturée doivent toutes deux être décrites. 

• La profondeur de la contamination influe sur la faisabilité et la conception des systèmes EVS. Si la 
contamination est limitée à la surface du sol, d'autres technologies que l’EVS seront privilégiées. Si la 
contamination est située en profondeur dans la zone saturée, l’EVS seul ne sera pas réalisable. Sur les 
sites où l'EVS est réalisable, la profondeur de la contamination influencera le type de puits (horizontal 
ou vertical), l'intervalle de puits filtré et d'autres facteurs de conception. 

• Le volume de sol contaminé a une incidence sur la faisabilité de l’EVS. Si le volume est faible, d'autres 
solutions, comme l'excavation et l'élimination hors site, peuvent être plus rentables. Le volume du sol 
contaminé a également une incidence sur de nombreux aspects de la conception du système, comme 
le nombre de puits, la taille des souffleurs et la capacité du système de traitement des effluents 
gazeux. 

• Les sources potentielles hors site de polluants en phase vapeur doivent être prises en compte pour 
déterminer la faisabilité et la conception des systèmes EVS. Si une contamination importante en phase 
vapeur risque de migrer sur le site à partir de sources hors site pendant l’EVS, la conception du système 
devra prévoir des puits d'injection d'air ou un autre moyen d'empêcher ce phénomène. 
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3.1.3 Présence de NAPL 

Le responsable du site doit déterminer si des NAPL sont présents. Du produit à l’état libre dans les échantillons 
de nappe phréatique serait une indication de la présence de NAPL. Les NAPL sont en conflit avec l'air et 
l'humidité du sol pour l'espace poreux dans la zone non saturée, ce qui réduit la perméabilité de la phase 
aérienne. En outre, le NAPL constitue une source permanente de polluants. Des saturations résiduelles de la 
zone non saturée comprises entre 15 et 50 pour cent de l'espace poreux disponible ont été signalées (USEPA 
1989c). 

Si la présence de DNAPL est suspectée, il est possible que la mise en œuvre de l’EVS puisse augmenter le risque 
de migration de DNAPL dans des unités hydrologiques plus profondes au lieu de le réduire. Cela peut être le 
cas, par exemple, si le DNAPL réside dans le substrat rocheux fissuré au-dessus de la nappe phréatique. On a 
émis l'hypothèse que l'induction d'un flux d'air vers un puits d'extraction dans un tel contexte pourrait 
s'accompagner d'un contre-courant de DNAPL plus profondément dans le réseau de fracture, et peut-être dans 
la zone saturée. Une dérogation pour impraticabilité technique pourrait être applicable dans une telle situation 
(USEPA 1993g). 

3.1.4 Résultat de l'étude des gaz du sol 

D’après leur nature même, les polluants exploitables par EVS sont susceptibles d’être mesurés lors des études 
des gaz du sol. La mesure des gaz du sol sur le terrain est souvent un moyen utile de caractériser la nature et 
l'étendue de la contamination du sol sur un site. Souvent, les mesures sur le terrain des concentrations de 
polluants dans les gaz du sol, confirmées par un nombre limité d'analyses en laboratoire, sont suffisantes pour 
la description du site. Cependant, une bonne corrélation quantitative entre les gaz du sol et les concentrations 
dans le sol peut rarement être obtenue. Cela est particulièrement vrai lorsque des concentrations plus élevées 
de polluants sont présentes en raison de la présence de NAPL résiduels. Lorsque l'on compare les 
concentrations dans les gaz du sol et dans les échantillons de sol, il est utile de garder à l'esprit que les résultats 
des échantillons de sol représentent les polluants dans tous les compartiments du sol, alors que les gaz du sol 
ne mesurent que ceux dans la vapeur. Les études des gaz du sol peuvent également donner une indication des 
concentrations de polluants auxquelles on peut s'attendre initialement dans les effluents gazeux lors d’EVS. 

3.1.5 Perméabilité à l’air 

La perméabilité à l'air, c'est-à-dire la capacité du sol à permettre le passage de l'air, est l'un des paramètres les 
plus importants pour la faisabilité et la conception de l’EVS. Elle est fonction des propriétés de la matrice solide 
et de la teneur en humidité. La perméabilité à l'air a une influence considérable sur les débits d'air et les taux 
de récupération des polluants. Les sols à grains grossiers présentent généralement de grandes valeurs de 
perméabilité à l'air et des schémas d'écoulement de l'air plus uniformes. Les sols dont la perméabilité à l'air est 
inférieure à environ 10-10 cm2 peuvent ne pas se prêter à l’EVS (USEPA 1993d). 

3.1.6 Hétérogénéités et voies préférentielles 

Les hétérogénéités jouent un rôle important dans la répartition des polluants dans la zone non saturée et sont 
causées par des variations spatiales dans le type, la stratification, la porosité et la teneur en humidité du sol. 
Pendant le fonctionnement d'un système EVS, ces variations peuvent influencer les schémas d'écoulement de 
l'air et, en définitive, les taux de récupération des polluants dans la zone non saturée. Par exemple, si la zone 
non saturée est constituée de couches alternées de sols à grains grossiers et fins, le flux d'air peut être limité 
aux strates à grains grossiers. Les polluants sont souvent éliminés des strates à grain plus fin à un rythme 
beaucoup plus lent. Les forages de sol, la pénétrométrie à cône et l'examen des profils de sol des faces 
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exposées des puits d'essai font partie des méthodes permettant d'obtenir des informations sur les 
hétérogénéités physiques. 

Dans certains cas, les services publics souterrains, tels que les égouts pluviaux et sanitaires, ou le matériau de 
remblai associé à ces éléments, peuvent provoquer un court-circuit du flux d'air associé à un système EVS. Par 
conséquent, le flux d'air peut être concentré selon ces caractéristiques plutôt que dans la zone à traiter. En 
outre, ces caractéristiques peuvent également fournir des voies de migration pour les liquides et les vapeurs en 
phase libre dans la zone non saturée. Par conséquent, l'orientation et la géométrie de ces caractéristiques 
peuvent dicter la direction dans laquelle les liquides ou les vapeurs migrent. Souvent, il n'existe pas de tracé 
précis des services publics souterrains tels qu'ils ont été construits, il faut donc consulter des personnes 
connaissant bien le site. Les sous-sols des bâtiments voisins et les autres caractéristiques qui peuvent affecter 
l'écoulement doivent être signalés. 

3.1.7 Topographie 

La topographie et la nature de la surface du sol ont une incidence sur l’EVS. Une surface imperméable aura 
tendance à favoriser le flux d'air horizontal et à augmenter le rayon d'influence. Une surface perméable fera 
l'inverse et augmentera la quantité d'air atmosphérique pénétrant dans le sous-sol. Les contraintes de surface 
telles que les bâtiments, les routes et les réseaux de services publics peuvent faire de l’EVS une solution de 
remédiation intéressante par rapport aux autres options. Si un revêtement est présent à la surface du sol, son 
intégrité doit être examinée. Les fissures doivent être signalées et, si possible, colmatées. 

3.2 Utilisation des essais en laboratoire dans la conception du projet d’assainissement par ESV 

Analyses en colonne pour déterminer les paramètres de conception. Ball et Wolf (1990) recommandent des 
analyses en colonne en laboratoire pour déterminer les paramètres de conception des systèmes EVS traitant 
des polluants uniques dans des sols isotropes homogènes sur de petits sites. Leur approche consiste à remplir 
une colonne avec le sol du site, à appliquer un flux d'air représentatif et à mesurer les concentrations de 
polluants dans les effluents en fonction du nombre d'échanges de volumes poreux. Une équation de 
décroissance exponentielle est ensuite adaptée à ces données, et le paramètre d'étalonnage est utilisé pour 
prédire à grande échelle le taux d'émission du système EVS à taille réelle. Grâce à ces informations, le temps et 
le coût total de l'assainissement du sol peuvent être estimés. 

Analyses en colonne pour déterminer l'efficacité de l’EVS. L’USEPA (1991c) recommande des analyses en 
colonnes pour trouver des solutions lorsque la question de l’efficacité de l’EVS sur un site se pose. Cette étape 
peut être sautée lorsque la pression de vapeur des composés cibles est de 10 mm Hg ou plus. Les tests en 
colonne ne sont pas non plus réalisables sur les sites dont le substrat rocheux est fracturé ou dont le 
remplissage hétérogène est constitué de gros débris. 

Ces études sont relativement peu coûteuses et consistent à faire passer environ 2 000 volumes poreux d'air 
dans la colonne (pendant environ 6 jours de fonctionnement). Il convient de noter que cette équivalence 
dépend des conditions du sol telles que la perméabilité et la teneur en eau. Par exemple, dans un sol sec et 
sablonneux, les 2 000 volumes poreux pourraient être retirés en un an seulement, tandis qu'une argile 
limoneuse et humide pourrait nécessiter plus de 6 ans. Cependant, dans la plupart des cas, les scénarios de 
débit spécifiques au site se situent dans une fourchette de 3 à 6 ans. La raison pour laquelle on effectue des 
analyses en colonne est d'étudier la cinétique de diffusion du sol. On a constaté que la libération des polluants 
devient presque toujours limitée par la diffusion dans les 1 000 premiers volumes poreux, ce qui indique que 
l'équilibre est atteint relativement rapidement. Une période d'étude de 2 000 volumes poreux permet donc de 
quantifier la cinétique de diffusion. 
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Les concentrations de polluants dans les gaz du sol sont surveillées pendant l'essai, et une réduction de 80 % 
ou plus indique que l’EVS est potentiellement viable pour le site et qu'elle doit être évaluée plus en détail en 
s’appuyant sur de nouvelles analyses en colonne. Si des réductions supérieures à 95% sont obtenues, le sol 
résiduel de la colonne peut être analysé pour quantifier la contamination résiduelle. Si les concentrations sont 
inférieures aux objectifs de nettoyage, les tests en colonne pour la sélection des solutions peuvent être ignorés 
et les tests de perméabilité à l'air effectués ensuite. 

Les tests en colonne ne sont pas nécessaires pour la plupart des utilisations de l’EVS, mais peuvent être utiles 
dans certaines circonstances, par exemple pour l'évacuation et/ou la biodégradation de polluants récalcitrants 
(difficiles à dégrader). Les analyses en colonne utilisent généralement 2 à 8 kg de sol contaminé (par exemple, 
si les dimensions de colonne vont de 5 à 10 cm de diamètre et de 30 à 60 cm de longueur) et sont effectués 
jusqu'à ce que les résultats deviennent asymptotiques, la durée et le coût dépendant des caractéristiques du 
sol et des polluants. Les mesures effectuées avant les tests en colonne peuvent comprendre la densité 
apparente, la teneur en humidité et les analyses des concentrations de polluants dans la matrice du sol, dans le 
lixiviat et dans l'espace de tête. Différents débits d'air peuvent être testés pour vérifier la sensibilité des taux 
d'élimination des polluants au débit d'air. Les mesures effectuées pendant les essais comprennent les pressions 
d'air à l'entrée et à la sortie, les concentrations de polluants dans les effluents, les débits d'air et la 
température. Après le test, les concentrations de polluants dans la matrice du sol et dans le lixiviat TCLP sont 
mesurées pour être comparées aux objectifs de nettoyage. Un croquis d'un appareil de test en colonne est 
présenté à la figure 3.3. 

 
Figure 3.3 : Schéma d'un appareil de test en colonne 

La figure 3.4 présente les avantages et les inconvénients des tests en colonne. Si les tests en colonne ne 
doivent généralement pas être considérés comme la seule source de données sur la perméabilité à l'air, ils 
peuvent constituer un moyen utile de compléter les essais de perméabilité à l'air in situ. 

Par exemple, alors que les essais ka (Perméabilité à l'air) in situ ne peuvent généralement être réalisés que 
dans un nombre limité d'endroits, des carottes intactes peuvent souvent être prélevées en de nombreux 
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endroits et à de nombreuses profondeurs, y compris à l'intérieur des emplacements des essais ka in situ, de 
sorte que la corrélation entre les données de laboratoire et les données in situ peut être examinée. Si les 
résultats sont bien corrélés, les données de laboratoire peuvent être utilisées pour généraliser les résultats in 
situ dans toute la zone d'échantillonnage. 

 
Figure 3.4 : Avantages et limites du test en colonne 

Les tests en colonne sont mieux réalisés en utilisant des échantillons de carottes intactes. Des échantillons de 
carottes intactes peuvent être obtenus à l'aide d'échantillonneurs ou de dispositifs de carottage en continu. Les 
échantillons de carottes doivent être recueillis à l'intérieur de manchons rigides, et annotés avec la désignation 
et l'orientation de l'échantillon. Les échantillons doivent être scellés et réfrigérés dès leur collecte pour éviter la 
volatilisation et la dégradation des polluants. Les procédures de forage typiques récupèrent les carottes de sol 
dans une orientation verticale ou quasi verticale. Le flux d'air typique pendant l’EVS, bien que certainement 
tridimensionnel, n'est pas vertical et la perméabilité horizontale de l'air est probablement plus intéressante. Ce 
fait doit être soigneusement pris en compte pour décider si des carottes verticales doivent être collectées pour 
être testées. 

Au laboratoire, les échantillons de carottes peuvent être extrudés dans des colonnes de test, ou les manchons 
d'échantillons peuvent être incorporés dans le montage de la colonne. Si des échantillons altérés ont été 
obtenus, ils doivent être reconditionnés pour obtenir une densité finale proche des conditions du terrain. Si le 
test est conçu pour simuler un écoulement vertical à travers un profil en couches, les couches peuvent être 
incorporées lors de la mise en place du sol. Si le test est destiné à simuler un flux d’air horizontal, il convient de 
collecter des carottes intactes, orientées horizontalement. 

L'équipement de test comprend généralement un système d'alimentation en vide ou en air, des dispositifs de 
mesure du débit et des équipements de mesure de la pression. Des dispositifs de mesure de l'humidité du sol 
(par exemple, des tensiomètres) peuvent également être fournis. Toutes les connexions entre le système 
d'alimentation en air, les parois de la colonne et l'échantillon de sol doivent être étanches à l'air. Certaines 
colonnes intègrent une vessie gonflable dans l'anneau situé entre la carotte et la paroi de la colonne pour 
éviter les fuites le long des côtés de l'échantillon de sol. Les concentrations de polluants peuvent être mesurées 
en phase solide ou en phase vapeur. Comme les mesures du sol nécessitent un échantillonnage destructif, les 
points de mesure sont limités aux concentrations initiales et finales. L'échantillonnage des vapeurs permet de 
mesurer des séries chronologiques de concentrations dans les effluents, mais nécessite généralement un 
équipement de mesure sophistiqué sur place (par exemple, des chromatographes en phase gazeuse). Les 
mesures de vapeur doivent être étayées par les concentrations initiales et finales dans le sol. 

Les résultats des tests sont généralement exprimés en concentration de polluants par rapport au volume total 
d'air échangé. Pour établir un lien entre les tests en colonne et les applications sur le terrain, l'échange d'air est 
généralement exprimé en unités de volumes de pores. 
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Le calcul des volumes de pores nécessite de mesurer la porosité et les dimensions de l'échantillon, ainsi que le 
débit et le temps écoulé. Les résultats peuvent être utilisés pour évaluer le taux d'élimination des polluants et 
les concentrations résiduelles estimées. Les coefficients de partage peuvent également être déterminés, à 
condition que les concentrations à l'équilibre soient mesurées simultanément dans chaque phase, ainsi que la 
teneur en carbone organique. 

 

3.3 Examen de la faisabilité de l’EVS 

• Les polluants dont la constante de Henry est faible sont difficiles à traiter par l’EVS. Dans certaines 
conditions, on peut envisager d'apporter des améliorations thermiques à l’EVS pour en accroître la 
volatilité par le biais d'air chaud, d'injection de vapeur ou d'autres technologies de chauffage 
souterrain. 

• L’EVS n'est pas efficace dans la zone saturée, et les crépines des puits d'extraction doivent être 
positionnées de manière à tenir compte des variations saisonnières de l'élévation de la nappe 
phréatique. Sur certains sites, on peut envisager d'abaisser la nappe phréatique par pompage pour 
exposer davantage de milieux au traitement par EVS. 

• Le cadre géologique et le degré d'hétérogénéité latérale et verticale doivent être pris en compte lors 
de la conception du système afin de s'assurer que la vapeur est effectivement éliminée de toutes les 
parties de l'intervalle cible. Par exemple, il est plus facile d'induire un écoulement à travers un 
intervalle sableux qu'à travers une lentille de limon ou d'argile. De plus, une couche d'argile pourrait 
empêcher l'extraction des vapeurs dans certaines parties de l'intervalle contaminé si le puits n'est pas 
calibré de manière à en tenir compte. 

• Un sol présentant un pourcentage élevé de fines et un degré élevé de saturation en eau nécessitera 
des aspirateurs plus élevés, ce qui augmentera les coûts et/ou entravera l'efficacité et l'uniformité du 
traitement. 

• Les sols présentant des perméabilités très variables ou une stratification peuvent entraîner une 
extraction inégale du flux de gaz des zones contaminées. L'arrêt (temporaire ou définitif) d'un système 
d’EVS peut également entraîner un rebond des polluants dans les zones de moindre perméabilité où 
les processus de transfert de masse ont été moins efficaces au fil du temps. La conception/le 
placement des puits d'extraction et/ou les opérations d’EVS (par exemple, le cycle des puits 
d'extraction, l'exploitation pulsée), ainsi que le besoin éventuel de fracturation, peuvent devoir être 
pris en compte pour traiter les perméabilités/stratification variables et le potentiel de rebond. 

• La conception du système d’EVS doit permettre de mesurer le débit d'air et les concentrations de 
polluants pour les puits d'extraction individuels (par opposition aux mesures composites au niveau de 
la soufflerie). L'exclusion des mesures individuelles des puits ne permettra pas d'évaluer ou d'optimiser 
correctement les performances. Dans le cas d'une lithologie hétérogène, il n'est pas rare qu'un ou 
quelques-uns des puits d'extraction filtrés dans un endroit plus perméable représentent la quasi-
totalité du débit d'air total. Comme les taux d'élimination des polluants diminuent au fil du temps, 
l'option de pulsation ou d'arrêt des puits d'extraction individuels avec des taux d'élimination des 
polluants plus faibles devient avantageuse. 

• L'installation de points de mesure du vide est recommandée pour un nombre représentatif 
d'emplacements dans toute la zone de traitement, ainsi que pour les distances par rapport aux puits 
d'extraction, et les profondeurs dans les différentes unités de sol pour les zones de traitement plus 
profondes. Les mesures du vide à un nombre suffisant de sondes à gaz permettent une extrapolation 
globale des débits d'air et des schémas de distribution dans toute la zone de traitement. Des mesures 
de la respiration (par exemple, l'oxygène) et de la concentration des polluants peuvent également être 
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collectées pour évaluer l'influence de la recharge et la progression de l'élimination, ainsi que pour 
identifier les « zones mortes » potentielles d'un traitement inefficace qui pourraient nécessiter une 
optimisation supplémentaire. 

• L'infiltration d'eau provenant des précipitations et/ou de la remontée de la nappe phréatique dans le 
système d’EVS peut poser plusieurs problèmes de fonctionnement. La tuyauterie de transfert doit être 
inclinée vers les puits d'extraction ou des points de collecte stratégiquement situés pour éviter tout 
blocage de la ligne. Le soulèvement par aspiration de volumes plus importants d'eaux de nappes 
phréatiques peu profondes ou l'entraînement d'infiltrations de précipitations dans le système peuvent 
submerger le séparateur air/eau et provoquer une corrosion importante et le grippage des pièces 
internes du ventilateur (qui devront être remplacées). Pendant les périodes de fortes pluies ou de 
nappe phréatique peu profonde, il peut être nécessaire d'arrêter le système d’EVS ou de réduire le 
vide/le débit d'air pour éviter ces problèmes. 

• Le traitement des effluents gazeux est souvent nécessaire et augmente considérablement le coût des 
opérations d’EVS. Par exemple, les liquides résiduels peuvent nécessiter un traitement/une 
élimination, le CAG usé devra être régénéré ou éliminé, et l'oxydation thermique/catalytique peut 
nécessiter des coûts d'électricité/gaz importants pour fonctionner. La planification d'un projet à long 
terme doit permettre une flexibilité suffisante pour changer ou arrêter le traitement de l'air au fur et à 
mesure que les concentrations de polluants dans l'influent diminuent avec le temps (par exemple, 
utilisation d'un équipement de location, surveillance fréquente de l'influent par rapport aux exigences 
du permis de traitement). 

• L'efficacité de l’EVS tend à diminuer au fil du temps pour finalement atteindre des conditions 
asymptotiques/plateaux. Les conditions asymptotiques/plateaux peuvent être un artefact de 
l'élimination de la masse de polluants principalement dans les zones de perméabilité supérieure, tandis 
que des défis sont rencontrés avec l'élimination de la masse de polluants dans les zones de 
perméabilité inférieure, les zones avec une humidité plus élevée, ou une adsorption plus élevée des 
polluants à la matrice du sol. Une évaluation plus poussée de la conception et du fonctionnement du 
système d’EVS est recommandée si cela se produit sur un site donné. L'analyse de l'impact que les 
concentrations de polluants persistants peuvent avoir sur les concentrations dans les eaux souterraines 
ou sur l'intrusion de vapeur doit être effectuée à l'aide d'outils de modélisation appropriés. Des tests 
de rebondissement et des mesures de concentration de vapeur aux points de mesure sous vide doivent 
être effectués pour évaluer les niveaux de polluants résiduels dans toute la zone de traitement afin de 
prendre des décisions judicieuses concernant la nécessité d'optimiser davantage le système ou de 
l'arrêter. 

• L'efficacité de l’EVS peut être améliorée par l'utilisation de programmes de fonctionnement pulsé. 
Lorsque le système est éteint, les polluants peuvent se diffuser dans l'espace poreux, puis être balayés 
lorsque le système est actif. 

• La température des effluents gazeux peut limiter les possibilités de traitement. L'inclusion 
d'échangeurs de chaleur pour réduire la température avant le traitement doit faire l'objet d'une 
attention particulière. 
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4 TEST SUR LE TERRAIN 

Pour les utilisations de l’EVS, il est essentiel de caractériser correctement la subsurface du point de vue de 
l'écoulement de l'air. Bien que la prédiction des distributions d’air réelles ne soit pas possible à l’heure actuelle, 
les caractéristiques générales peuvent être anticipées pour des géologies simples (par exemple des milieux très 
perméables et homogènes ainsi que des milieux présentant de grandes hétérogénéités à grande échelle, 
comme des couches d’argiles dans des sols par ailleurs sablonneux). Par conséquent, les connaissances 
acquises par un examen visuel des carottes de sol sont souvent précieuses pour la les utilisations de l’EVS. 

À la fin de la phase de description du site et avant les phases de dépistage et d'essais pilotes, les données de 
description du site doivent être utilisées pour définir une zone de traitement cible et proposer un modèle 
conceptuel pour la distribution de l'air sur le site. 

L'essai pilote de l’EVS devrait fournir des données fiables pour la conception finale du système en termes de : 

• définition de la zone de traitement cible 
• proposition d'un modèle conceptuel pour la distribution de l'air dans la zone de traitement 
• débits d'air durables 
• taux d'extraction total du gaz 
• taux d'élimination des vapeurs de polluants prévus 
• orientation idéale du flux d'air souterrain 
• rayon d'influence effectif et déterminer si l'espacement des puits est prohibitif en termes de coûts et, 

le cas échéant, déterminer l'espacement minimal des puits d'injection qui ne le soit pas 
• proposition de la profondeur, de l'emplacement et des caractéristiques de construction des puits 
• nombre de puits d'extraction de vapeur requis 
• technologie de traitement des vapeurs pour les effluents gazeux du système 
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Figure 4.1 : Rayon d'influence après l'essai pilote (Confalonieri et al., voir annexe 1) 

 

Les facteurs clés des paramètres de conception de l’EVS sont (1) la nature et l’étendue de la contamination 
dans le sol, (2) la répartition de la perméabilité du sol (c’est-à-dire les hétérogénéités), et (3) les concentrations 
de polluants dans les gaz de sol extraits. Ces informations devraient être disponibles à partir d'un modèle 
conceptuel de site en évolution. 

En plus de fournir des données pour la conception du système à grande échelle, un essai pilote correctement 
mené devrait aider le consultant à déterminer si les contraintes de temps existantes pour la fermeture du 
projet peuvent être respectées, étant donné les taux d'élimination des vapeurs réalisables. 

ACTIVITÉ QUESTION(S) RÉPONDUE(S) 
Test de pression/débit d'injection Est-il possible d'obtenir le débit souhaité à des pressions 

raisonnables ? 
Test de traçage à l'hélium Quelle est l'approximation de l'étendue latérale de la distribution 

d'air ? Y a-t-il des indications sur les directions privilégiées ? 
Gaz du sol/gaz résiduel 
échantillonnage 

Quel est le taux de volatilisation ? Y a-t-il des risques de sécurité 
évidents ? 

Mesures de l’OD Quelle est l'approximation de l'étendue latérale de la distribution 
d'air ? Y a-t-il des indications sur les directions privilégiées ? 
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4.1 Essai pilote conventionnel 

Les données conventionnelles de description du site sont importantes pour l'évaluation de l’EVS ; toutefois, ces 
données sont relativement statiques et ne fournissent pas de données adéquates pour la conception en 
grandeur réelle. En particulier, le comportement dynamique du taux d'extraction de la masse de polluants est 
difficile à prévoir sans effectuer un essai pilote de l’EVS. Le comportement d'extraction est largement régi par 
le volume de sol contaminé, les fractions du volume de sol caractérisées comme advectives ou diffusives, les 
caractéristiques de transfert de masse des zones sources limitées par la diffusion, l'emplacement des écrans 
d'extraction par rapport aux sources et l'existence d'un NAPL. La discussion suivante ne tient pas compte d'un 
NAPL, bien qu'une zone de concentration persistante qui revient à une concentration d'équilibre presque 
identique après de multiples périodes d'extraction soit un indicateur de NAPL. 

Plus l'essai pilote intervient tôt dans le processus de planification de l'assainissement (de préférence en tant 
que composante de la description du site), moins il est probable que des modifications de conception soient 
nécessaires après la mise en service du système. Les essais pilotes sont particulièrement recommandés sur les 
sites les plus grands et les plus complexes. 

La conception de l'essai pilote nécessite de spécifier un taux d'extraction de gaz total ou une durée d'extraction 
souhaitables. Idéalement, l'essai pilote permettra d'extraire du sol contaminé l'équivalent d'un ou plusieurs 
volumes complets de gaz du sol. Le but de ce test est de faire fonctionner le système suffisamment longtemps 
pour observer la décroissance initiale de la concentration de COV extraite et les réductions de concentration 
dans les sondes de gaz du sol à des distances variables. Cela fournira une première estimation des contraintes 
de transfert de masse et du rayon d'assainissement effectif à partir d'un seul puits [DiGiulio et Varahan, 2001a]. 
En règle générale, le niveau et la durée de l'essai pilote peuvent être basés sur le volume total (V) du sol 
contaminé dans le modèle conceptuel du site, la porosité du sol et la teneur en humidité du sol, comme suit : 

 =oil (1−) 

Les concentrations de vapeurs de TCE pendant 3 jours d'extraction à 64 Nm3/hr dans un puits placé près du 
centre d'une zone de source suspectée de vapeurs de TCE sont montrées dans la figure ci-dessous. La 
concentration extraite a diminué rapidement au cours des premières heures d'extraction, conformément à 
l'estimation du taux d'extraction et d'échange des gaz du sol. La concentration de TCE a ensuite suivi une 
décroissance beaucoup plus lente au cours de l'extraction ultérieure qui est associée à des contraintes de 
transfert de masse diffusif dans une unité argileuse de confinement au milieu de la zone vadose. Ces 
observations indiquent que le système pilote était adéquat pour servir de système à grande échelle sur ce petit 
site. Il a également été démontré que l'utilisation du charbon actif pour le traitement de la vapeur des effluents 
gazeux était rentable. 
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Figure 4.2 : Exemple de données de concentration de vapeur provenant d'un essai pilote de l’EVS 

Pour une perméabilité du sol plus faible, un second puits peut avoir été nécessaire pour atteindre le débit 
souhaité ou une période de rinçage plus longue peut avoir été nécessaire pour identifier les contraintes de 
transfert de masse. Comme décrit plus loin, des informations supplémentaires sur les contraintes de transfert 
de masse ont été obtenues en mesurant le rebond de la concentration de vapeur de TCE au niveau du puits 
après l'arrêt de l'extraction. De plus, si la concentration de vapeur de TCE avait été plus élevée au départ et 
avait persisté à une valeur substantiellement plus élevée après la décroissance initiale, suggérant l'existence 
d'un DNAPL, l'adsorption au carbone n'aurait peut-être pas été rentable pour le taux d'extraction de masse 
plus élevé. 

Des points de surveillance peuvent également être installés à plusieurs profondeurs, y compris sous la dalle, le 
cas échéant, et dans le rayon d'influence (par exemple, de 3 à 15 m) d'un puits d'extraction pilote, s'ils ne sont 
pas déjà disponibles lors d'activités antérieures de description du site. Chaque site de surveillance peut 
comporter plusieurs points imbriqués sur l'étendue verticale de la zone vadose, en fonction de la profondeur 
des eaux souterraines et de la stratification géologique. 

Comme l'illustre la figure ci-dessous, les points peuvent être placés au-dessus, en dessous et à l'intérieur des 
sources suspectes. Pendant les essais pilotes, ces emplacements sont utilisés pour mesurer à la fois la 
concentration de vapeur et les réponses au vide. 
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Figure 4.3 : Scénarios conceptualisés pour le transfert de masse limité par la diffusion et points typiques de surveillance des gaz du 

sol 
 

L'utilité des données sur le vide dépend fortement de la perméabilité des sols et on ne peut se fier à ces 
données pour évaluer le rayon d'influence de l’EVS. La réponse de la concentration de vapeur est plus 
importante. Dans les sables perméables, une très faible réponse au vide peut être associée à un débit d'air 
relativement élevé, alors qu'une réponse au vide significative dans une argile ne fournit aucune preuve qu'un 
débit non négligeable est associé au vide. Cependant, les données de surveillance du vide peuvent être 
utilisées pour évaluer l'étendue latérale et verticale de l'écoulement et l'impact des conditions de surface (par 
exemple, une fuite de faible perméabilité à travers une dalle ou une surface de sol ouverte à l'atmosphère) sur 
le rinçage des volumes de sol de surface. 

Au cours de l'essai pilote, il est recommandé de mettre en place un programme de surveillance robuste de la 
concentration des vapeurs de COV afin d'identifier les tendances dans les points de surveillance des gaz du sol. 
Ces tendances peuvent être corrélées avec le volume de pores du sol balayé pendant l'essai pilote pour fournir 
une base pour l'espacement des puits d'extraction dans la conception à grande échelle basée sur la fréquence 
de rinçage souhaitée (c'est-à-dire le taux d'échange du volume de pores), comme discuté dans la section 
suivante. L'utilisation d'un chromatographe en phase gazeuse sur le terrain par un opérateur expérimenté est 
encouragée pour augmenter de manière rentable la taille de l'ensemble de données sur les COV des gaz du sol. 

Souvent, le rejet direct des effluents gazeux sans traitement est inacceptable pour des raisons de santé, de 
sécurité ou d'intérêt public. Si les conditions indiquent que cela est nécessaire, des technologies de traitement 
des effluents gazeux telles que le charbon actif, l'oxydation thermique ou d'autres technologies pertinentes 
peuvent être mises en œuvre pour améliorer la qualité des effluents gazeux en vue de leur rejet dans 
l'atmosphère. 

4.1.1 Équipement d'essai pilote conventionnel 

L'équipement de l'étude pilote de l’EVS peut être constitué de l'équipement suivant [Farallon 2019], ou 
équivalent : 

• Une soufflante régénératrice d'une puissance minimale d'un CV (équivalente à une Rotron DR 404) 
montée sur patins, capable d'atteindre un vide de 50 pouces de colonne d'eau et des débits allant 
jusqu'à 105 pieds cubes standard par minute. 

• Un séparateur d'humidité avec un indicateur de vide, une soupape de décharge et une soupape de 
drainage. 
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• Un collecteur composé d'une série de vannes, d'indicateurs de vide et d'un débitmètre capable de 
contrôler les débits d'extraction d’air allant de 0,66 à 100 pieds cubes par minute et le vide allant de 
0,1 à 80 pouces de colonne d'eau. 

• Des raccords flexibles caoutchoutés, des tuyaux flexibles et/ou des raccords en polychlorure de vinyle 
de type 40 pour relier l'équipement du puits d'extraction EVS à un point de rejet des vapeurs. 

Les puits d'observation doivent être dotés de raccords étanches au vide se terminant par une vanne à bille 
pour le raccordement à une jauge de vide afin de surveiller le vide observé tout au long des activités de l'étude 
pilote. Un schéma du processus et de l'instrumentation est fourni sur la figure ci-dessous. 

 
Figure 4.4 : Exemple de diagramme de processus et d'instrumentation (Farallon Consulting) 

 

4.1.2 Essai d’EVS par paliers de vide croissant 

L'essai pilote d’EVS doit être réalisé par étapes en utilisant au moins trois paliers de débit d'air. La durée de 
chaque étape de l'essai doit être au moins égale à la durée nécessaire pour que les paramètres mesurés aux 
points de contrôle du vide atteignent un état stable. Tout en maintenant constants le débit et le vide appliqués 
au puits d'extraction des vapeurs (des mesures fréquentes doivent être prises pour s'assurer de cette 
condition), des mesures de pression doivent être prises au puits d'extraction et à tous les points de surveillance 
du vide dans le sol. Les contrôles doivent être fréquents au début de l'essai pilote (toutes les cinq à dix 
minutes) ; l'intervalle de temps entre les lectures de vide peut augmenter au cours de l'essai. 

 

Un minimum d'un puits d'extraction des vapeurs du sol et de trois points de surveillance du vide, situés à des 
distances variables du puits d'extraction, est recommandé pour le test pilote. Des puits d'extraction des 
vapeurs du sol et des points de surveillance dédiés sont recommandés, cependant, les puits de surveillance des 
eaux souterraines peuvent être acceptables si leur emplacement et leur construction sont appropriés pour le 
site. L'approbation de l'utilisation de puits de surveillance des eaux souterraines pour les puits d'extraction ou 
les points de surveillance de l’EVS sera faite sur une base spécifique au site. En règle générale, les points de 
surveillance du vide doivent être situés à cinq à dix pieds, dix à vingt pieds, vingt à quarante pieds et plus de 
quarante pieds du puits d'extraction des vapeurs. Les points de surveillance du vide doivent être installés 
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radialement à partir du puits d'extraction des vapeurs (c'est-à-dire à 120o de distance) plutôt qu'en ligne afin de 
mieux évaluer les voies potentielles d'écoulement préférentiel de l'air sur le site. Si la contamination du sol 
s'étend à travers plusieurs unités de perméabilité variable, chaque unité stratigraphique distincte doit être 
évaluée avec son propre puits d'extraction des vapeurs du sol et trois points de surveillance des vapeurs. 

 
Figure 4.5 - Positionnement typique à 120° du point de surveillance de l’EVS (Confalonieri et al., voir Annexe1) 

 

Un puits d'extraction d'air typique est un puits vertical de 1 à 4 pouces de diamètre ayant un intervalle de 1 à 5 
pieds de long, mais ces données doivent être déterminées en fonction du site. 

Avant de mettre en œuvre l'essai par étapes de l’EVS, des mesures de vide de base seront recueillies dans les 
puits d'observation. Il est également recommandé de procéder à un dépistage sur le terrain des vapeurs 
organiques à l'aide d'un détecteur à ionisation de flamme (FID) ou d'une combinaison d'un détecteur à photo-
ionisation (PID) et d'un explosimètre. 

L'essai par étapes de l’EVS est réalisé en augmentant progressivement le vide appliqué au puits d'extraction 
EVS. La quantité maximale de vide qui peut être appliquée au puits d'extraction EVS est basée sur la distance 
entre le sommet de la crépine exposée et le sommet de la nappe phréatique, ou sur l'équipement disponible. 
Sur la base de la courbe de soufflerie pour une soufflerie régénérative d'un CV, le vide maximal prévu appliqué 
au puits d'extraction EVS sera de 50 pouces de colonne d'eau [Farallon 2019]. Les étapes incrémentielles seront 
appliquées à 30, 70 et 100 pour cent de l'aspiration maximale de la soufflante. Pendant chaque étape de l'essai 
par paliers, les paramètres suivants doivent être surveillés à intervalles de 15 minutes, au minimum, jusqu'à ce 
que les critères se stabilisent (moins de 5 % de différence entre les événements) ou pendant une durée 
maximale de 2 à 3 heures à chaque palier de vide : 

• Vide appliqué au puits d'extraction EVS 
• Débit d'extraction du puits d'extraction EVS 
• Température de la vapeur extraite 
• Mesures des composés organiques volatils dans les flux de vapeur extraits avec un détecteur à photo-

ionisation 
• Vide dans les puits d'observation 
• Les mesures de vide seront enregistrées comme des mesures de pression manométrique 



34 
 

 
Figure 4.6 : Exemple de tableau de suivi (Confalonieri et al., voir Annexe1) 

 

Les échantillons de vapeur pourraient être recueillis dans des bidons Summa et/ou des sacs Tedlar et/ou des 
supports similaires et équivalents, et envoyés pour analyse en laboratoire à la fin de chaque étape du test, à la 
concentration maximale de la vapeur d'extraction telle que mesurée avec le détecteur à photo-ionisation. 

 
Figure 4.7 : Exemple d'essai d'augmentation du vide par paliers durant l’EVS (Menozzi et al., voir Annexe1) 
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4.1.3 EVS : Test de vide constant 

Sur la base des résultats de l'essai par étapes de l’EVS, le vide et le débit d'extraction idéaux ont pu être 
déterminés pour réaliser l'essai de l’EVS à vide constant, qui constitue le deuxième volet de l'étude pilote de 
l’EVS. Le vide et le débit optimaux doivent être déterminés à partir du vide et des débits observés dans le puits 
d'extraction, de la récupération des vapeurs, de la réponse observée dans les puits d'observation et de 
l'influence sur les niveaux des nappes phréatiques. Le débit optimal pourrait également être déterminé à partir 
du rayon d'influence déterminé dans le test par étapes. 

L'essai à vide constant de l’EVS doit avoir lieu immédiatement après l'essai par étapes de l’EVS et durer environ 
24 heures. Les paramètres d'essai contrôlés pour le test par paliers seront également contrôlés et enregistrés à 
intervalles de 15 minutes pendant l'essai EVS à vide constant : 

• Vide appliqué au puits d'extraction EVS 
• Débit d'extraction du puits d'extraction EVS 
• Température de la vapeur extraite 
• Mesures des composés organiques volatils dans les flux de vapeur extraits avec un détecteur à photo-

ionisation 
• Vide dans les puits d'observation 
• Les mesures de vide seront enregistrées comme des mesures de pression manométrique 

L'intervalle de temps de surveillance peut être modifié pendant l'essai pilote en fonction des observations sur 
le terrain. L'essai de l’EVS à vide constant de plus longue durée permettrait d'évaluer les concentrations 
d'émissions en régime permanent ainsi que le débit d'air et le vide opérationnels de l’EVS spécifiques au site. 

Les échantillons de vapeur pourraient être recueillis dans des bidons Summa et/ou des sacs Tedlar et/ou des 
supports similaires et équivalents, et envoyés pour analyse en laboratoire à la fin de l'essai de l’EVS à vide 
constant. 

 

4.2 Test de distribution et de récupération d'hélium 

Bien que le test à l'hélium traceur ne soit pas une pratique courante en raison de l'approvisionnement limité, 
l'un des points forts de ce test est qu'il peut être facilement répété, généralement avec un intervalle de 
quelques heures seulement. Cela permet d'évaluer rapidement les effets des modifications du processus (par 
exemple, la répartition du débit d'air provenant de divers puits). 

L'hélium est le gaz traceur le plus couramment utilisé, car il est relativement peu coûteux, facilement 
disponible, et des instruments d'analyse peuvent être utilisés sur le terrain. Les détecteurs courants peuvent 
détecter des concentrations d'hélium de 0,1 % à 100 %. Il est étalonné en usine et ne peut donc pas être 
étalonné sur le terrain, mais des contrôles doivent être effectués avec des étalons d'hélium pour vérifier que 
l'instrument fonctionne correctement. En général, les échantillons de vapeur doivent être collectés dans des 
sacs ou des bidons en Tedlar. Le détecteur d'hélium est ensuite fixé directement au récipient de l'échantillon 
pour la mesure. On peut aussi modifier le détecteur d'hélium pour qu'il échantillonne en continu. 
L'échantillonnage en continu est très pratique pour mesurer les effluents gazeux de l’EVS lorsqu'un flux continu 
est disponible. 

Les essais de récupération de traceurs décrits ici peuvent être réalisés dans le cadre d'un essai pilote, ou lors 
d'une exploitation à grande échelle. Le test est très simple à réaliser et à interpréter. Fondamentalement, un 
traceur inerte (généralement de l'hélium) est introduit dans le sol à un rythme constant et connu et la 
concentration du traceur est surveillée dans l'air évacué par l’EVS. Après un certain temps (par exemple, une 
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heure ou moins pour de nombreux systèmes), la concentration du traceur dans les effluents gazeux commence 
à augmenter. Il continue à augmenter et finit par atteindre un plateau stable. Le pourcentage d'air capté peut 
être calculé en multipliant le débit de l’EVS par la fraction d'hélium dans l'air de l’EVS une fois la concentration 
stabilisée et en divisant ce nombre par le taux d'injection du traceur, comme indiqué ci-dessous. 

 

%𝑅é𝑐𝑢𝑝é𝑟𝑎𝑡𝑖𝑜𝑛 =
𝐸𝑉𝑆 𝑓𝑙𝑢𝑥

𝑇𝑟𝑎𝑐𝑒𝑢𝑟 𝑡𝑎𝑢𝑥 𝑑′𝑖𝑛𝑗𝑒𝑐𝑡𝑖𝑜𝑛
×  % 𝑡𝑟𝑎𝑐𝑒𝑢𝑟 𝑑𝑎𝑛𝑠 𝑜𝑓𝑓𝑔𝑎𝑧 × 100 

 

Une technique de terrain plus efficace pour calculer la récupération consiste à mesurer d'abord la 
« concentration de récupération à 100% » dans les effluents gazeux de l’EVS en injectant directement l'hélium 
dans le collecteur de l’EVS. (Il faut veiller à ce que le débit soit le même dans les deux cas, car les contre-
pressions des deux systèmes sont sensiblement différentes.) Dans ce cas, le pourcentage de récupération est 
simplement la concentration d'hélium mesurée dans les effluents gazeux de l’EVS, divisée par la 
« concentration de récupération à 100 %. » 

Si l'hélium est utilisé comme traceur, la concentration d'injection doit être maintenue en dessous de 10% en 
volume pour éviter les effets de flottabilité dans la zone vadose. Pour assurer un débit d'hélium constant dans 
des conditions de contre-pression variable, un débitmètre étalonné à lecture directe doit être utilisé avec un 
manomètre et une valve de dosage pour fournir une contre-pression constante et élevée au débitmètre. 

Le test de récupération du traceur est conçu comme un « drapeau rouge » pour les performances du système. 
Si la récupération de l'hélium est faible, il est possible que l'air (et l'hélium) soit piégé sous la nappe phréatique, 
sous des strates moins perméables, et qu'il se déplace latéralement hors de portée du système d’EVS. 

Dans certains cas, il est possible qu'aucun hélium ne retourne dans le puits en raison de la présence de couches 
continues. La présence de ces couches doit également pouvoir être détectée en surveillant la pression des eaux 
souterraines pendant le démarrage et l'arrêt du système. Par conséquent, il est recommandé que l'essai de 
récupération de l'hélium soit effectué en même temps que les mesures de la pression des nappes phréatiques. 

Si la récupération d'hélium est élevée (par exemple, >80%), le système d’EVS fonctionne bien et la migration 
latérale des vapeurs ne devrait pas poser de problème. 
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4.3 Surveillance des gaz du sol 

 
Figure 4.8 : Exemple d'installation de la sonde Nesty Probe (Trezzi et al., voir Annexe1) 

 

Pendant l'essai pilote, des échantillons de gaz du sol doivent être prélevés dans le puits d'extraction des 
vapeurs du sol à chaque étape du débit pour une analyse potentielle en laboratoire. La fréquence et le nombre 
d’échantillons envoyés pour être analysés en laboratoire doivent être basés sur les conditions spécifiques du 
site. Il faudrait cependant qu’au moins un échantillon, collecté à l’étape présentant le plus de données de 
terrain valides, soit envoyé pour être analysé en laboratoire. L'échantillonnage de la vapeur doit être effectué 
au point d'extraction de la vapeur à partir d'un orifice d'échantillonnage situé entre la tête du puits et le 
ventilateur. Un sac en Tedlar, un tube de charbon ou un bidon de type Summa peuvent être utilisés pour 
recueillir des échantillons de laboratoire pour les analyses de COV, de CO2 et d'O2, bien que ce dernier soit 
préféré. La méthode d'analyse doit être approuvée par le personnel technique du projet. Les tubes Draeger 
sont couramment utilisés pour mesurer le CO2, et peuvent également être acceptés pour surveiller la 
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concentration de COV. S'il n'est pas possible d'obtenir des exigences minimales spécifiques en matière de 
rapports en raison de conditions spécifiques au site, cela doit être expliqué ou discuté. 

Les augmentations des concentrations de polluants dans les effluents gazeux et le taux d'extraction EVS 
peuvent être utilisés pour déterminer un taux d'élimination de masse. Bien sûr, les mesures effectuées 
pendant la courte durée d'un essai pilote ne sont pas représentatives des performances à long terme. 
Cependant, on peut généralement supposer que les données de l'essai pilote représentent le taux 
d'élimination maximal du système. Dans ce contexte, si les taux d'élimination de la masse pendant le test pilote 
(par exemple, à la fin de celui-ci) sont trop faibles, il y a lieu de s'inquiéter sérieusement de la viabilité de l’EVS 
sur le site. 

 

4.4 Équipements minimaux pour l'essai sur le terrain de l’EVS 

Un test pilote pour un système d'extraction des vapeurs du sol comprend un puits d'extraction situé dans la 
zone contaminée, un puits de construction similaire situé dans une zone sans contamination documentée, et 
un certain nombre de puits d'observation équivalents. D'autres parties importantes de la configuration de 
l'essai pilote peuvent inclure : 

• un souffleur ou un aspirateur portable 
• ports d'échantillonnage de puits 
• instruments de mesure pour les puits d'extraction 
• équipement de collecte des échantillons 

Les instruments de mesure courants sont les suivants : 

• un compteur à photo-ionisation (PID), qui mesure la quantité de composés volatils libérés 
• un certain nombre de jauges à vide ou de débitmètres d'air pour aider à déterminer le rayon 

d'influence de chaque puits d'extraction 
• des jauges de température pour aider à déterminer la température de la vapeur du sol, qui peut 

affecter le débit d'air global 

L'équipement d'échantillonnage peut inclure : 

• sacs Tedlar et pompes à air portables pour le prélèvement d'échantillons d'influents ou d'effluents 
• des écopes jetables pour le prélèvement d'échantillons d'eau ou de produits dans les puits 

d'observation 

 

4.5 Le puits d'extraction 

Les puits d'extraction font partie intégrante d'un essai pilote du système d'assainissement EVS. Ces puits sont 
un moyen d'éliminer la contamination de la zone vadose par la création d'un gradient de pression négatif. La 
contamination est « aspirée » vers le puits d'extraction, car la pression y est moindre. La clé de tout plan 
d’assainissement qui utilise l’extraction de vapeur comme technique d’élimination est de déterminer la 
variation du gradient de pression nécessaire pour qu’il soit efficace. Un essai pilote est un moyen courant de 
déterminer ces informations. 

Bien sûr, si vous n'échantillonnez que les puits d'extraction, l'image que vous obtiendrez sera incomplète. Les 
observations effectuées sur les puits d'extraction fourniront des informations sur l'évolution des conditions sur 
le site d'extraction, mais elles ne s'étendront pas forcément au-delà. C'est là que les puits d'observation sont si 
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importants. Les puits d'observation, qui sont contrôlés de la même manière que les puits d'extraction 
correspondants, fourniront des informations telles que la fluctuation des eaux souterraines, les gradients de 
pression de vapeur et même les changements dans la migration du panache contaminé. En prenant 
régulièrement des échantillons et des mesures, à la fois dans les puits d'observation et d'extraction, un 
scientifique peut obtenir une image plus complète et plus spécifique que celle que l'une ou l'autre partie 
pourrait fournir seule. Idéalement, les mesures effectuées devraient inclure le niveau de la nappe phréatique 
tel que mesuré par un indicateur de niveau d'eau, l'épaisseur de tout produit en phase libre telle que mesurée 
par une sonde d'interface, et la concentration de COV telle que déterminée par un compteur à photo-
ionisation. Les échantillons prélevés doivent comprendre des échantillons d'air de l'équipement de l'influent et 
de l'effluent, et tout effluent gazeux associé au traitement proposé de la vapeur extraite. Ces échantillons 
collectés doivent être testés en laboratoire pour des analyses telles que les composés organiques volatils (COV) 
et les hydrocarbures pétroliers totaux (HPT). Les besoins spécifiques en matière d'analyse varient d'un État à 
l'autre. Il est donc judicieux de contacter l'autorité réglementaire locale pour obtenir des conseils si nécessaire. 

 

4.6 Proposition d'essai pilote - Exigences minimales de soumission 

1. Exposé des procédures sur le terrain, des résultats de l'essai pilote, y compris la détermination du rayon 
d'influence effectif, et discussion de la composition des polluants et des taux d'élimination des vapeurs. 

 

2. Données statiques (prétest) : 

• les données sur le niveau d'eau statique (à 0,01 pied près) si les puits de surveillance sont utilisés 
comme points de surveillance du vide ou points d'extraction des vapeurs; 

• la température du sol et de l'air; 
• la pression statique (pouces H2O); et les conditions atmosphériques (pression et température) 

 

3. Données d'essai recueillies au point d'extraction (rapportées pour des intervalles de temps spécifiés): 

• débit d'air ; 
• les élévations du niveau d'eau à 0,01 pied près (si un puits de surveillance est utilisé) ; 
• concentrations de COV, de CO2 et d'O2; 
• Mesures FID (ou PID et explosimètre); 
• pression; 
• température du sol et de l'air. 

 

4. Données d'essai recueillies au point de surveillance du vide (rapportées pour des intervalles de temps 
spécifiés) : 

• vide (pouces H2O); 
• élévation du niveau de l'eau (à 0,01 pied près). 

 

5. Schémas 

• des cartes du site (dessinées à l'échelle) illustrant l'emplacement de la ou des zones sources, des points 
d'extraction et de surveillance par aspiration, des bâtiments, de la zone pavée et des tranchées des 
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services publics, l'étendue de la contamination du sol et des eaux souterraines, et la nappe phréatique 
pour le jour de l'essai pilote ; 

• des coupes géologiques transversales du site illustrant les principales caractéristiques géologiques, la 
distribution des polluants et l'emplacement des points d'extraction et de surveillance ; 

• Schémas de construction des puits d'extraction et des points de contrôle du vide. 
• schéma de construction illustrant la conception du collecteur, y compris les éléments suivants : tuyaux, 

instruments, vannes, orifices d'échantillonnage et tout autre composant du système d'essai pilote. 

6. Graphiques : 

• vide normalisé (vide du point de surveillance/vide du point d'extraction) en fonction de la distance du 
puits d'extraction pour chaque étape de débit (tracé sur papier semi-logarithmique) ; 

• vide appliqué (pouces H20) en fonction du débit d'air au niveau du puits d'extraction pour chaque 
étape du débit d'air ; 

• concentration totale de vapeur de COV en fonction du temps ; 
• élévation de la nappe phréatique en fonction du temps. 

 

4.7 Alternative à l'essai pilote 

La réalisation d'un essai pilote pour votre système d'assainissement est l'idéal, tant en matière 
d’assainissement que d’économies à long terme. Dans certaines situations, ces options ne sont pas viables et il 
existe d'autres possibilités. Bien qu'ils ne soient peut-être pas aussi rentables que la réalisation de quelques 
tests préliminaires avant l'installation, ils sont connus pour donner des résultats acceptables. 
La première alternative à la réalisation d'un essai pilote est de simplement installer un système 
d'assainissement temporaire sur le site et de lancer immédiatement le processus d'assainissement. Les progrès 
technologiques actuels ont permis de produire des systèmes EVS plus petits et plus polyvalents, et beaucoup 
sont proposés en location. Ces systèmes plus petits et mobiles permettent d'apporter des modifications si 
nécessaire. 
La deuxième alternative à la réalisation d'un essai pilote consiste à utiliser des informations de référence 
généralisées sur le site pour en estimer les caractéristiques. Si la lithologie et l'étendue de la contamination 
sont connues, l'analyse de la taille des grains peut être utilisée pour estimer la perméabilité du sol, et 
éventuellement le flux d'air. Cette méthode « simple » est bonne pour les zones où la contamination est 
relativement faible. Les inconvénients de cette méthode sont que parfois les paramètres physiques et 
chimiques perçus ne sont pas les mêmes sur tout le site, et qu'il est très difficile d'évaluer les conditions 
géologiques en couches. En outre, si le système d'assainissement implique des émissions atmosphériques, les 
estimations des concentrations atmosphériques ne seront pas disponibles avant la mise en œuvre. 
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Figure 4.9 : Schéma avec une seule soufflante 

 
Ces étapes peuvent être menées de manière séquentielle ou non. 
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5 SUIVI DES PERFORMANCES 

La surveillance est effectuée pendant la phase opérationnelle pour évaluer les progrès de l'assainissement, et 
avant l'arrêt du système, pour vérifier l'atteinte des critères d'assainissement. 

Le plan de surveillance doit prévoir un échantillonnage plus fréquent au démarrage du système et pour la 
confirmation du nettoyage. Pendant la phase de surveillance opérationnelle, une fois le système optimisé, la 
fréquence et l'intensité de l'échantillonnage peuvent être réduites [USACE 2002]. 

5.1 Suivi de la phase opérationnelle 

Une brève description des principaux paramètres qu'il est nécessaire de prendre en compte lors de la 
surveillance de routine est donnée ci-dessous. 

5.1.1 Paramètres chimiques 

• la surveillance chimique des gaz du sol est nécessaire pour évaluer l'efficacité du processus 
d'assainissement. Les gaz du sol doivent être recueillis dans des puits d'extraction individuels et des 
sondes de gaz du sol. Pendant la phase opérationnelle, des instruments de terrain, comme des 
détecteurs à flamme ou à photo-ionisation, sont souvent utilisés pour des mesures fréquentes ou 
continues de la quantité totale de COV. Les mesures effectuées avec les instruments susmentionnés 
doivent être considérées comme des méthodes de dépistage, en raison de leurs réponses non 
spécifiques et des autres limitations suivantes [EPA 2001] : 

o Le potentiel d'ionisation élevé de nombreux COV courants entraînera une non-détection avec 
une lampe PID classique. 

o Les effets de la matrice gazeuse tels que l'humidité, le dioxyde de carbone et l'alcane (en 
particulier le méthane) peuvent réduire la réponse du PID. Cependant, lorsque l'humidité 
relative est très élevée, proche de 100%, la vapeur d'eau peut se condenser sur le capteur et 
provoquer une réponse faussement positive. Ce signal est dû à une fuite de courant entre les 
électrodes du capteur [RAE System 2013]. 

o La forte teneur en halogène de nombreux COV courants entraînera une sous-estimation ou 
une non-détection des COV à l'aide d'un FID. 

• Les mesures de COV et de débit dans l'influent du système EVS, et éventuellement dans les puits 
d'extraction individuels, doivent être utilisées pour calculer les taux d'élimination massique des 
polluants du sol non saturé. 

• Les concentrations de polluants sont généralement mesurées à l'entrée et à la sortie du traitement des 
effluents gazeux (avant et après les cartouches de carbone) pour évaluer l'efficacité du système de 
contrôle des émissions atmosphériques. 

• Surveillance chimique des eaux souterraines : l'assainissement de la zone vadose ne doit pas être mené 
indépendamment de l'état des eaux souterraines. Un sol non saturé peut, en effet, être recontaminé 
par capillarité et les fluctuations de la nappe phréatique. Les concentrations de polluants dans les eaux 
souterraines doivent également être surveillées pour évaluer le transfert de masse de la phase 
aqueuse vers le gaz du sol. 
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5.1.2 Paramètres physiques 

• Mesure de la température du sol et de la vapeur : Les données de température de la vapeur peuvent 
aider à évaluer l'efficacité du système de contrôle de la vapeur, et permettre la normalisation des 
données de débit comme indiqué ci-dessous. Les températures du sol pourraient être un indicateur des 
processus de biodégradation qui se produisent dans la zone vadose. 

• Humidité relative : la teneur en humidité réduit le volume de l'espace poreux qui contribue à 
l'écoulement des fluides. Par conséquent, un niveau d'humidité élevé peut réduire la perméabilité à 
l'air et le flux d'air à travers la zone vadose ; pour la même raison, il peut influencer les résultats de la 
surveillance des gaz du sol. En outre, l'humidité relative du gaz extrait peut être réduite afin de 
protéger le ventilateur et de favoriser l'efficacité du système de contrôle des émissions de vapeur (la 
capacité d'adsorption du charbon actif est réduite de manière significative lorsque l'humidité relative 
est supérieure à 50%). L'humidité relative du flux de vapeur peut généralement être réduite en 
utilisant un système de chauffage de l'air [USACE 2002]. Souvent, le ventilateur installé fournit la 
chaleur nécessaire. Le chauffage du flux de vapeur est limité par la température maximale admissible 
lors de l'utilisation de charbon actif. 

• Niveaux d'eau : il faut surveiller les niveaux d'eau dans la zone du ou des puits d'extraction pour 
déterminer la quantité de remontée d'eau qui se produit en raison du vide appliqué. Il est nécessaire 
d'accorder une attention particulière à la fluctuation de la nappe phréatique, car elle peut favoriser le 
transfert de masse des polluants entre les phases solide, liquide et gazeuse. De plus, les remontées 
d'eau peuvent provoquer un excès d'humidité dans la zone de traitement, ce qui diminue la capacité 
sorbante des charbons actifs. Ce problème peut être atténué en améliorant la séparation de l'humidité 
et/ou en pompant activement les eaux souterraines pour contrer la remontée d'eau in situ [USACE 
2002]. 

• mesure du débit : les données relatives au débit de chaque puits, en conjonction avec le vide appliqué 
correspondant, peuvent fournir des informations sur la perméabilité à l'air de la zone vadose. Il est 
recommandé de normaliser les débits en fonction d'une température et d'une pression standard afin 
de pouvoir comparer facilement les données recueillies dans différentes études. 

• Mesure de la dépression et de la pression : la mesure des dépressions observées à différents endroits 
et à différentes profondeurs fournit une indication sur les voies de circulation de l'air. Les gradients de 
pression déterminés à partir des mesures du vide doivent être couplés à des estimations de la 
conductivité horizontale et verticale de l'air pour évaluer les temps de déplacement ou la vitesse [Truex 
2013]. 

 

5.1.3 Météorologique 

Les données météorologiques (par exemple, les précipitations, la pression barométrique, la température 
ambiante) doivent être enregistrées et prises en compte pour une évaluation correcte des résultats de la 
surveillance. 
 

• Précipitations : les événements pluvieux, qui limitent le transport des polluants volatils dans les sols 
non saturés, peuvent avoir un effet significatif sur les performances des EVS/BV et sur les résultats de 
la surveillance des gaz du sol. Par conséquent, l'échantillonnage des gaz du sol ne doit pas avoir lieu 
après un événement pluvieux important (1/2 pouce ou plus de pluie sur une période de 24 heures). La 
période d'attente doit être basée sur les courbes de drainage du sol [CalEPA 2015]. 
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• Pression barométrique : Les fluctuations de la pression atmosphérique induisent des mouvements de 
gaz entre l'atmosphère et le sous-sol. Le mouvement des gaz dans la zone non saturée induit par les 
fluctuations naturelles de la pression atmosphérique est appelé pompage barométrique. Lorsque la 
pression atmosphérique diminue, les gaz sont aspirés vers le haut, du sous-sol vers l'atmosphère. À 
l'inverse, lorsque la pression atmosphérique augmente, l'air frais est poussé vers le bas dans la 
subsurface [Kuang 2013]. L'effet des fluctuations de la pression barométrique sur le transport des gaz 
atmosphériques peut être plus évident pendant les périodes d'arrêt. 

5.2 Confirmation du nettoyage et de l'arrêt du système 

L'objectif du processus d'assainissement est, en général, d'atteindre des normes de qualité prédéterminées 
pour différentes matrices environnementales. Le critère d'arrêt définitif d'un système EVS est généralement 
basé sur le respect d'une norme de concentration dans le sol réglementaire ou basée sur le risque. Cependant, 
l'échantillonnage du sol est à la fois coûteux et potentiellement perturbateur, et le suivi précis de la 
contamination résiduelle nécessite l'analyse d'un grand nombre d'échantillons, car le sol, étant un milieu non 
mélangé, est hétérogène [USACE 2002]. Par conséquent, avant de commencer une étude d'échantillonnage du 
sol à grande échelle, d'autres paramètres (sources de preuves) sont pris en compte et surveillés afin d'évaluer 
les progrès de l'assainissement et de déterminer si les objectifs d'assainissement sont susceptibles d'avoir été 
atteints. 

5.2.1 Lignes de preuve possibles à considérer pour la confirmation de l'assainissement 

• l'échantillonnage du sol : coûteux et perturbateur. L'utilisation de l'échantillonnage du sol pour 
confirmer le nettoyage et l'arrêt du système doit tenir compte de la distribution hétérogène des 
concentrations dans le sol sur un site et des incertitudes associées à l'échantillonnage des sols pour les 
COV [USACE 2002]. 

• tendance de la concentration de la vapeur extraite : La concentration de COV dans les puits 
d'extraction peut fournir une mesure de la masse de polluants éliminés et une indication de la 
progression de l'assainissement. En général, après quelques mois de fonctionnement, les données 
montrent une baisse rapide, après quoi les concentrations approchent des niveaux asymptotiques (voir 
Fig. 5.1 et Fig. 5.2). Dans de nombreux cas, l'atteinte d'une condition asymptotique est considérée 
comme décisive pour établir les limites de performance de la technologie et la fermeture des systèmes 
de ventilation. Cependant, l'observation de faibles concentrations asymptotiques de vapeur dans les 
effluents gazeux est une condition nécessaire, mais non suffisante pour démontrer le progrès de 
l'élimination de la masse des sols contaminés. Une asymptote d'effluent peut, en fait, être liée à la 
conception de l'évent (par exemple, l'espacement des puits) ou aux conditions d'exploitation (par 
exemple, le débit) séparément ou en plus du transport de vapeur à vitesse limitée [EPA 2001]. 
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Figure 5.1 - Tendances de l'élimination de la masse de polluants (EVS) : kg PCE/jour 

 

 
 

Figure 5.2 - Tendances de l'élimination de la masse de polluants (EVS) : kg PCE (total sur la durée) 
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• L'extraction des vapeurs est plus efficace dans les parties du sol situées à proximité ou entre les puits 
qui sont soigneusement rincés, par conséquent les concentrations de COV peuvent atteindre des 
niveaux asymptotiques très bas alors qu'une quantité importante de masse de polluants reste dans les 
sols, en particulier près des zones de stagnation. 

• De plus, l'atteinte de niveaux de concentration asymptotiques dans la vapeur extraite peut impliquer 
que le transfert de masse à vitesse limitée se produit pendant la ventilation du sol. Si le taux 
d'extraction de l'air dépasse le taux de transfert de masse diffusif entre les phases (solide, liquide et 
gaz) dans la zone non saturée, les concentrations de polluants dans les vapeurs extraites peuvent 
diminuer sans éliminer toute la masse de polluants du sol et de l'eau interstitielle [USACE 2002]. 

• surveillance des gaz du sol : les échantillons de gaz du sol sont moins coûteux à collecter et, l'air étant 
un milieu mixte, ils représentent généralement des données plus intégrées (c'est-à-dire provenant 
d'une zone plus étendue). La surveillance des COV dans les sondes de gaz du sol est donc 
probablement une méthode plus efficace et efficiente pour évaluer les progrès de l'assainissement que 
celles décrites précédemment aux points a) et b). L'échantillonnage des gaz du sol doit cependant 
suivre une procédure standard qui tient compte de l'influence des conditions de terrain (par exemple, 
la lithologie, l'humidité) et des paramètres d'échantillonnage (par exemple, le débit et le volume 
d'échantillonnage) sur les résultats de la surveillance. Des sondes de gaz du sol devraient également 
être installées dans les zones éloignées des puits d'extraction, plus difficiles à assainir, pour suivre la 
contamination résiduelle. 

• Rebond : pendant la phase opérationnelle, on observe généralement une diminution des 
concentrations de COV dans les gaz du sol en raison d'un transfert de masse à vitesse limitée (effet de 
privation) et de la dilution avec l'air ambiant. Ainsi, lorsque le système EVS est arrêté, les 
concentrations de COV peuvent augmenter en raison de la diffusion entre les différentes phases et 
zones du sol non saturé. Ce phénomène, généralement décrit comme un rebond, peut être considéré 
comme un indicateur fiable de l'efficacité du traitement. Un rebond minime ou l'absence de rebond, 
même dans les zones stagnantes, après une certaine période d'arrêt du système indique que la masse 
disponible a probablement été éliminée. Le temps nécessaire pour atteindre l'équilibre est spécifique 
au contaminant et au type de sol. Les sols sableux atteignent généralement l'équilibre en quelques 
semaines, tandis que plusieurs mois peuvent être nécessaires pour les sols très stratifiés. Un test 
annuel d'équilibre (rebond) est recommandé [AFCEE 2001]. 

5.2.2 Procédure d'échantillonnage d'arrêt proposée 

Le critère d'arrêt définitif d'un système EVS est généralement basé sur le respect d'une norme établie de 
concentration dans le sol. Cependant, comme nous l'avons vu précédemment, l'échantillonnage du sol étant à 
la fois coûteux et potentiellement perturbateur, avant de commencer une étude d'échantillonnage du sol à 
grande échelle, d'autres paramètres (sources de preuves) sont contrôlés pour évaluer si les objectifs 
d'assainissement sont susceptibles d'avoir été atteints. La procédure suivante de confirmation de 
l'assainissement est donc proposée, sur la base d'un processus de vérification en trois étapes. 

• l'atteinte d'une concentration cible de gaz du sol pendant la phase d'exploitation ; 
• l'atteinte d'une concentration cible de gaz du sol après un arrêt temporaire du système ; 
• comparaison des résultats de l'échantillonnage du sol avec les critères de nettoyage. 
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6 CONCLUSIONS 

L'extraction des vapeurs du sol (EVS) est une technologie in situ qui permet de réduire la concentration de 
polluants volatils dans la zone non saturée. 

Il a généralement été démontré que l’EVS était efficace sur les composés organiques volatils (COV) et qu'elle 
pouvait contribuer à l'assainissement des composés organiques semi-volatils (COVS). Dans des projets 
particuliers, lors de l'assainissement de sites contaminés par des solvants chlorés, comme les chloroéthylènes 
(PCE et TCE), ou par des produits pétroliers volatils, comme l'essence, l’EVS est souvent appliquée en 
combinaison avec d'autres technologies. 

 

6.1 Efficacité, avantages et inconvénients 

Les facteurs clés qui déterminent l'efficacité de l’EVS sont les suivants : 

• la perméabilité à l'air du sol (elle affecte la quantité d'air et de vapeur qui peut se déplacer dans le sol) ; 
• la structure et la stratification du sol (importantes, car elles peuvent affecter la façon dont les vapeurs 

circulent dans le sol pendant l'extraction) ; 
• l'humidité du sol (peut limiter le flux gazeux à travers les pores) ; 
• la profondeur de la nappe phréatique. 

Les principaux avantages sont les suivants : 

• Efficacité reconnue, outils facilement disponibles, installation simple ; 
• Peu de perturbation des activités sur le site : la conception d'un système EVS est assez souple pour 

s'adapter à toutes les conditions de site et à tous les environnements bâtis, de même que la 
construction est peu intrusive et comparativement adaptable ; 

• Temps de traitement courts (6 mois - 2 ans dans des conditions optimales) : les temps de traitement 
dépendent en grande partie des conditions du site, mais par rapport à d'autres technologies, ils sont 
relativement courts, pouvant généralement durer de quelques mois à quelques années, avec une 
élimination effective de la masse jusqu'à 90% pour les composés très volatils et environ 30-40% pour 
les composés semi-volatils ; 

• Facile à mettre en œuvre, relativement peu coûteux et rentable par rapport aux autres technologies 
adaptées à l'assainissement des polluants volatils (coûts compétitifs : environ 15-60 €/tonne de sol 
contaminé) ; 

• Le vide induit dans les couches du sol permet de contrôler la migration des vapeurs souterraines et de 
protéger les bâtiments et les infrastructures souterraines contre l'intrusion de polluants volatils 
inflammables ou toxiques. 

 

Les principales limites sont les suivantes : 

• Il est difficile d'obtenir des réductions de concentration de plus de 90% ; 
• Mauvaise efficacité dans les sites à faible perméabilité ou dans les sols à stratification hétérogène. 
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6.2 Contrôle opérationnel pour l'application EVS 

Parmi les principaux contrôles préliminaires à effectuer pour évaluer l'applicabilité de la technologie, il faut 
définir les caractéristiques géométriques, lithologiques et hydrogéologiques du milieu non saturé et évaluer 
toute augmentation ou diminution de la nappe phréatique. Lorsqu'on envisage une délimitation 
tridimensionnelle de la zone non saturée à traiter, il est enfin utile d'estimer la masse totale du ou des 
polluants en cause avant l'assainissement, afin de pouvoir comparer les taux d'élimination de la masse, les 
changements d'efficacité dans le temps et l'élimination globale de la masse à la fin de l'application. 

Parmi les paramètres à vérifier pendant la construction, les principaux sont : le rayon d'influence (R) et le rayon 
de traitement (ROT). D'autres paramètres à vérifier, qui influent sur le fonctionnement, sont : les fluctuations 
du niveau de la nappe phréatique, les systèmes d'admission d'air, l'efficacité dans le temps du système de 
traitement des gaz extraits, avant leur rejet dans l'atmosphère. Le système doit être contrôlé tout au long de 
son fonctionnement, notamment afin de déterminer le moment approprié pour la fin du traitement. 

À la fin de l'intervention d’assainissement par le biais de l’EVS, certaines vérifications sont nécessaires pour 
procéder à l'évaluation de la clôture éventuelle de l'intervention. À cette fin, il est nécessaire que l'exploitant 
évalue une série d'informations et procède à la présentation aux Autorités d'un rapport sur l'état de 
l'environnement constaté à la suite des relevés effectués, puis soumette aux Autorités tous les éléments utiles 
pour vérifier par recoupement que l'assainissement a pu atteindre ses objectifs. 
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2. Site background 

 

  

2.1 History of the site 
The site is located in the military airbase of Biên Hòa, Dong Nai, Vietnam. 
During the US-Vietnam War (1955-1975), millions of litres of herbicides were dropped 
over Vietnam: The Rainbow agents. Those Rainbow Agents were sprayed throughout 
the Operation Ranch Hand to clear thick jungle, by defoliating crops and forest. Bien Hoa 
Airbase was a joint operating base for the South Vietnam Air Force and the United 
States Air Force. According to the U.S. Department of Defense, 98 000 barrels of Agent 
Orange, 45 000 barrels of Agent White and 16 000 barrels of Agent Blue were stored at 
Bien Hoa Airbase [1]. 
As a consequence, the Biên Hòa airbase is currently the largest dioxin hotspot in 
Vietnam [2]. 
Nowadays, it is estimated that between 408,500 and 495,300 m³ of dioxin-contaminated 
soil and sediment are present in the site [3]. This is almost 4 times the volume of the last 
airbase that underwent treatment (Danang). 
More than four decades after the Vietnam War ended (in 1975), the stability and 
bioaccumulation of dioxins still affect the inhabitants. Measures had to be taken to 
improve living conditions for residents, starting with the remediation of dioxin 
contaminated soil. In 2018, at the request of the Government of Vietnam (GVN), the 
U.S. Government agreed to cooperate on dioxin remediation at Bien Hoa Airbase Area. 
Haemers Technologies was invited to perform a pilot remediation in the process of the 
technology selection for the full-scale project. 
 
 
[1] DOD. 2007. Presentation made at the Second Agent Orange and Dioxin Remediation 
Workshop, 
Hanoi, Vietnam, June 18-19, 2007. Co-sponsored by U.S. Department of Defense and 
Vietnam Ministry 
of National Defense. 
[2]: USAID, FACT SHEET: DIOXIN REMEDIATION AT BIEN HOA AIRBASE AREA, consulted 
16/12/2020, https://www.usaid.gov/vietnam/documents/fact-sheet-dioxin-
remediation-bien-hoa-airbase-area 
[3] USAID. 2016. Environmental Assessment of dioxin contamination at Bien Hoa Airbase 
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2.2 Geological setting 
There are mainly two types of soils that need to be remediated : low-humidity soil as well 
as high-humidity muds from swamp-like areas. 
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2.3 Contaminants of concern 
Agent Orange was proven to cause severe health issues, including birth defects, 
neurological problems and cancers. Agent Orange is a mixture of 2,4-
dichlorophenoxyacetic acid and 2,4,5-trichlorophenoxyacetic. Traces of dioxins were 
also found in some Agents. Indeed, dioxin 2,3,7,8-Tetrachlorodibenzo-p-dioxin (2,3,7,8-
TCDD) can be formed by condensation of 2,4,5-trichlorophenol during 2,4,5-
trichlorophenoxyacetic synthesis. 
Hereafter is shown the breakdown of a sample taken from the site (Contaminated 
sample column). The “treated sample” column refers to the sample after a lab test. 
The increase in secondary contaminants after treatment is most likely due to the 
sample heterogeneity. 
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2.4 Regulatory framework 
Haemers Technologies was invited by the Vietnam Government to perform a pilot 
project in the context of the technology selection for the Bien Hoa airbase remediation 
led by USAID and GVN. 
The soil concentration limits after treatment have been defined as following: 

• Industrial use: 1,200 ppt 
• Urban area: 300 ppt 
• Sediment: 150 ppt 
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3. Pilot-scale application in field 

  

3.1 Extraction system 
The treatment proposed by Haemers Technologies is a thermopile (ex-site thermal 
treatment). The thermopile is a small pilot-scale pile of 500 tons (11m x 14m at its base). 
In a thermopile, the soil is heated by conduction until it reaches the temperature of 
volatilization of the pollutants (a process known as thermal desorption). The vapours are 
then extracted to be treated. In the pile are installed 15 heating tubes and 13 exchanger 
tubes that transfer thermal energy to the soil. The vapours are extracted by 15 
perforated tubes that are connected to a 15 kW blower in order to generate a low but 
constant depression sucking the gasses out. The typical depression generated is in the 
order of -0.2 mbar. 
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3.2 Injection system 
In thermal desorption treatment, there is no injection system. The gases are generated 
when the contaminants and the water are vaporized due to the thermal energy transfer. 

3.3 Radius of influence 
The treatment is effective on the whole pile. Lab tests have shown that if the soil 
reaches 350°C and that the temperature is maintained for at least 5 days, the target 
treatment concentrations are met. 
The main factor of influence is the interdistance between heating wells in the pile, but 
they only affect the heating time, i.e. the time needed to reach 350°C. The treatment 
effectiveness is unchanged. 
In this case, the soil vapour extraction wells are approx 1.2m apart. This short range is 
not the actual radius of influence of each well, as this radius varies in the course of the 
treatment. As temperature increases, soil is drying out, affecting the permeability to 
vapours. Therefore, the actual radius of influence of each pipe is likely much larger than 
1.2m, even if the applied negative pressure is very low (in the order of 0.2mbar). E 
The high density of soil vapour extraction wells is commanded by the necessity to collect 
all vapours despite the low negative pressure and avoid fugitive emissions.  
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3.4 Off gas Treatment 
The contaminated vapours are sucked from the pile and transit through the Vapor 
Treatment Unit (VTU). Contrary the approach taken by USAID at Danang which used 
activated carbon, Haemers Technologies uses a Thermal Oxidizer in order not to leave any 
waste requiring further treatment. 
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Before entering the Thermal Oxidizer, the vapours may circulate through an Arsenic filter if 
needed. 
The vapours are then directly incinerated in order to destroy all PCDD and PCDF’s. Proper 
oxidation guarantees compliant air emissions. It has to be noted that condensation will 
certainly happen along the network. To reduce liquid formation, the network is thermally 
insulated. Nevertheless, the liquid formed can be reinjected in the Thermal Oxidizer. To 
reach a destruction rate efficiency over 99,99%, the following criteria must be fulfilled in 
the oxidation chamber [4][5]: 
1. Temperature of minimum 1100°C (preferably 1200°C) 
2. Oxygen content of min 6% (preferably 10%) 
3. Residence time of minimum 1 second (preferably 2 seconds) 
4. High Turbulence (Re>>2500). 
It is well known that dioxin compounds reformation can happened in the cooling phase, in 
a temperature range between 200°C and 500°C. Dioxins can be reformed in the presence 
of oxygen, chlorine (Cl2) and hydrocarbons [6]. Other parameters such as presence of dust 
and/or presence of metals, can also promote the dioxins/furans formation. To avoid the 
reformation process, the vapours are directed towards a cooling quench tower to a 
temperature below 180°C before being released in the atmosphere. 
In case of issue, a back-up activated carbon tank is also present. 
[4] Gao, Y. &. (2015). Assessment of Reynolds Averaged Navier–Stokes Modeling of Scalar Dissipation Rate 
Transport in Turbulent Oblique Premixed Flames. Combustion Science and Technology, 18 
[5] Jacob E. Temme, T. M. (2015). Measurements of Premixed Turbulent Combustion Regimes of High 
Reynolds Number Flames. 53rd AIAA Aerospace Sciences Meetin (p. 21). Kissimmee, Florida : AIAA SciTech 
Forum. 
[6] Buekens, A. (2001). Dioxins from thermal and metallurgical processes: recent studies for the iron and 
steel industry,. Chemosphere 42, 729-735. 
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4. Full-scale application 
The pilot project was interrupted by the Covid-19 pandemic and the full-scale 
application has not started yet. 

5. Enhancements to SVE 

 

6. Post treatment and/or Long Term Monitoring 

 

3.5 Control parameters 
Of course, the dioxin content in the soil is analyzed before and after treatment to assess 
the treatment effectiveness. However, thermal desorption has already been 
implemented at the Danang airport and has been proved to be effective against dioxin 
contamination. 
The parameters that are continuously monitored during the treatment are the 
following: 
• The temperature at the coldest points in the thermopiles 
• The emissions at all chimneys to guarantee regulatory compliance 
• The depression in the pile to ensure proper extraction 
• The temperature in the Thermal Oxidizer 
• The oxygen content in the Thermal Oxidizer 
• The temperature of gases at the quench tower output to avoid dioxin reformation 

5.2 Any other enhancement 
The Thermal Oxidizer in combination with a heat exchanger can be used to improve the 
overall thermal efficiency of the thermal desorption process by recovering energy and 
preheating the combustion air and the vapours themselves. 

6.1  Post treatment and/or Long Term Monitoring 
Post treatment monitoring consists of soil analysis. 
Monitoring is based on the extracted vapours as well as temperatures inside the soil. 
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7. Additional information 

 

 

 

Glossary of Terms 
 

Term (alphabetical order) Definition 
VTU Vapor Treatment Unit VTU Vapor Treatment Unit 

ppt part-per-thousand 

7.1 Lesson learnt 
The biggest hurdle in this project was the heavy burden of procedures and 
authorizations required to perform the actual projects, due to the high sensitivity of the 
site with respect to its danger and history, as well as the military control over all 
operations. 
 

 

7.2 Additional information 
Even if the project is not finished, it has already been established that thermal 
desorption is effective against dioxin contamination. The addition of a Thermal Oxidizer 
improves the Danag process, given that: 
• Soil is indeed treated according to standards 
• The exhaust gas after thermal oxidation are compliant (no reformation of dioxin) 
• No solid nor liquid waste is generated, not needed further off-site disposal 

7.3 Training need 
Training needs are specific both the heating and extraction system, as well as to the 
Health and Safety measures to be taken on site. 
Additional communication is required given the nature of the contaminants in order to 
fully inform operators and local community about the safety of the process for their own 
health.  



1. Contact details - CASE STUDY: SVE n.2 
 
 

1.1 Name and Surname Jean Rhone, Mathieu Petitjean, Alain Duchene, 
Hatem Saadaoui, Jan Haemers 

1.2 Country/Jurisdiction Belgium 
 

1.3 Organisation Haemers Technologies 
 

1.4 Position Innovation Engineer 
 

1.5 Duties R&D 
 

1.6 Email address innovation@haemers-tech.com 

 
1.7 Phone number +32 2 786 39 43 
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2. Site background 

 

  

2.1 History of the site 
The site is located in the North of France. It used to be a manufacturing site producing 
different chemicals, acids and catalysers. Many soil and water investigations were carried 
out from 1998 to 2015. They showed a presence of impacts of many pollutants in multiple 
spots of the 0.32 km². The results of those analyses were not different from classic 
industrial pollution and the main pollutants found were hydrocarbons, BTEX, PAH and 
heavy metals. The site is located next to agricultural fields and the soil is mainly made of 
backfills and loam. Once the analyses confirmed the concentrated polluted spots, a “Plan 
de Gestion” (remediation plan) was drafted, leading to various site uses and different 
remediation target concentrations. 
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2.2 Geological setting 
The whole site covers about 34 hectares. It is located between a commercial area and an 
agricultural area. Indeed, agricultural fields are present at North and East of the site. 
The main issue with high concentrated spots on a large area is the difficulty to treat all 
the spots onsite and therefore an Ex-Situ Thermal Desorption (ESTD) was selected. Soils 
with hydrocarbons concentrations higher than the remediation target were excavated 
and stored in a single location and eventually erected in several polluted soil piles. 
 

 
 
The thermal treatment area is isolated from groundwater with a waterproof geotextile 
placed at a depth of 0.4 m. The site’s topography was designed to have no accumulation 
of rainwater in the area. Slight slopes were designed and a rainwater collecting system 
was constructed to send the rainwater to the water treatment plant. 
 



   
 

17 
 

 

 

 

2.3 Contaminants of concern 
The contaminants are the COCs identified hereafter: 
 

 
Soils with hydrocarbons concentrations higher than the remediation target were 
excavated and stored in a single location and eventually erected in several polluted soil 
piles. The treatment area was chosen to be able to run 2 piles simultaneously, with a 
third one in mobilization/demobilization. 
Because of the client’s concern about Mercury (Hg) soil concentration, a classic ESTD 
treatment was chosen with the addition of an ad-hoc Vapor Treatment Unit situated at in 
the middle of the treatment area. 

2.4 Regulatory framework 
The site has been owned by different companies over the course of the last century. A 
prefectural order was issued in 2015 for the soil remediation in the context of a 
remediation plan (one commercial and activity area and one park and walking area). 
The owner issued Golder Associates to be the prime contractor. The contractor chosen 
by Golder Associates was Seché EcoService, which partnered with Haemers 
Technologies. 
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3. Pilot-scale application in field 
No pilot-scale application was performed 
 

4. Full-scale application 

  

4.1 Extraction system 
The treatment proposed by Haemers Technologies is a rotating thermopile (ex-situ 
thermal treatment). Each pile consists of 2000m³ of polluted soil. 
In the pile are installed 75 heating tubes and 25 exchanger tubes that transfer thermal 
energy to the soil. The vapours are extracted by perforated tubes that are connected to 
a blower in order to generate a low but constant depression sucking the gas out. The 
typical generated depression is in the order of -0.2 mbar. 
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4.2 Injection system 
In thermal desorption treatment, there is no injection system. The gases are generated 
when the contaminants and the water are vaporized due to the thermal energy transfer. 
 

4.3 Radius of influence 
The treatment is effective on the whole pile. Lab tests have shown that if the soil 
reaches 200°C and that the temperature is maintained for at least 3 days, the target 
treatment concentrations are met. 
The main factor of influence is the interdistance between heating wells in the pile, but 
they only affect the heating time, i.e. the time needed to reach 200°C. The treatment 
effectiveness is unchanged. 
In this case, the soil vapour extraction wells are approx 1.5m apart. This short range is 
not the actual radius of influence of each well, as this radius varies in the course of the 
treatment. As temperature increases, soil is drying out, affecting the permeability to 
vapours. Therefore, the actual radius of influence of each pipe is likely much larger than 
1.5m, even if the applied negative pressure is very low (in the order of 0.2mbar). 
The high density of soil vapour extraction wells is commanded by the necessity to collect 
all vapours despite the low negative pressure and avoid fugitive emissions. 
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4.4 Off gas Treatment 
The contaminated vapours are sucked from the pile and transit through the Vapor 
Treatment Unit (VTU). The VTU is able to handle the off gases of two simultaneous piles. 
This way, a rotating schedule was implemented where two piles are in treatment while 
the third is dismantled and the next one is built. 
The VTU aims to treat the contaminant’s vapours coming from the piles’ treatment to 
stay within national environmental release norms. The VTU is composed of various 
elements designed to achieve the treatment. Most of the VTU’s installation is focused 
on the contaminant’s vapours suction and condensation. The other part is focused on 
direct treatment through adsorption or thermal oxidation. 
The following Figure presents the contaminated vapours flow from the Pile to the VTU. 

 
The VTU consists of three demisters and a heat exchanger. The non-condensable 
vapours (mainly air and light hydrocarbons) are sent to a thermal oxidizer (operating at 
820°C), with a residence time of 2 seconds. If high concentration of Mercury is detected, 
the vapours are routed to a sulphured Activated carbon filter. 
The process is partly duplicated to be able to continue the thermal treatment during 
maintenance of each VTU element. A Programmable Logic Controller was used to 
automate the switch between the two line. 
The next figure will show the duplicated VTU scheme. 
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Vapours collector 
One 5” vapour collector was built for each pile. It was made of 10 sections of 6 meters 
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each. Each collector has a low cant in order to collect the condensates. The collector is 
connected to an underground tank. Vapour flexible are connected to the collector as 
shown in the next picture. 
 

 
 
The underground tank is connected to an 8” vapour collector that goes to the VTU as 
shown in the next picture. 

 
 

Water collected on the underground tanks is sent to the condensate tanks. 
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Demisters 
A demister equipment is made to remove liquid droplets from gases. 
Condensates are collected at the bottom of the tank and sent to be treated by Seché ES. 
One demister is placed at the VTU entry in order to remove the droplets formed on the 
8” collector. One is then placed after the heat exchanger to remove the droplets formed 
during the vapours’ cooling. The final demister is placed after the blower. Indeed, 
pressure changes in the blower can also create droplets. The aim was to remove 
humidity before entering the thermal oxidizer. 
 
Heat exchanger 
Installation of one heat exchanger was mandatory for two main reasons: vapour cooling 
before the blower, water removal using condensation process. In a tubular exchanger, 
vapours pass through copper thin pipes and gets cool down by water passing between 
the pipes. Each of the heat exchanger has a 98.5 m² exchange surface. Water is then 
cooled down using a dry air cooler (540 kW). Glycol was added to the water to prevent 
freezing during winter. The next pictures show the heat exchanger and the dry air 
cooler. 

 
 
Blower 
The blower is the most important part of the VTU. Its aim is to depressurize the pile by 
vacuuming the air and the contaminated vapours. Each of the two blowers was designed 
to vacuum two piles simultaneously. Thus, each blower has a maximum flow capacity of 
3,200 m3/h. They are set using one frequency regulator. The maximum acceptable 
temperature at the input is set to 80°C. The next picture shows one blower. 
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GAC Hg 
Mercury traces were found in previous soil analysis. Exxon suggested Haemers 
Technologies to provide a solution in order to prevent any mercury atmospheric 
releases. Two sulphurous activated carbon tanks of 3 m3 and one Hg analyser (VM-3000) 
were added to the VTU. The aim was to analyse the vapours after the blower in order to 
know the mercury concentration. If the concentration was over the norms, an 
electrovalve redirected the vapour flow to the activated carbon. Another sampling point 
was placed after the activated carbon in order to assess the mercury removal. The 
chosen activated coal has an apparent density of 0.63 kg/l and a sulphur concentration 
of 13-16%. The following picture shows the mercury tanks. 
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GAC COV 
Vapours should be treated through the thermal oxidizer. However, in case of thermal 
oxidizer breakdown, an activated coal tank of 10 m3 was added. In case of thermal 
oxidizer breakdown, the flow was redirected to this new tank. The outlet was connected 
to the thermal oxidizer’s chimney. An activated coal with the following specifications 
was chosen: apparent density of 0.475 kg/l and US Standard Mesh granulometry of 4*8. 
It was chosen to remove COV from the vapours. The following picture shows the tank 
and its chimney connection. 
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Thermal oxidizer 
The thermal oxidizer is the key equipment for the vapour treatment. Indeed, the other 
equipment (expect for the GACs) were not chosen for the hydrocarbons removal but 
mainly to remove the water from the vapours for a better thermal oxidation. Its aim was 
to remove the pollutants from the vapours and to release clean gases. A residency time 
of minimum 2 seconds was calculated in order to have an efficient pollutants thermal 
oxidation. The thermal oxidizer is 5 m3 and has a 3 meters chimney. It is designed to 
resist to a maximal temperature of 1,000 °C. A 850 kW burner is connected to the 
thermal oxidation chamber and fuelled with gas. The burner power is regulated 
depending on the temperature inside the thermal oxidizer. The normal conditions to 
have the best pollutants removal efficiency were fixed from 780°C to 820°C. The next 
picture shows the thermal oxidizer. 
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6. Post treatment and/or Long Term Monitoring 

 

7. Additional information 

 

  

4.5 Control parameters 
The VTU operation is monitored by a Programmable Logic Controller (PLC). The 
following key data is monitored: 

• Vapor temperatures at all steps of the process 
• Pile depression to ensure proper aspiration of the vapours 
• Pressure points at all steps of the VTU 
• Mercury content after the blower 
• Gas emissions at the Thermal Oxidizer chimney (COV, CO, NOx, PM2.5, PM10, 

PCDD, HCl, HF, SO2) 

6.1  Post treatment and/or Long Term Monitoring 
Post treatment monitoring consists of soil samples analysis. 

7.1 Lesson learnt 
Special care needs to be taken when operating in countries where below-zero 
temperatures can be reached. In the case of this project, glycol needed to be mixed with 
water in the cooling sections. 
• It can be beneficial to perform more advanced analysis than the ones provided by the 
end customer. In particular, the presence of acidic compounds is not relevant per se to 
the remediation but can damage the equipment. 
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Glossary of Terms 
 

Term (alphabetical order) Definition 
VTU Vapor Treatment Unit  

7.2 Additional information 
The success of remediation is determined by the compliant pollutants content in the soil 
after treatment as well as compliant emissions throughout the treatment. 

 



1. Contact details - CASE STUDY: SVE n.3 
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2. Site background 

 

  

2.1 History of the site 
The site extends over a surface of around 90,000 m2, of which around 82,000 m2 is 
paved or covered by buildings (buildings cover an area around 41,000 m2). 
The plant began the production of freezers and refrigerators for food preservation in 
1967, production which is still ongoing even if at a reduced rate. The contamination of 
the site was discovered in 2009 during site characterization activities, and exceedances 
of the CSC have been identified in deep soils (depth > 1 m bgl) for organochlorinated 
compounds (vinyl chloride, 1,2-Dichloroethane, Trichloroethylene, 1,2-
Dichloropropane), and in groundwater for the following compounds: 

• Non-Volatile Metals: Iron, Manganese; 
• inorganic compounds: Nitrite, Sulphate; 
• BTEX: Toluene, Benzene; 
• chlorinated aliphatic compounds: Tetrachlorethylene, Trichloroethylene, Vinyl 

Chloride, Chloroform, 1,2-Dichloroethane, 1,1-Dichloroethylene, 1,2-
Dichloroethylene, 1,2-Dichloropropane, 1,1,2-Trichloroethane. 

Furthermore, local areas of buried wastes were found at the site, and removed during 
subsequent intervention, but it cannot be excluded that additional buried wastes are 
still present. 
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2.2 Geological setting 
Only the shallow portion of soil and groundwater, till a depth of about 15 m b.g.l., was 
investigated during the site characterization. The subsoil is formed by alluvial deposit 
formed by interbedded sandy and silty layers as indicated below, overlaying a silty 
aquitard (see figure below). At a regional scale, a thin semiconfined aquifer contained in 
a conglomerates formation is present at 70 m b.g.l. 
 

 
 
The figure represents the hydro-geological cross-section of the site along the 
groundwater flow main direction (North-East to South-West). 
During site characterization, shallow groundwater levels were ranging between 2 and 9 
m b.g.l. (on average 4 m b.g.l.), with flow direction mainly from the upgradient hill 
(North, North-West) to South, South-Est, towards a Creek; however, groundwater flow 
at the N-E corner of the facility is affected by the presence of an intubated stream 
existing at the northern portion of the facility with direction from N-E to S-W, generating 
a local depression of the groundwater table. Backfilling materials used in the past in 
earth moving activities for underground installation of the intubated stream appear to 
be characterized by a low permeability, even if presence of more permeable alluvial 
materials (sand and gravel) is documented along the pipe at depths between around 8 
and 11 m b.g.l. Average groundwater gradient was estimated equal to 3% and hydraulic 
conductivity (k) ranges between 10-6 (North-West side) and 10-8 m/s (North-Est side), 
with an average value of 5x10-7 m/s. 
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2.3 Contaminants of concern 
Soil: 

• vinyl chloride: 0.42 ÷ 0.45 mg/kg 
• 1,2-Dichloroethane: 7 ÷ 672 mg/kg 
• Trichloroethylene: 20 ÷43 mg/kg 
• 1,2-Dichloropropane: 27 ÷ 154 mg/kg 

 
Groundwater: 

 
Non-Volatile Metals: 

• Iron: 3.1 ÷ 41,400 μg/l 
• Manganese: 0.89 ÷ 18,500 μg/l 

 
BTEX: 

• Toluene: 0.05 ÷ 200 μg/l 
• Benzene: 0.053 ÷ 56 μg/l 

 
Chlorinated aliphatic compounds: 

• Tetrachlorethylene: 0.05 ÷ 38 μg/l 
• Trichloroethylene: 0.05 ÷ 31,000 μg/l 
• Vinyl Chloride: 0.031 ÷ 410 μg/l 
• Chloroform: 0.018 ÷ 69 μg/l 
• 1,2-Dichloroethane: 0.018 ÷ 4,800,000 μg/l 
• 1,2-Dichloroethylene: 0.054 ÷ 22,000 μg/l 
• 1,2-Dichloropropane: : 0.019 ÷ 89,000 μg/l 
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2.4 Regulatory framework 
Clean-up goals for soil and groundwater were defined in the Risk Assessment, and are 
included in the on-going remedial plan, approved in 2012 (the updated approval in 
2017 did not modify them). 
According to Italian regulation, although the remedial targets are defined on a Risk 
Assessment basis inside the facility (SSTLs or CSR), groundwater quality at the end of 
remedial action must comply with regulatory limits (CSC, much more conservative than 
calculated SSTLs) at the downgradient boundary of the site. Therefore, once reduced 
the concentration below the CSR for inhalation risk inside the facility, the ultimate 
clean-up goal for groundwater is to reduce and control the off-site migration at the 
Southern and Eastern borders of the site. In particular, a general conformity of the 
Southern border of the site is registered, with an exception at one piezometer at the 
south-eastern site boundary, where concentrations for TCE are slightly over the 
potable limit (10 μg/L) and one order of magnitude above the regulatory limit (CSC = 
1.5 μg/L). Along the Eastern border, one piezometer exceeds regulatory limits both for 
1,2-DCA and 1,2DCP, with a contamination 2-3 orders of magnitude above the 
respective regulatory limits (CSC for 1,2-DCA = 3 μg/L; CSC for 1,2-DCP = 0.15 μg/L). 
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3. Pilot-scale application in field 
 
No pilot test was performed 
 

4. Full-scale application 

 

 

  

4.1 Extraction system 
The SVE system is composed of two extraction wells and an horizontal trench, and it is 
combined with an Air Sparging (AS) system which includes four wells. The characteristics 
of the installed systems are as follows: 

• N.2 SVE wells (namely SVE1 and EMW30 both 7 meters deep, with a screened 
interval from 3 to 7 m bgl. SVE1 is 4”diameter, and EMW30 3”); 

• N.1 horizontal trench (100 meters long, with a diameter of 200 mm); 
• N. 4 AS wells (one close to the trench and EMW30, namely AS1p, and three close 

to SVE1, namely AS14, AS15, AS16). AS wells are 15 meters deep, and with a 2” 
diameter. They are all screened in the interval 14-15 m bgl; 

• the SVE system is powered by a blower “MAPRO 36/21” (5.5 kW, 220V, triphase 
50 Hz); 

• the AS system is powered by a scroll compressor “Atlas Copco SF2” (2.2 kW, 220V, 
triphase, 50 Hz). 

4.2 Injection system 
As previously mentioned, four injection wells are installed to circulate air in 
groundwater (Air Sparging) with the scope to strip contaminants that would then be 
collected by the SVE system. Air is injected at an average pressure of 1 bar. 

4.3 Radius of influence 
The theoretical value of ROI, calculated in the design phase for the Air Sparging was 
estimated as 5 to 10 meters. 
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7. Additional information 

 

  

4.4 Off gas Treatment 
As for off-gas treatment, there are two granular activated carbon (GAC) filters (1 cubic 
meter each) in series connection. 

4.5 Control parameters 
• Air flow and extraction rates 
• Air pressure measurements 
• Water levels 
• Dissolved oxygen and contaminant concentrations in groundwater 
• Oxygen, carbon dioxide and contaminant concentrations in SVE off-gas or soil 

vapour 
• Mass removal 

7.1 Lesson learnt 
– Low permeability soils difficult to treat through AS technology. 
– The presence of heterogeneous subsoil is a big challenge for this types of in-situ 
technologies. 
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Glossary of Terms 
 
A glossary will help a you to maintain the level of precision necessary for key terms and maintain 
consistency across the text. We found out that sometimes terms that sounds similar like “contaminated” 
and “polluted” are used in the same way as synonyms in some country, while in other they have different 
meanings (due to legislation or for other reasons). So fill in this glossary for your key elements and of 
course for acronyms. 
 

Term (alphabetical order) Definition 
SSTLs or CSR Site Specific Target Level, which are named CSR in 

Italian regulation, are concentration target levels 
defined according to Risk Analysis procedure 

7.2 Additional information 
To assess the success of remediation is fundamental to perform: 

• trend analysis of each contaminant monitored over time with respect to the initial 
baseline value 

• quantification of extracted mass over time 
 

7.3 Training need 
To ensure the achievement of remediation goals is fundamental to perform a good 
operation and maintenance of the overall system. To do that is important that the 
system is managed by trained personnel. Despite a general training can be done from 
webinars and e-learning to obtain a targeted training specific for the single system 
installed few on-the job session, especially in the first weeks of system running, can be a 
good way to have site personnel sufficiently trained with respect to the specific 
performances of the system installed. 
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2. Site background 

 

  

2.1 History of the site 
Since its first installation (1970), within the site have been produced compressors for 
refrigerators and air conditioning units. The analysis of the production processes within 
the facility highlighted the use in the past of potentially polluting substances such as 
heavy metals and chlorinated solvents, mainly PCE, TCE and Cr IV. The production was 
active up to 2018 and then the assembly lines have been dismantled. 

2.2 Geological setting 
Site soil consists largely of silts and clays interbedded with thicker layers of fine sands. This 
succession mainly consists of silty-clayey layers with two major sandy layers of different 
thickness, ranging from few centimetres to about 1 meter, located in the following ranges 
of depth: 

• Level 1: between 10 and 15m b.g.s. 
• Level 2: between 25 and 30m b.g.s. 

The depth to ground water is approximately 5-7 meters below ground surface. 
The following image depict the geological setting of the first two meters of soil subjected 
to ventilation through the SVE system. 
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2.3 Contaminants of concern 
The main compounds of concern are: 

• tetrachlorethylene (PCE), 
• trichloroethylene (TCE), 
• cis 1,2-dichloroethylene (cis 1,2-DCE), 
• trans 1,2-dichloroethylene (trans 1,2-DCE), 
• 1,1-dichloroethylene, 
• chloroform, 
• vinyl chloride (VC), 
• freon-11, 
• freon-113 

2.4 Regulatory framework 
The administrative path of the remediation process started on 2001 when the client 
informed the Public Authorities of a potential contamination resulting from the 
presence of chlorinated solvents in groundwater detected during a series of 
investigations carried out in order to verify the quality of the subsoil at the Site. 
Subsequently, the following activities have been done: Site Characterization, 
Preliminary Remediation Design, Final Remediation Design for the treatment of the 
contamination from groundwater. In 2016 an ambient-air survey highlighted the 
absence of risks for workers to be exposed to contaminant chlorinated vapours 
stemming from the contaminated groundwater. 
Nevertheless, the client, as a preventive and precautionary measure for workers 
decided to install a Soil Venting system (same technology of a classical SVE system) to 
brake any possible migration pathway of contaminated vapours from the groundwater 
to the productive building. 
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3. Pilot-scale application in field 

3.1 Extraction system 
Before the installation of the full scale system, a pilot scale application has been 
performed to estimate the effective radius of influence that potentially can be achieved 
from each extraction well. The test was carried out connecting, through flexible pipes, 
one vertical well of 4” diameter, 2 m depth screened from 0.5 m below ground level to 2 
m depth, with a blower for vapour extraction (with filters and silencers). In addition, the 
system included a condensate separator to remove water from the extracted gas before 
to pass through the blower and a granular activated carbon unit (200 L) to treat the 
contaminated vapour streams before the emission in atmosphere. Moreover, the well 
head of the extraction well was equipped with a pressure gauge and connected to the 
extraction system through a flexible pipe. Along the extraction line (2" diameter) there 
was a manual adjustment valve, vacuum gauge, sampling points and two asameters for 
air flow measurement. 
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3.3 Radius of influence 

  
Examples of vacuum measurements at wellhead (left) and monitoring point (right) 
 
Two tests were performed to estimate the radius of influence: step test and long 
duration test. 
For the step test increasing flow rates have been considered with values centred around 
the design value: 

• 26 m3/h 
• 40 m3/h (design value) 
• 50 m3/h 
• 80 m3/h 
• 125 m3/h 

During each step test, the following parameters were monitored: 
• suction depression at the blower, 
• depression on the wellhead of the suction point, 
• depression induced on the soil gas monitoring points, 
• flow rate of extracted gases, 
• VOC concentrations. 

On the basis of the step test outcomes a flow rate of 60 m3/h has been sustained 
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constant for about 48 hours during which the same parameters of the step tests have 
been monitored. 
Plotting in semi-logarithmic graph the depressions induced in the monitoring points at 
different distances from the extraction well and considering a cut-off pressure of 1% of 
the depression measured at the wellhead (Johnson and Ettinger, 1994), namely 0.12 
mbar, a ROI of about 120 m has been estimated from the suction shaft considered for 
pilot test. 

3.4 Off gas Treatment 
During the pilot scale application in field, off gas were treated by a granular activated 
carbon unit of 200 L to treat the contaminated vapour streams before the emission in 
the atmosphere. 
 

3.5 Control parameters 
To assess the effectiveness of the treatment the following parameters were monitored 
during the pilot scale application: 

• suction depression at the blower, 
• depression on the wellhead of the suction point, 
• depression induced on the soil gas monitoring points at different distances from 

the extraction well, 
• flow rate of extracted gases, 
• VOC concentrations. 
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4. Full-scale application 

4.1 Extraction system 
The full scale SVE system basically consist of 5 extraction wells, 4 of which within the 
productive building and 1 in the external area still within the site boundary. Each vertical 
extraction well is of 4” diameter, 2 m depth screened from 0.5 m below ground level to 
2 m depth. Each vacuum well is connected to the vacuum unit through HDPE 
underground and aboveground pipes of 2”, 3” and 4” to take into account pressure drop 
along the line. 
The vacuum unit is basically composed of 2 vacuum blowers (one as backup blower), air 
flow rate 230 Nm3/h each, with filters and silencers, 1 condensate separator to remove 
water from the extracted gas before to pass through the blower and 1 electrical panel to 
control the blowers. Outside the vacuum unit there are 2 granular activated carbon 
units (1 m3 each with about 600 kg of carbons) and a chimney for treated gas emissions. 
Each well head is equipped with a pressure gauge and along each of the 5 extraction 
lines there are from the bottom to the top: sampling port, flow meter, pressure gauge, 
regulation valve, on/off valve. 

 
Examples of instruments along each extraction line 
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The system is completed by 32 monitoring points spatially distributed to cover the 
overall treated area. 
To assess the different performances for different monitoring system we installed: 

• N. 9 “nesty probes”, 7 of which in external area and 2 within the facility; 
• N. 23 “vapor pin” within the facility. 

 

 
 

Nesty probe 
 

   
 

Vapor Pin 
 
 



   
 

46 
 

 

  

4.3 Radius of influence 
As a result of pilot test an extraction flow rate of about 50 m3/hour for each of the 5 
extraction wells has been set and a ROI of about 50 m has been associated with each 
extraction well in order to cover the planar extension of the groundwater plume which has 
basically an orientation north-south. The following image depict the expected ROI (brown 
dotted lines) from each extraction well (green squares). 
 

 
System layout with expected ROI 
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4.4 Off gas Treatment 
Off gas treatment is basically composed of 2 granular activated carbon units (1 m3 each 
with about 600 kg of granulated activated carbons) and a chimney for treated gas 
emissions in the atmosphere. 
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5. Enhancements to SVE 
No pneumatic and/or hydraulic fracturing systems has been employed to enhance 
the SVE application which was designed only to ventilate and hence brake any 
possible pathways of contaminated streams from the groundwater to the 
productive building. 
 

6. Post treatment and/or Long Term Monitoring 

 

4.5 Control parameters 
To assess the effectiveness of the treatment the following parameters were monitored 
with the following frequency 
With a weekly basis: 

• flow rate of each extraction well, 
• temperature and pressure/ suction depression both upstream and downstream 

the blower, 
• the occurrence of condensate waters, 

With a 3 months basis: 
• VOC, O2, CH4, CO2 and depression induced at each monitoring point, 
• soil gas concentration for each monitoring point, well heads and off gases before 

the emission in atmosphere 

6.1  Post treatment and/or Long Term Monitoring 
The treatment is still ongoing but as a long term monitoring plan it can be scheduled 
monitoring campaigns on a six months basis on each soil gas control point available at 
the site and an ambient-air monitoring survey on a year basis to verify if any changes 
with respect to the status achieved at the end of ventilation. 
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7. Additional information 

 

 

 

  

7.1 Lesson learnt 
1) Methodology and procedures 

Before the installation of a full scale system perform a pilot test to verify, with field data, 
the design hypothesis related to ROI extension and flow rate achievable from each 
extraction well since due to local heterogeneities not all wells perform at the same way. 

2) Technical aspects 
Prior the installation of the extraction wells perform a detailed screening and review of 
historical maps of the areas that need to be treated with a sub slab ventilation to assess 
the occurrence of any subsurface services which can reduce the extension of expected 
ROI, hence reducing the overall efficacy of the system. 

3) Legislative, organizational aspects 
To be compliant with regulation limits for off gas emission is key the periodic check of 
the efficacy of the treatment system to avoid the emission in atmosphere of 
contaminated gases. 

7.2 Additional information 
To assess the success of remediation is fundamental to perform: 

• trend analysis of each contaminant monitored over time with respect to the initial 
baseline value 

• quantification of extracted mass over time 

7.3 Training need 
To ensure the achievement of remediation goals is fundamental to perform a good 
operation and maintenance of the overall system. To do that is important that the 
system is managed by trained personnel. Despite a general training can be done from 
webinars and e-learning to obtain a targeted training specific for the single system 
installed few on-the job session, especially in the first weeks of system running, can be a 
good way to have site personnel sufficiently trained with respect to the specific 
performances of the system installed. 



1. Contact details - CASE STUDY: SVE n.5 
 
 

1.1 Name and Surname Federico Caldera 
 

1.2 Country/Jurisdiction Italy 
 

1.3 Organisation Mares S.r.l. 
 

1.4 Position Analista Sviluppo & Compliance 
 

1.5 Duties Sanitary and environmental risk assessment, 
innovative remediation and characterization 
technologies development  

1.6 Email address federicocaldera@maresitalia.it 
 

1.7 Phone number +39 3497616386 
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2. Site background 

 

  

2.1 History of the site 
The site is a gas station in peripheral area south of a city of central Italy, along a road 
with medium vehicular traffic. 
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2.2 Geological setting 
The geological structure of the area is characterized by the presence of soils of volcanic 
origin and deposits of alluvial origin. 
In the area under examination the volcanic deposits of the Pleistocene age produced by 
the volcanic systems of Lazio emerge. 
From a geomorphologic point of view, the site is located on the slope in a hilly area 
artificially terraced for the construction of the square. 
Hydrography essentially consists of a series of ditches which, with dendritic branching, 
flow north-east. They have a torrential regime, with superficial outflows that occur 
during intense rainfall and of a certain duration, mainly in the winter season. 
The area is characterized in general by soils with variable permeability, both in relation 
to the variety of soils constituting the stratigraphic succession, and to the frequent 
variability of the lithological and structural aspects found within the individual units that 
make up this succession. 
The site stratigraphy is characterized by the presence of the following two main units: 

• Anthropic material - Mixed material, essentially consisting of medium sand with 
the presence of gravel/pebbles, which extends from 0 m from ground level. about 
3 m b.g.s.; 

• Silt and Clays - Cohesive deposit made up of silts and clays with local 
intercalations of coarser sandy lenses, found up to the maximum investigated 
depth (10 m b.g.s.). 

Literature data allow us to hypothesize the presence of a significant underground water 
circulation at high depths: in a well surveyed about 400 m south of the gas station area, 
a water table level of 78 m a.s.l. is reported, corresponding to a depth from the ground 
surface at the site of about 45-50 m. 

2.3 Contaminants of concern 
Contamination affected unsaturated soil, with BTEX, C≤12 and C>12 as CoCs, found at a 
depth of 3.4 m b.g.s. 
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2.4 Regulatory framework 
In Italy the environmental regulatory system is regulated by Legislative Decree No. 
152/2006 and for fuel stations by the Ministerial Decree No. 31/2015. 
The target values for benzene, toluene, ethylbenzene, xylene, C<12 and C>12 are set 
equal to 50, 50, 50, 50, 250 and 750 mg/kg, respectively, for soils with commercial use. 
For the implementation of SVE technology (as well as for the implementation of any 
remediation plan) the approval by local authorities is needed. 
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3. Pilot-scale application in field 

  

3.1 Extraction system 
The execution of the pilot test, placing vertical wells SN03 and SN04 (5 meters depth, 
screened between 1 and 5 m b.g.s.) in depression by a blower, showed that: 

• by varying the extraction rate (from 30 to 1000 L/min) within point SN03, rather 
small depressions were detected in the monitoring points, in any case lower than 
the value of 0.5 mbar (the maximum value was 0.3 mbar observed in SN04 with 
an extraction rate of 1000 L/min) indicated by literature as the minimum 
depression to have an induced influence from the well being extracted (“cut off” 
value); 

• during the test a further test was performed by putting in depression point SN02: 
also in this case, depressions were observed within the point SN03 lower than the 
value of 0.5 mbar (the maximum value was 0.2 mbar observed in SN03 with an 
extraction rate of 2330 L/min); 

• no condensation accumulation was detected during the test inside the separator. 

 
The results obtained by means of the pilot study performed allowed to confirm the 
applicability of the SVE system to the site. The high permeability of the subsoil to vapor 
flows, in fact, made it possible to extract significant quantities of air without inducing 
significant depressions. 
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3.3 Radius of influence 
The project parameters, obtained on the basis of the pilot study specifically performed 
on the site, are the following: 

• Radius of influence, ROI: 3.0 m; 
• Maximum flow rate of extracted air for each SVE point, QEa: 70 m3/h; 
• Working depression at each point, dPp: - 50 mbar. 

3.4 Off gas Treatment 
For the abatement of pollutants present in the extracted air was set, downstream of the 
air/liquid separation system, a pair of iron with epoxy treatment filters, filled with 
activated carbon in pellets, (H 1400 mm x D 780 mm). 

3.5 Control parameters 
During the test, the data listed below were recorded: 

• extraction rate; 
• dPp work-related depression and dPi-induced depression; 
• VOC, CH4, CO2 and O2 in the extraction well. 
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4. Full-scale application 

4.1 Extraction system 

 
 
A blower is used to extract air from the remediation points; the extracted air favours the 
removal of contaminants from the solid phase to the gas phase. The air extracted from 
the same points is conveyed inside a condensate separator (S1) which separates the 
condensate from the gaseous flow. 
The gaseous flow, once dehumidified and the particulate removed, passes through the 
blower which generates the vacuum. Downstream there is the air handling unit 
consisting of two filters in series, containing activated carbon. In any case, the 
processing unit is equipped to be arranged with the filters in parallel in case the 
incoming flow shows compatible VOC concentrations. 
In order to maximize the treatment of the unsaturated soil and to reduce the moisture 
content of the extracted air ", the plant is also provided with an evacuation, treatment 
and discharge system for the percolating waters that accumulate preferentially in the 
SN02 and SN03 piezometers. 
Two additional extraction points located outside the contaminated area were installed, 
with the aim of enhancing the recall of vapours from the subsoil to further safeguard the 
human targets located in the building next to the gas station. 
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The number of SVE points is therefore equal to 7. Specifically, the existing piezometers 
SN02, SN03 and SN04 and the new points VE08, VE09, VE10 and VE11 were used, see 
the picture below. 
The suction from the points was operated by a pump capable of reach a vacuum of at 
least 150 mbar, and a flow rate of not less than 500 m3/h, in order to guarantee an air 
flow, for each extraction point, of at least 70 m3/h, with a nominal power of about 5.50 
kW. 

4.3 Radius of influence 
Considering the ROI determined through the pilot test and the areal distribution of the 
contamination, the number of extraction wells and their spatial location were defined. A 
correct ROI value of 3 m was therefore adopted as a precaution. 
 

 

4.4 Off gas Treatment 
Same of pilot test 
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6. Post treatment and/or Long Term Monitoring 

 

4.5 Control parameters 
Before starting the system, at Time Zero, a complete monitoring was carried out. In 
particular, the following activities were carried out on all the extraction wells present on 
site (VE02, VE03, VE04, VE08, VE09, VE10 and VE11): 

• measurement of the VOCs present in the extraction points; 
• sampling of off air and analysis of parameters such as BTEX and TPH. 

During the start up of the system, the following measurements were carried out on a 
weekly basis: 

• measurement of the VOCs extracted from the points and leaving the stack (ppm); 
• vacuum induced by the blower (mbar) in the extraction points; 
• flows at each extraction point; 
• depression induced on the water inside the extraction points. 

The start up took about 30 working days and ended with the testing of the air and water 
treatment system by sampling and laboratory analysis of the vapours entering and 
leaving the system. 
Then, on a monthly basis, control visits were carried out on the plant in order to verify 
the correct functioning of the system and monitor the operating parameters of the plant 
(measurement of VOCs, induced depressions, extracted air flows, extracted water flows) 
making any new adjustments if necessary. 

6.1  Post treatment and/or Long Term Monitoring 
The periodic monitoring of the SVE system (between 2018 and 2020) provided for: 

• control, maintenance and monthly monitoring of the systems and verification of 
the correct functioning of the system; 

• verification and reading of the operating parameters of the system (flows, 
temperatures, pressures, etc.); 

• possible fine-tuning, in the case of variations detected with respect to the 
operating parameters; 

• sampling of air inlet and outlet from the treatment system and analysis of the 
BTEX and TPH parameters. 
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7. Additional information 

 

 

 

Glossary of Terms 
 
 

Term (alphabetical order) Definition 
BTEX  Benzene, Toluene, Ethylbenzene, Xylene  

C≤12  Light hydrocarbons  

C>12  Heavy hydrocarbons  

VOC  Volatile organic compounds (VOCs) are organic 
chemicals that have a high vapour pressure at 
ordinary room temperature  

7.1 Lesson learnt 
In presence of a VOC contamination located in a small part of unsaturated soil with a 
coarse texture the SVE technology can be a viable system to reach the remediation 
goals. 
The intervention was successful - Authorities certification obtained after two years of 
remediation. 

7.2 Additional information 
The keystone issue for a successful remediation is to gain a right conceptual site model, 
with a proper definition, in terms of extent, soil texture and presence of preferential 
flow pathways of the underground contamination source, in order to find adequate 
technology to properly address and remediate the CoCs. 

7.3 Training need 
Firstly e-learning/webinars in order to understand the theoretical fundamentals of the 
technology, following training on the job so to gain experience with facing real 
problems. 



1. Contact details - CASE STUDY: SVE n.6 
 
 

1.1 Name and Surname Davide Menozzi, René Filion, Sophia Dore 
 

1.2 Country/Jurisdiction United States of America 
 

1.3 Organisation GHD Group Pty Ltd 
 

1.4 Position Environmental scientist (Davide Menozzi) Senior 
Project Manager (René Filion) Senior Scientist 
Innovative Technology Group (Sophia Dore) 

1.5 Duties Contaminated land management 
 

1.6 Email address Davide.menozzi@ghd.com 
 

1.7 Phone number +61 2 4222 2316 (Davide Menozzi) 01 514 339 
0611(René Filion); 716 205 1978 (Sophia Dore) 
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2. Site background 

 

  

2.1 History of the site 
Approximately 23,000 kg of acetone was released from a rail car during unloading in July 
2016 at a facility that stores, repackages, and distributes chemical products to wholesalers 
and industrial users. 
The Property is irregular in shape, covers an approximate area of 125,000 square meters 
(m²) and is located in a industrial area, with a neighbouring residential area located to the 
south. This residential neighbourhood is located within 35 meters (m) from the Property 
limit at its closest proximity. A series of railway sidings are present at and in the western 
portion of the Site. 
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2.2 Geological setting 
The Site stratigraphy in the area of the spill consisted of very shallow fill material 
extending to 0.6 m below ground surface (mBGS), followed by a layer of natural deposits 
silt with traces of clay or clay with traces of silt to approximately to approximately 4.5 
mBGS. A layer of course material composed of sand and gravel measuring approximately 
0.3 m thick rests on a grey fractured limestone with fair to excellent rock quality (RQD 
>95). 
Native soils were composed of an initial deposit of silty clay, becoming at around 3 m 
below ground surface, a deposit composed of more sandy material, either being 
described as silt with some sand and traces of gravel, or as sand with some silt and 
gravel. 
During intrusive investigations, odours were strongest near the surface (0.6 m to 1.2 m 
deep) and again near the bottom (4.3 m to 4.9 m deep). 

2.3 Contaminants of concern 
Acetone (primary) 
Secondary contaminants: 
Ethylbenzene 
Toluene 
Xylene 

2.4 Regulatory framework 
Following implementation of a Pilot Scale test at the Site that demonstrated effective 
operating conditions for SVE, a remedial objective of 28 mg/kg was established for 
acetone in soil, based on similar land use regulatory standards. For the secondary 
contaminants, existing standards for industrial/commercial land use were selected as 
remedial objectives ( Ethylbenzene = 50 mg/kg, Toluene = 30 mg/kg, Xylene=50 
mg/kg). 
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3. Pilot-scale application in field 

 

 

  

3.1 Extraction system 
One shallow vertical extraction well screened to impart vacuum within the impermeable 
(shallow) layer of soil were installed throughout the treatment area. The effective radius 
of influence for these wells was approximately 3 metres. The shallow wells were 
equipped with 4-inch diameter PVC screens and risers, and terminated near the surface. 
Two existing 2-inch diameter vertical wells were used to extract vapours from the more 
permeable and deeper sand and gravel layer as the screened intervals for these wells 
intercepted the more permeable layer and extended to the top of bedrock/soil 
interface. The effective radius of influence measured during pilot testing for these wells 
was approximately 20 m. 
A self contained mobile SVE equipment trailer was mobilized to the treatment area. The 
equipment included a high vacuum, high flow vacuum blower capable of producing up 
to 100 cubic feet per minute, and a vacuum of 10 inches of mercury, distribution header 
moisture separator, piping, valves and gauges, barometer, and vacuum gauges. The 
system was equipped with remote monitoring to the system control panel which could 
be programmed to run several configurations and on with definable operating 
timeframes. 

3.2 Injection system 
No injection of air or other substances were permitted. 
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3.3 Radius of influence 
Radius of Influence 
The radius of influence (ROI) for each pilot test is estimated based on the vacuum 
response measured at the SVE monitoring probes and nearby wells, as well as past 
experience gained from operating SVE systems in similar soils. A probe response of 0.5 
to 1.0 percent of the applied SVE wellhead vacuum is generally considered significant in 
ROI estimation. Due to the soil heterogeneity at the site and surface conditions, a wide 
range of vacuum response was observed. While vacuum response was achieved in the 
distant monitoring wells, response at the probes installed in the tighter material was 
inconsistent and likely masked by fluctuations in ambient barometric pressure. 
 
Upper Zone 
As expected, the soil heterogeneity limited flow and vacuum response in certain 
directions due to pockets of tight native clays and silts that exist in the subsurface. In the 
upper zone, the monitoring probes showed a better response to the north compared to 
the south of SVE-01. The northern portion of the Site showed that an ROI of 3-4 meters 
would be achievable. The southern portion of the Site showed an ROI of less than 2 
meters. ROI estimates showed very similar results when operated between 4 and 10” Hg 
vacuum. In this zone, the readings indicated that applying a less powerful vacuum may 
be more beneficial to achieving the best ROI as the 4” Hg vacuum showed the highest 
induced vacuum readings. The data also suggests that a period of hot, dry weather may 
have caused desiccation of shallow soils and well seals and resulted in short circuiting of 
ambient air from the surface. Hydration of surface soils in the pilot test area was 
successful in reducing the short-circuiting effects. 
 
Lower Zone 
The lower, more permeable zone showed a more significant ROI compared to the Upper 
Zone. Based on the readings taken, operating at 6” Hg vacuum would provide the 
greater ROI with distances exceeding 20 meters. Of note, operating at higher vacuums 
dropped the ROI significantly, to a distance of only 6-8 meters. The extended ROI 
observed in the lower zone test is likely due to the higher permeability lenses and gravel 
observed at the top of bedrock in soil borings within the impacted area. 
 
Air Flow Rate versus Vacuum 
Initially, for each step test, the unit was operated for short durations at various flow 
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rates and corresponding vacuum levels for the purpose of determining the SVE 
performance over the operating range of the blower and selecting the appropriate flow 
rate for the test (based on SVE flow rate and wellhead vacuum levels). Flow rate versus 
vacuum curves were constructed from these step test data to assist in the selection of 
the most desirable operating range for a full-scale system. An example of the results is 
shown in the figure below. 
 
Upper Zone 
The step test showed a desirable operating range between 25-40 CFM with an applied 
vacuum of 4-6” Hg. 
 
Lower Zone 
The step test at PO-101 (see Figure below) displayed good performance without a drop 
off up to a flow of 40 CFM with an applied vacuum of 8” Hg 
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3.4 Off gas Treatment 
Extracted vapour treatment was completed using a 205 L drum of activated carbon 
during the short duration pilot testing period. No samples were collected of the air 
emissions during the pilot test. 

3.5 Control parameters 
Soil analytical results were collected prior to and following each treatment phase to 
evaluate compliance with remedial objectives. These results were also used to configure 
the following phase of treatment (progressive reduction of treatment area). 
Groundwater samples were collected and submitted for analysis of volatile organic 
compounds (VOCs) within and downgradient of the treatment area to monitor for 
potential releases to groundwater from treatment activities. 
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4. Full-scale application 

 

 

  

4.1 Extraction system 
A total of 8 shallow vertical extraction wells screened to impart vacuum within the 
impermeable (shallow) layer of soil were installed throughout the treatment area. The 
effective radius of influence for these wells was approximately 3 m. The shallow wells 
were equipped with 4-inch diameter PVC screens and risers and terminated near the 
surface. 
Five 2-inch diameter wells were used to extract vapours from the more permeable and 
deeper sand and gravel layer as the screened intervals for these wells intercepted the 
more permeable layer and extended to the top of bedrock/soil interface. The effective 
radius of influence measured during pilot testing for these wells was approximately 20 
m. 
A self contained mobile SVE equipment trailer was mobilized to the treatment area. The 
equipment included a high vacuum, high flow vacuum blower capable of producing up 
to 100 cubic feet per minute, and a vacuum of 10 inches of mercury, distribution header 
moisture separator, piping, valves and gauges, barometer, and vacuum gauges. The 
system was equipped with remote monitoring to the system control panel which could 
be programmed to run several configurations and on with definable operating 
timeframes. 

4.3 Radius of influence 
Based on the collected field data, the radius of influence of the deeper extraction wells 
measured was between 9.7 and 18 m, while the radius of influence of the SVE wells was 
between 5.1 m and 9.9 m. 
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4.4 Off gas Treatment 
Discharge vapour monitoring of the system was performed in between and after the 
two 1,800-pound vapour phase carbon treatment vessels weekly by GHD using a photo 
ionization detector (PID) for measurement of undifferentiated VOCs. 
 
Air Sampling 
In addition to the field PID readings collected above, air samples were collected at the 
sample port located between the two vapour phase carbon treatment vessels to 
monitor their performance to ensure that air emissions were below the regulatory 
limits. 
Additional air samples were collected over the course of the SVE treatment in the 
extracted vapour flow before being treated to evaluate the extracted acetone mass 
through the vapour stream. 
 
Compliance 
PID measurements in between and after the two vapour phase carbon treatment 
vessels showed readings of 0 ppm throughout the active SVE treatment period. 
A dispersion model using SCREEN3 software was completed to assess compliance of air 
emissions equivalent to 2.5% of the regulatory limit for a 4-min exposure and 1.3% of 
the regulatory limit for a 1-hour exposure. Analytical results of samples collected 
throughout the treatment period identified concentrations of acetone reached 
approximately 1.1% of the permissible exposure rates. 
Based on the PID measurements and analytical results from the air samples, air 
emissions did not present any exceedance of the applicable regulation during the 
operations of the SVE system. 



   
 

69 
 

 

 

6. Post treatment and/or Long Term Monitoring 

 

7. Additional information 

 

 

  

4.5 Control parameters 
Soil analytical results were collected prior to and following each treatment phase to 
evaluate compliance with remedial objectives. These results were also used to configure 
the following phase of treatment (progressive reduction of treatment area). 
Groundwater samples were collected and submitted for analysis of VOCs within and 
downgradient of the treatment area to monitor for potential releases to groundwater 
from treatment activities. 

6.1  Post treatment and/or Long Term Monitoring 
Post treatment groundwater monitoring will be completed three times per year for a 
minimum of 3 years to evaluate potential impacts to groundwater. 

7.1 Lesson learnt 
SVE was an effective method for remediation of highly volatile contaminants at this Site. 
The addition of an impermeable ground cover layer effectively controlled short 
circuiting in the area of highest concentrations immediately adjacent to the spill area. 

7.2 Additional information 
Success of remediation will be assessed in the post-remediation monitoring program. 
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Glossary of Terms 
 
A glossary will help a you to maintain the level of precision necessary for key terms and maintain 
consistency across the text. We found out that sometimes terms that sounds similar like “contaminated” 
and “polluted” are used in the same way as synonyms in some country, while in other they have different 
meanings (due to legislation or for other reasons). So fill in this glossary for your key elements and of 
course for acronyms. 
 

Term (alphabetical order) Definition 
VOC Volatile organic compounds (VOCs) are organic 

chemicals that have a high vapour pressure at 
ordinary room temperature 

CFM Cubic feet per minute 

  

  

  

  

  

7.3 Training need 
Designing a remediation system requires experience. This cannot be easily built up 
through workshops, webinars and so on. Designing and implementation of a successful 
remedial system should be undertaken by an experienced company and scientists. 



1. Contact details - CASE STUDY: SVE n.7 
 
 

1.1 Name and Surname Hadas Sharon 
 

1.2 Country/Jurisdiction Israel 
 

1.3 Organisation Ludan environmental technologies 
 

1.4 Position Environmental engineer 
 

1.5 Duties Project manager 
 

1.6 Email address hsharon@ludan.co.il 
 

1.7 Phone number +972 52-511-2139 
 

  

mailto:hsharon@ludan.co.il
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2. Site background 

 

 

  

2.1 History of the site 
A gas station operated at the site located in Israel for many years. 
As part of the change in the designation of the land, from a gas station for a commercial 
activity area, soil sampling was carried out in the area where underground fuel tanks 
were located, in order to make sure that the soil was not contaminated. 

2.2 Geological setting 
The following is a description of the geological section in the area: 
0-10 meters - loess and limestone. 
10-300 meters - cardboard, gray mahogany cardboard. 
 

2.3 Contaminants of concern 
The following are the various contaminants that are suspected in the soil due to the 
type of activity carried out at the site. These are pollutants that originate from fuel 
components: 

• TPH 
• BTEX 
• MTBE 
• PAH 
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3. Pilot-scale application in field 

 

2.4 Regulatory framework 
• The subject of soil contamination investigation is the responsibility of a 

government ministry - the Ministry of Environmental Protection - Department of 
contaminated soils. 

• The soil investigation performed according to the professional guidelines of the 
Ministry of Environmental Protection, which approves the sampling plan before 
execution and the conclusions and recommendations given according to the 
sampling findings. 

• The concentrations of the pollutants discovered were compared to the 
permitted concentrations according to the threshold values document for 
industrial areas in the State of Israel. 

3.1 Extraction system 
• The system in the ground includes 17 Vertical wells 
• The pumping was done using a vacuum truck. 

3.2 Injection system 
• Details of the SVE pilot system infrastructure: 
• The system in the ground includes 17 wells with a diameter of 3 inches, to three 

different depths: 7, 11 and 16 m below the ground. 
• The large number of wells and the varying depths allows to "capture" of all the 

contaminated soil area. 
• Each well is constructed so that at its bottom is a fluted section (strainer) 5 m 

long. 
• The pumping was done using a vacuum truck, which was connected to well 

manifold, so that at each stage the effect of using a single well or several wells 
simultaneously could be examined by using the SVE system regulating taps. 

• The system also included a clean air inlet tap to prevent the creation of 
underpressure in the pumping wells. 
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3.3 Radius of influence 
• The radius of impact was determined by performing pumping until the pressure 

stabilized, measuring the underpressure in the well being pumped with varying 
flow rates and measuring the underpressure in the other wells to examine the 
radius of impact. 

• The soil at the site was found to have effective conductivity in the tested flows 
and the underpressure created allowed the suction of the gases above the 
ground. At a flow of 150 cubic meters/h, a negative pressure of 74 millibars was 
measured and the impact radius reached up to 10 meters from the suction well. 

• Since the average distance between the wells ranged from 4 to 6 m, there was 
compatibility between the remediation method, the site characteristics and the 
existing pilot remediation infrastructure. 

• According to the pilot findings, it appears that when operating the pump from all 
the wells, the entire contaminated soil cell intended for treatment will be 
underpressure and therefore no additional wells need to be installed. 

3.4 Off gas Treatment 
In order to select the appropriate treatment technology for the airflow from the SVE 
system, a number of technologies defined as "BAT" )best available technology (by the 
EPA were examined: 

1. adsorption on activated carbon 
2. thermal oxidation 
3. biological filter 
4. vapour condensation 

Due to the high daily load of organic hydrocarbons, we recommend gas treatment with 
a thermal oxidation- catalytic oxygen method suitable for the treatment of emission 
stream at concentrations higher than several hundred PPM. Laboratory tests found no 
evidence of the presence of chlorinated hydrocarbons which can be a limiting factor 
when using this technology due to the fear of causing damage to the catalytic converter. 
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4. Full-scale application 
The full-scale system is compatible with the system built in the pilot and described 
in the previous sections 

 

 

3.5 Control parameters 
• To estimate the load of hydrocarbons pumped from the wells when the SVE 

system is working, performed gas sampling of several wells together and from a 
number of individual wells in which high PID values were detected. Some of the 
samples were performed on canisters sent for TO-15 analysis. 

• In order to evaluate the effectiveness of the treatment for the gas pumped from 
the wells treated by the thermal oxidizer, a sampling was performed on the stack 
of the treatment facility. 

4.5 Control parameters 
• Throughout the period the system operates, there was regular monitoring once 

every two weeks of parameters of the system and the soil and once every few 
months a performed laboratory analysis of TO-15 to the concentrations in the gas 
stream pumped from the soil. 

• The following is the test that is performed every two weeks: 
1. The VOC concentration measured in the well by the PID. 
2. Checking the flow in the pumped stream. 
3. Measuring the pressure in the well. 
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6. Post treatment and/or Long Term Monitoring 

 

6.1  Post treatment and/or Long Term Monitoring 
In order to test the effectiveness of the treatment after its completion, a "rebound 
effect" test was performed, which included shutting down the system for about a month 
and a half and restarting it for two months. 
The test revealed that the concentrations did not rise and there was no change in the 
concentrations in the various wells after reopening, with respect to values measured 
before closing. These findings indicate that the treatment performed on the soil is 
effective and the volatiles that were adsorbed to the soil have already been treated. 
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7. Additional information 

 

 

 

 

7.1 Lesson learnt 
From the results of the cost-benefit analysis, it can be seen that due to the low 
concentrations pumped from the soil during the period when the concentration of 
contaminants decreased, led to high power consumption to operate the system, 
significantly, as more energy has to be invested in heating the catalyst. 
Increased use of electricity to heat the catalyst in the converter causes that per kilogram 
of pollutant treated emitted into the air during the power generation process at the IEC 
power plant about half a kilogram of nitrogen oxides and half a kilogram of sulphur 
oxides. 
As the treatment of the site with the SVE method achieved, and the meaning of 
continued pumping and gas treatment has low efficiency on the one hand and on the 
other hand requires a lot of energy, its significant environmental consequences with 
regard to electricity generation emissions. 

7.2 Additional information 
The SVE system operated for about 9,000 hours during which it handled about 5,641 

liters of hydrocarbons. 

As part of the treatment, about 4,000,000 cubic meters of soil gases were extracted 

from the ground in the treated area of about 2,000 cubic meters. 

7.3 Training need 
Training through workshops, preferably by the Ministry of Environmental Protection in 
order for the remediation processes to comply with the regulator's guidelines. 



1. Contact details - CASE STUDY: SVE n.8 
 
 

1.1 Name and Surname VION Mathieu (Expert at Technical Direction) 
DEVIC-BASSAGET Boris (Technical Director) 

1.2 Country/Jurisdiction FRANCE 
 

1.3 Organisation SUEZ RR IWS REMEDIATION FRANCE 
 

1.4 Position Head Office : 17 rue du Périgord, 69330 Meyzieu 
(France) 

1.5 Duties Engineer - Expertise department manager 
 

1.6 Email address mathieu.vion@suez.com; 
boris.devic-bassaget@suez.com 

contact.remediation.europe@suez.com  

1.7 Phone number +33(4)72450222 
 

  

mailto:mathieu.vion@suez.com
mailto:boris.devic-bassaget@suez.com
mailto:contact.remediation.europe@suez.com
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2. Site background 

 

  

2.1 History of the site 
CHIMICOLOR is the former operator of a 1,500 m² site located in the town of La Garenne 
Colombes, in the outskirts of Paris, whose activity involved industrial painting on various 
supports. 
 
The site is located in a mixed residential and tertiary district, bounded by: 

• Apartment buildings on the west side; 
• Apartment buildings on the south sides and is separated by a road and pedestrian 

crossing alley to access the entrance to a residential parking lot; 
• A street on the north side, then apartment buildings beyond that street. 

 
According to the information collected, the site was mainly occupied by the following 
activities: 

• 1928 - 1971: Exploitation of the site by a company which carried out the repair 
and the assembly of electric refrigerators; 

• 1971 - 1992: Operation of the premises by a company specializing in the chemical 
and electrochemical treatment of metals; 

• 2001 - 2012: the company CHIMICOLOR becomes the operator of the site and 
carries out printing activities on aluminium plates, chemical colouring of 
aluminium plates, stainless steel engraving and screen printing. The cessation of 
activity took place in 2012. 

 
The site deconstruction work was carried out between May and July 2014. The facade of 
the building in the north-west part has been preserved as well as the old administrative 
buildings. 
In addition, during the month of July 2014, the soils located to the right of the south-
eastern part of the site had been the subject of earthworks to a depth of 1.2 m. 
The area to be cleaned up was in the south-eastern part of the land, covering an area of 
approximately 250 m². 
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2.2 Geological setting 
According to the geological map of Paris and the data from the basement database 
(BSS), the geological context in the sector considered is as follows: 

• Old quaternary alluvium; 
• Limestone of Saint-Ouen made up of marls and limestone banks over a depth of 

10 to 15 m; 
• Then the sands of Beauchamp, with a thickness of 6 to 7 m. 

 
The various investigations carried out on the site revealed the following average 
lithological section: 

• From 0 to 1 m: predominantly sandy embankments; 
• From 1 to 8 m: a layer of sands becoming marly from a depth of 4 m; 
• From 8 m: limestone. 

 
According to information taken from the subsoil database (BSS) and the hydrogeological 
map of the Paris basin, several water tables are present under the treatment area: 

• The Saint-Ouen limestone aquifer, whose piezometric level was established at 
about 16 m deep; 

• The Beauchamp sands aquifer, the piezometric level of which was established at 
about 24 m deep. 

 
According to the groundwater quality monitoring campaigns carried out in 2012 and 
2013, the water levels at the site were recorded between 15.7 and 16.4 m deep in the 
limestone water table of Saint-Ouen. Due to the location of the site in a bend of the 
Seine, 2 km north-west and south-east of the site, the flow direction is variable, with a 
very low hydraulic gradient. 
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2.3 Contaminants of concern 
The investigations carried out on the site before the start of the works made it possible 
to characterize the impact on the right of the area to be decontaminated. 
 
The results summarized below indicated the presence of a tetrachlorethylene impact 
(PCE): 

• In soils. This impact mainly concerned surface soils down to a depth of 1 m 
(contents at the level of the S6B hole of the order of 4.3 mg/kg). The maximum 
level (6.7 mg/kg) was observed between 4 an 5 m deep at the level of a borehole 
located at the level of the former product storage area. The vertical extension of 
the pollution in the soils was not delimited beyond 6 m of depth but the 
detection of PCE in the groundwater seemed to suggest that this impact had 
locally migrated towards the groundwater; 

• In soil gases at the level of the most superficial horizons between 0 and 5 m 
deep. The various campaigns carried out had made it possible to measure PCE 
contents of between 7.5 and 1,435 mg/m3; 

• In groundwater in the area of structures located in the area but also on a 
structure outside the site right-of-way. Studies prior to 2014 revealed PCE 
contents varying between 3,900 and 8,300 µg/l. According to the groundwater 
quality monitoring campaigns dating back to 2015 at the site, the PCE contents 
varied between 100 and 4,100 µg/l. Previous studies had also revealed the 
presence in small quantities of PCE degradation by-products including 
trichloroethylene (contents between 0.37 and 8.5 µg/l) and dichlorethylene 
(content of 4.9 µg/l). 
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3. Pilot-scale application in field 
 
We did not carry out a pilot sizing test prior to the implementation of the soil vapour 
extraction treatment. 

2.4 Regulatory framework 
The decontamination work was undertaken with the aim of improving the quality of 
the underground environment (unsaturated zone) before the construction of 
residential buildings. 
As part of this project, the decontamination objectives initially selected, on the basis of 
data relating to the state of the available environments, were as follows: 
 

• Partly southeast of its site => Excavation of part of the land. According to the 
predictive analysis of the residual risks carried out in January 2014 by a 
consulting firm, the only measurement of excavation of the earth at a depth of 3 
m was supposed to make it possible to obtain an admissible residual risk within 
the framework of the redevelopment project of the site (service provided by 
SUEZ RR IWS REMEDIATION FRANCE in December 2015). 

 
• Forced extraction of PCE present in the soils and in the gaseous state in the air 

from the soil between the final excavation slope (-3 m compared to the natural 
ground) and the roof of the limestone of Saint-Ouen (located approximately 8 m 
deep). The objective of this operation was not to achieve compatible residual 
risks (which had already to be reached after the excavation work carried out to a 
depth of 3 m) but to pursue the elimination of the pollution more in depth, with 
a view to improving the quality of the environments. The initial objective was to 
achieve an 80% reduction in the mass content of PCE determined in soil gases 
before the start of treatment with SVE. To achieve this goal, the SVE treatment 
was scheduled to work over a period of 3 to 6 months. 
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4. Full-scale application 

4.1 Extraction system 
In view of the environmental, geological and hydrogeological context of the site, to treat 
the source of soil pollution in the area of the former chemical storage area of the 
CHIMICOLOR plant at La Garenne Colombes, the choice fell on the implementation of an 
in situ treatment by SVE. This technique had the most relevant technical and economic 
interest in meeting the objectives of a rapid improvement in the quality of the subsoil. 
 
The forced extraction of gases from the soil was accomplished using 9 wells implanted up 
to 6 meters deep from the bottom of the excavation, including 2 m in solid tubes and 4 m 
in screened tubes. 
 
This configuration was determined from the pollution and soil characterization data made 
available and using sizing assumptions such as: 

• The absence of a surface coating (concrete or coated slab) in line with the impacted 
area; 

• A soil permeability estimated at 5.10-6 m/s; 
• Unit extraction rates of 2 to 15 m3/h; 
• A vacuum at the head of each well less than 150 mbar; 
• A provisional treatment period of 6 months. 

 
The unit has been sized so as to be able to ensure a maximum total extraction flow of 
660 m3/h for a maximum total depression of 350 mbar, compatible with the assumptions 
stated above. 
The installation of the treatment wells was carried out in such a way as to densify the 
footprint of the treatment wells in the area of the highest impact (premises for chemical 
etching, storage of products). 
 
The plan below shows the location of SVE wells and treatment facilities. 
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Layout plan for wells and facilities 

 
Photograph of SVE treatment facilities 
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4.3 Radius of influence 
Prior to the commissioning of the treatment, SUEZ RR IWS REMEDIATION FRANCE 
implemented SVE tests in order to determine the characteristics specific to each well 
(optimal depression/flow rate) and to estimate the permeability of the unsaturated 
zone to the areas to be treated and thus determine the radius of influence of each well. 
These data were intended to confirm the sizing of the installation and optimize its 
performance. 
 
Two types of SVE tests were carried out: 

• Staged tests; 
• A so-called "long-term" test carried out for 30 hours. 

 
Staged tests 
The objective of a step-by-step test is to determine the optimum vacuum/flow rate pair 
of the wells. During these tests, the air from the ground was extracted in stages of 
increasing depressions ranging from 200 to 350 mbar recorded at the level of the 
extractor. Five successive stages lasting 15 minutes were performed for each hand. 
 

 
Vacuum/flow and vacuum/VOC content pairs for well A9 

 
During the tests, regular monitoring (every 5 minutes) of the following parameters was 
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carried out: 
• Extractor depression; 
• Pressure difference in the flow measurement system (diaphragm device); 
• Temperature, humidity and semi-quantitative VOC contents of the extracted 

gases. 
 
For each well, vacuum/flow and vacuum/VOC content pairs could be determined. 
By way of example, the figure below corresponds to the depression/flow rate and 
depression/VOC content pairs measured from well A9. 
 
The extraction flow rate increases steadily, going from 64 Nm3/h for a depression of 
13.367 Pa to 81 Nm3/h with a depression of 22.167 Pa. From this last value, and despite 
an increase depression, the extraction flow hardly increases any more. For 23 833 Pa of 
depression, the observed flow rate is 82 Nm3/h. An asymptote is then observed. The 
optimum pressure/flow rate pair of the well is therefore of the order of 80 Nm3/h for a 
depression applied at the head of the structure of the order of 22.000 Pa. Well A9 is 
considered to be a productive well. 
 
The semi-quantitative VOC contents in the gases extracted from this well are not very 
high compared to the other well tested. The minimum measured concentration is 24 
ppmv at step 1 and the maximum concentration is 50 ppmv at step 5. 
 
A summary of the measurements carried out at each well during the stepwise tests is 
presented in the table below. They correspond to the optimal extraction rate associated 
with a given depression. 
 

 
 
So-called "long-term" test 
The advantage of the "long-term" test is that it can estimate the effective permeability 

Aiguilles A1 A2 A3 A4 A5 A6 A7 A8 A9

Dépression optimale 

appliquée à l'ouvrage 

(mbar)

190 150 200 <140 240 200 190 230 220

Débit d'extraction optimal 

(Nm3/h)
57 37 44 40 43 36 41 41 81

Teneurs semi-

quantitatives PID 

moyennes (ppmv)

623 429 143 3319 168 335 79 92 37
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to air of the soils of the unsaturated zone in line with the zone to be treated. This 
parameter is essential for determining the radius of influence of each well under 
operating conditions. 
The test was carried out on well A5 which was located in the centre of the area to be 
treated. The other 8 wells were located between 3.4 and 9.6 m from well A5. 
A fixed vacuum of 240 mbar was applied for 30 hours from well A5 and semi-
quantitative measurements of VOCs and depressions were carried out at close 
frequency at the start of the test (every 5 minutes) and less frequently by thereafter, on 
each control well. The defined value of the applied vacuum (240 mbar) was determined 
by the step test. For well A5, the optimum depression is not known (it is less than 14,000 
Pa). On the other hand, at such a depression, we were sure to apply to the well its 
optimum flow rate estimated at around 40 Nm3/h. 
 
Estimation of effective air permeability 
In order to determine the effective permeability to air of the treatment zone (ka 
expressed in m² or permeability K expressed in m/s), various analytical solutions (more 
or less complex) are proposed in the literature. The configuration of the extraction well 
and the control wells of the area to be treated made it possible to use the adaptation of 
Dupuit's solution. This simplified relation derived from that for groundwater flow is used 
to represent the radial flow of air in steady state. 
As the adaptation of Dupuit's solution was only valid in a steady state, the test was 
extended until the differential pressure values were obtained which were stable over 
time at the level of the control wells. 
The calculated effective air permeability is 9.10-4 m/s. The value obtained is greater 
than the value used during sizing (5.10-6 m/s). This difference made it easier to reach 
the objectives by allowing more air volume to be extracted from the ground than 
expected. 
 
Estimation of influence radii 
By definition, the theoretical influence radius (R1000) of SVE wells corresponds to the 
radius in which the soil air (pore volume) is renewed at least 1000 times per year. The 
radius of influence depends on several factors including the geometry of the extraction 
system, the air permeability of the soil, the water content of the soil and the type of 
surface coating. Typically, R1000 can range from 2m (for fine soils) to 30m (for granular 
soils) for a single extraction well. 
It should also be noted that the radii of influence of the wells are greater if the ground 
surface is waterproof (covered with bitumen or concrete), which is not the case in the 
treatment area of the CHIMOCOLOR site. 
A calculation tool internal to SUEZ RR IWS REMEDIATION FRANCE makes it possible to 
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determine the estimated permeability values by taking advantage of the adaptation of 
Dupuit's solution. This same tool makes it possible to predict the extractable flow by 
considering the permeability value, the characteristics of the tested well (depth, length 
of the screened interval, etc.) and the depression applied at the head of the well. If the 
flow rate measured at the end of the long-term test is of the same order of magnitude 
as the calculated flow rate, then the estimated permeability value can be validated. 
 
The results obtained at the end of the long-term test are presented in the table below. 

Work 
Applied 

depression 
Estimated 

permeability 

Measured 
extraction 

flow 

Flow 
calculated 

according to 
permeability 

AT 5 240 mbar 9.10-4 m/s 107.4 Nm3/h 168.1 m3/h 

 
The permeability value estimated during the long-term test is consistent with regard to 
the nature of the soils (sands, marls, limestone). 
 
The flow calculated from the permeability estimate is greater than the measured 
extraction flow (approximately 60 m3/h). The geology of the soils could suggest the 
presence of preferential flows. They are liable to vary the depressions at the head of 
wells and the unit flows. In addition, the flow rate of 107.4 m3/h measured during the 
"long-term" test is also greater than the flow rate of 43 m3/h measured on well A5 
during the step tests. These two measured flow rates show the high productivity of well 
A5 and are much higher than the unit flow rates taken into account for the sizing 
(between 2 and 15 m3/h), which goes in the direction of better efficiency of the 
treatment. 
 
The permeability thus obtained makes it possible to estimate the radius of influence of 
each well under operating conditions. 
The table below compiles the values of the influence radius obtained under operating 
conditions of the SVE treatment. 
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Summary of the radius of influence calculated under operating conditions 

Work 
Depression applied at 
the well head (mbar) 

Measured extraction 
flow (Nm3/h) 

Radius of 
influence (m) 

A1 27.8 29.9 7.1 

A2 29.5 24.5 6.7 

A3 32.3 33.8 7.3 

A4 43.6 28.9 7 

AT 5 28.2 32.1 7.2 

A6 41.4 21.3 6.4 

A7 36.5 31.0 7.1 

AT 8 27.8 36.5 7.5 

A9 27.6 28.5 7 

The radius of influence obtained from the long-term test and the first operating data are 
between 6.4 and 7.5 m. Knowing that the maximum distance between two wells is 5 m, 
the calculated radius make it possible to validate the dimensioning of the SVE well 
network (number and positioning), namely a total coverage of the area of 250 m² in the 
south-eastern area of the site. 
The mapping of the influence radius of SVE wells is presented in the following plan. 
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4.4 Off gas Treatment 
The technical-economic analysis, based on the projected mass balance of the treatment, 
made it possible to demonstrate that the treatment of the gases extracted on activated 
carbon was the most economical solution, while allowing a significant reduction in the 
contents of volatile pollutants. 
 
The initial choice of SUEZ RR IWS REMEDIATION FRANCE fell on a filtration line made up 
of two series of two 200-liter activated carbon filters arranged in parallel and connected 
in a common outlet (capacity of 80 kg of activated carbon per filter ). When the 
activated carbon from the filters placed at the head reached saturation, said filters were 
emptied, tipped over at the end of the filtration line and then supplemented with 
healthy activated carbon. Such a device made it possible to measure the VOCs content 
in the air flow at the outlet of each barrel in order to effectively control the gaseous 
discharge into the atmosphere and free us from any exceeding of the limit value. In 
addition, this gaseous effluent treatment device guaranteed reduced downtime for the 
installation in order to change the activated carbon. 
 
The contaminated activated carbon was evacuated to an approved treatment channel 
(hazardous waste storage facility). 
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4.5 Control parameters 
The figure, below, presents in the form of histograms, the air extraction volume flow 
rates recorded during monitoring as well as the curve representing the evolution of the 
cumulative volume of extracted air during the period devoted SVE treatment. 
 
Evolution of the extraction volume flow rates of the treatment unit and the total 
volume of extracted air 

 
 
At the end of the operating period of the SVE unit: 

• The average volume flow rate of air extraction estimated over the six months of 
operation is 327 Nm3/h (blue line shown in the figure above); 

• The total volume of air extracted from the ground is estimated to be 
approximately 1,328,000 Nm3. 

 
The figure below shows the evolution of the volume contents of VOCs measured by 
means of a photo ionization detector (PID) in the air flow extracted from each of the 
treatment wells as well as in the global air flow input to the unit during the operating 
period of the SVE treatment. 
 
Evolution of the volume contents of VOCs in the air flow extracted from each 
treatment well 
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The volumetric VOC contents remained relatively stable after the significant decrease 
observed during the first month of treatment. After 6 months of treatment, the extracted 
air streams exhibited contents ranging between 1.1 ppmv for well A9 and 26.6 ppmv for 
well A4. 
 
Monthly, air sampling, on a suitable sampling support (activated carbon tube) was 
carried out at the inlet of the activated carbon filtration device. This sampling made it 
possible to determine, through the performance of laboratory analyzes, the mass 
contents of VOCs in the overall air flow extracted from the ground via the treatment 
wells. 
The table below compiles the analytical results obtained from the samples taken during 
the period devoted to SVE treatment. 
 
Mass content of VOCs in the extract air flow 

 
 

09/03/2016 04/04/2016 04/05/2016 09/06/2016 11/07/2016 10/08/2016 08/09/2016

Unité mg/Nm3 mg/Nm3 mg/Nm3 mg/Nm3 mg/Nm3 mg/Nm3 mg/Nm4

1,2-dichloroéthane <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ

1,1-dichloroéthène <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ

cis-1,2-dichloroéthène <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ

trans 1,2-dichloroéthylène <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ

dichlorométhane <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ

1,2-dichloropropane <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ

1,3-dichloropropène <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ

tétrachloroéthylène 1490,8 193,6 107,4 101,0 66,6 74,2 99,2

tétrachlorométhane <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ

1,1,1-trichloroéthane 0,7 0,2 0,1 0,1 0,1 0,1 0,6

trichloroéthylène 2,0 0,3 0,1 0,1 0,1 0,1 0,2

chloroforme <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ

chlorure de vinyle <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ

hexachlorobutadiène <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ

bromoforme <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ <SQ

TOTAL COHV 1493,5 194,1 107,6 101,2 66,7 74,4 100,0

Teneur PID lors du prélèvement 315,0 32,1 26,0 27,0 28,0 29,0 30,0

Pourcentage d’abattement sur les 

COHV totaux par rapport au 

09/03/2016

NA 87% 93% 93% 96% 95% 93%
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<SQ: below the quantification threshold 
NA: Not applicable 
 
During the follow-up on September 8, 2016, i.e. before stopping the treatment device, 
the tetrachlorethylene content (a compound present at 99% in the air flow since the start 
of the treatment) had significantly increased compared to the levels determined from the 
samples from July 11 and August 10, 2016. 
The total COHV content determined during the monitoring of September 8, 2016 was 100 
mg/Nm3 and revealed a reduction percentage of 94% compared to the content measured 
on March 9, 2016, the day treatment was started. 
An indicative value of the total mass of pollutants extracted could be calculated on the 
basis of analytical monitoring and air volumes extracted from the soil by the SVE system. 
The calculations only take into account the organic compounds analyzed. 
The table below shows the detail of the estimate of the masses of VOCs extracted from 
the ground, in gaseous form, by the SVE device, on the basis of the data collected from 
the start of the treatment until its stop, the September 08, 2016. The average 
concentration over each period was calculated from the two air samples taken at the 
inlet of the activated carbon filters and limiting the monitoring period. 
 
Mass balance of pollutants extracted from the ground by the SVE device since the start 
of treatment 

 
 
As of September 8, 2016, the date of termination of the SVE treatment system, it is 
estimated that approximately 251 kg of VOCs were extracted from the soils in gaseous 
form. 

1er mois de suivi 2ème mois de suivi 3ème mois de suivi 4ème mois de suivi 5ème mois de suivi 6ème mois de suivi

Du 

09/03/2016 

au 

04/04/2016

Du 

04/04/2016 

au 

04/05/2016

Du 

04/05/2016 

au 

09/06/2016

Du 

13/06/2016 

au 

11/07/2016

Du 

11/07/2016 

au 

10/08/2016

Du 

10/08/2016 

au 

08/09/2016

Nm3 158 680 251 512 294 716 217 678 216 489 188 984

mg/Nm3 843,8 150,8 104,4 84,0 70,6 87,2

kg 134 38 31 18 14 16

kg/j 5 1 1 1 0,5 0,6

kg 134 172 203 221 235 251Masse totale extraite cumulée

Masse totale en COHV extraite période

Taux d’extraction journalier

Unité

Concentration moyenne en COHV sur la période 

(échantillonnage mensuel)

Paramètre

Volume d’air extrait période
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6. Post treatment and/or Long Term Monitoring 

6.1  Post treatment and/or Long Term Monitoring 
Following the six months of treatment and in accordance with the acceptance strategy 
for the decontamination works, a statement of the quality of the soil gases was carried 
out monthly for 3 months from each treatment well in order to quantify the level of 
pollution. of soil gases by VOCs and to monitor the possible evolution of the levels, once 
the device has been shut down. 
 
Evolution of the volume contents of VOCs in static conditions from the initial state (09 
March 2016) until the last monitoring campaign of the reception phase (06 December 
2016) 
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Evolution of the VOC mass contents under static conditions from the initial state (09 
March 2016) to the last monitoring campaign of the reception phase (06 December 
2016) 
 

 
 
After 6 months of treatment, the average VOC content in the soil gases sampled from 
the 9 SVE wells was 108.23 mg/Nm3. This value remains relatively high. Despite 
everything, in comparison with the value obtained before the start-up of the 
installations, the reduction rate of the average of the total VOC contents amounts to 
94%. The results obtained demonstrated good efficacy of the treatment. 
 
The VOC contents in the soil gases sampled from each of the 9 wells ranged, after 6 
months of treatment, between 3.04 mg/Nm3 for well A3 and 507.36 mg/Nm3 for well A4. 
All the wells exhibited an abatement rate greater than 93%, with the exception of well 
A1 which exhibited an abatement rate of 81% for a measured concentration of 338.04 
mg/Nm3. 
 
The treatment of soil gases by SVE was stopped at the end of the soil gas sampling 
campaign carried out on September 13, 2016, in accordance with the work acceptance 
strategy. The operating mode consisted of keeping the installation shut down for a 
period of 3 months. During this period, and in a manner identical to the samples taken 
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during the initial state and after 3 and 6 months of treatment, soil gas samples at the 9 
wells were taken and analyzed on a monthly basis. 
 
After 3 months of stopping treatment, the average VOC content in the soil gases 
sampled from the 9 SVE wells was 42.86 mg/Nm3. This value is lower in comparison with 
the value obtained after stopping treatment, on September 13, 2016 and in comparison 
with the values obtained after one and two months of stopping, on October 13 and 
November 7, 2016. In the end, the reduction rate for the average VOC content is 98%, 
which corresponds to a significant reduction rate, clearly higher than the target (80%). 
The VOC contents in the soil gases sampled from each of the 9 wells range, after three 
months of shutdown, between 1.97 mg/Nm3 for well A9 and 245.04 mg/Nm3 for well A4. 
All the wells had an abatement rate greater than 97%. 
 
At the end of the final soil gas quality monitoring campaign carried out on December 6, 
2016, tetrachlorethylene still remains the majority compound. We can also note that 
1,1,1-trichloroethane was measured in trace amounts at wells A4, A5, A6 and A8. 
Likewise, trichloroethylene was also measured in trace amounts in the area of wells A1, 
A4, A5, A6, A8 and A9. 
 



1. Contact details - CASE STUDY: SVE n.9 
 
 

1.1 Name and Surname VION Mathieu (Expert at Technical Direction) 
DEVIC-BASSAGET Boris (Technical Director) 

1.2 Country/Jurisdiction FRANCE 
 

1.3 Organisation SUEZ RR IWS REMEDIATION FRANCE 
 

1.4 Position Head Office : 17 rue du Périgord, 69330 Meyzieu 
(France) 

1.5 Duties Engineer - Expertise department manager 
 

1.6 Email address mathieu.vion@suez.com; 
boris.devic-bassaget@suez.com 

contact.remediation.europe@suez.com  

1.7 Phone number +33(4)72450222 
 

  

mailto:mathieu.vion@suez.com
mailto:boris.devic-bassaget@suez.com
mailto:contact.remediation.europe@suez.com
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2. Site background 

 

  

2.1 History of the site 
The site where the SVE clean-up project was carried out is confidential. 
 
The site is located in the Ile-de-France region, in France. The site covers an area of 
several hectares and corresponds to a multidisciplinary research and innovation centre. 
The activities carried out concern many fields such as nuclear energy, life sciences, 
material sciences, climate and environment, technological research and education. 
The area of the site mainly affected by the presence of VOCs (mainly trichloroethylene – 
TCE) in the subsoil is located in the extreme south-eastern part of the centre. 

2.2 Geological setting 
The geological and hydrogeological information collected during the previous studies 
are reported in the following table. 

Geological information Hydrogeological information 

The horizons intersected by the wells on site 
are successively: 

 a very poorly permeable cover 
formation, corresponding to plateau 
silts and grindstone clays, with a 
thickness of around 12 m; 

 the Fontainebleau sands, 
corresponding to very well classified 
fine sands (particle size of 500 to 600 
µm); the thickness of Fontainebleau 
sands formation is around 50 m; a 
carbonate and clayey horizon, with a 
thickness generally between 1 and 2 
m, is present in the upper part of the 
Fontainebleau sands formation, at a 
depth of the order of 14 to 15 m. 

Aquifers: formation of the 
Fontainebleau sands 
 
Static level: the free surface of the 
water table is intercepted at a depth 
of 40 m. 
 
Flow direction/gradient: the flow of 
the groundwater table is directed 
towards the south 
 
Hydrodynamic data: no data is 
available 
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3. Pilot-scale application in field 
We did not carry out a pilot sizing test prior to the implementation of the soil vapour 

extraction treatment. 

2.3 Contaminants of concern 
Under the effect of the diffusion within the Fontainebleau sands, which are very 
permeable to air and which are isolated from the atmosphere by a confining geological 
layer of a dozen meters thick, a halo of VOCs (mainly trichloroethylene - TCE) was 
formed within the pore space of the Fontainebleau sands, in the sector of the main 
source zone identified, that is to say in the extreme south-east of the site. 
The TCE halo partially dissolves on contact with groundwater. The plume of VOCs, 
multi-source and multi-pollutant, affects groundwater at the scale of the site. 
Pollution characterization data remain unknown, namely: 

• the position of the historical area of solvent infiltration in the subsoil; 
• The nature and quantities of the VOCs that have reached the subsoil; 
• the nature of the polluting events that led to the infiltration of VOCs into the 

subsoil. 

2.4 Regulatory framework 
The main objective of the client is to improve the quality of groundwater and overall 
improve the quality of the underground environment, with a view to reducing the 
sources of pollution of the underground environment in accordance with the French 
national methodology for the rehabilitation of sites and soils polluted. 
To achieve this, the client commissioned the company SUEZ RR IWS REMEDIATION 
FRANCE to carry out the forced extraction of TCE present in the gaseous state in the air 
from the soil between 15 and 40 m deep, within the Fontainebleau sands formation, in 
the south-eastern part of the site. 
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4. Full-scale application 

4.1 Extraction system 
The forced extraction of gases from the ground was accomplished from the three wells 
named F51, 
PG-05 and PG-08. These wells are respectively 50 m, 20 m and 30 m deep in relation to 
the surface. The screened intervals of these wells intercept the Fontainebleau sands. 
The treatment unit was dimensioned so as to be able to ensure a maximum extraction 
flow rate per well of the order of 150 to 200 m3/hour. In addition, given the configuration 
of the screened intervals of the PG-05 and PG-08 wells, SUEZ RR IWS REMEDIATION 
FRANCE has provided specific plugs and wellheads in order to selectively extract gases 
from the soil in the Fontainebleau sands formation overlying or underlying the carbonate 
and clay horizon generally intersected between 14 and 16 m deep. 
 

 
Layout plan for wells and facilities 
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Geological and technical section of the PG-05 well 
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4.3 Radius of influence 
We did not determine the radius of influence of the treatment wells in the context of 
this project. 
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4.4 Off gas Treatment 
The technical-economic analysis, based on the forecast mass balance of the treatment, 
has shown that the treatment of gases extracted on activated carbon is the most 
economical solution, while allowing a significant reduction in the content of volatile 
pollutants. 
The choice of SUEZ RR IWS REMEDIATION FRANCE fell on two parallel filtration lines, 
each of the lines being made up of three 200-liter activated carbon filters arranged in 
series (capacity of 75 kg of activated carbon per filter). When the activated carbons from 
the two drums placed at the head reached saturation, said drums were emptied, tipped 
at the end of their respective filtration line and then supplemented with healthy 
activated carbons. The soiled activated carbons were packaged in big bags. Each big-bag 
will be completed with 400 to 600 kg of activated carbon. 
The VOC content in the air flow at the outlet of each drum has been measured to 
effectively control the gaseous discharge to the atmosphere and to avoid any exceeding 
of the discharge criteria. 

4.5 Control parameters 

 
Evolution of the extraction volume flow of the treatment unit 

and the total volume of air extracted from the ground 
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Evolution of the air extraction volume flow of each treatment well 

 
 
 

 
Evolution of the volume contents of VOCs in the air flow extracted from each treatment well 
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Evolution of the mass content of trichlorethylene in the air flow extracted from the ground 

 
 
 

 
Evolution of the masses of VOCs and TCE extracted from the ground by the soil vapor extraction 

treatment, according to analytical monitoring 
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5. Enhancements to SVE 
 

 

7. Additional information 

 

  

5.2 Any other enhancement 
Apart from the use of shutters and specially designed well heads during treatment for 
the PG-05 and PG-08 wells (as a reminder, in order to carry out a selective extraction of 
gases from the soil in the Fontainebleau sands formation overlying or underlying the 
carbonate and clay horizon generally intersected between 14 and 16 m deep), SUEZ RR 
IWS REMEDIATION FRANCE has not implemented other improvements to the SVE 
system. 

7.1 Lesson learnt 
Controlled project, without particular constraints to be met. The SVE treatment made it 
possible to achieve the asymptote of recovery of TCE in the horizon of the 
Fontainebleau sands. The client did not communicate to SUEZ RR IWS REMEDIATION 
FRANCE the analytical results from the groundwater monitoring but had nevertheless 
shared the information that the quality of the groundwater at the level of the 
piezometer located directly downstream of the treatment zone was improved. 



1. Contact details - CASE STUDY: SVE n.10 
 
 

1.1 Name and Surname Simone De Fazio1 – Corrado Thea2 
 

1.2 Country/Jurisdiction Italy 
 

1.3 Organisation Golder Associates S.r.l. 
 

1.4 Position 1Geologist – 2Environmental engineer 
 

1.5 Duties Italian Environmental laws (D.Lgs 152/06) 
 

1.6 Email address sdefazio@golder.it – cthea@golder.it 
 

1.7 Phone number +39 011 2344200 
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2. Site background 

 

2.1 History of the site 
The Site is an ex industrial plant operating from the ‘50s to 2009, when it has been 
re‐located because the area has become almost completely residential. 
The remediation procedure for the Site started at the beginning of the 2000s, because a 
facility downstream from the Site was found to be impacted by an incoming chlorinated 
solvents contamination. Since 2000 soil and groundwater were largely investigated and 
a remediation activity was performed from 2011 to 2013. 
In 2017 pilot tests were undertaken in order to address the PCE contamination detected 
in soil and groundwater. The selected technologies are Enhanced Reductive 
Dechlorination for GW and SVE for soil. Due to good results achieved in pilot tests, a full 
scale remediation was performed at the beginning of 2019 and it’s still ongoing. 

 
Site Aerial map with monitoring wells 
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2.2 Geological setting 
Site soil consists of gravel and sand, interbedded with thin layers of sandy silt. The depth 
to groundwater is approximately 20 meters below ground surface (bgs). 
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2.3 Contaminants of concern 
The main contaminant is tetrachlorethylene (PCE), detected in soil and groundwater. 
Trichloroethylene (TCE), 1,2 dichlorethylene (1,2‐DCE) and Vinyl chloride (VC) are also 
present, as PCE degradation products. 
In soil PCE was detected in concentration of about 1000 mg/kg. PCE in soil gas was up 
to 4900 mg/m3. 
The remediation target for the Site was calculated by a human health risk assessment 
and for the soil matrixes is a soil gas target (because of the vapour inhalation risk) and 
it is equal to 110 mg/m3 for PCE, at the sub slab pins installed underneath the building 
and 2000 mg/m3 at the soil gas probes installed outdoor. 

2.4 Regulatory framework 
The main environmental law in Italy is the Legislative Decree no. 152/2006 (D.Lgs 
152/06) that in Part four, Title fifth sets specific rules for remediation of contaminated 
sites. 
The reference legislation establishes some threshold values (CSC D.Lgs 152/06 and 
limits DM31/15) for the main contaminants both in soil and groundwater; if during the 
characterization there are one or more exceedance of threshold values, the site is 
defined "potentially contaminated", and a human health risk assessment can be 
developed to estimate the risks deriving from the potential sources of contamination 
detected on site (defined by the samples with exceedance) and to calculate risk‐based 
site‐specific threshold limits (CSR). The legislature also fixes which are the values of 
acceptable risk for the assessment. 
If the estimated risks are lower than acceptable values, the site is defined "not 
contaminated", and no remediation is needed. If the estimated risks are higher than 
acceptable values, the site is defined "contaminated", and remediation is needed. The 
risk based site‐specific threshold limits (CSR) are the remediation targets. 
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3. Pilot-scale application in field 

 

 

3.1 Extraction system 
A SVE pilot test was performed in a not vertical well drilled with a 10° plunge (from 
vertical), up to 16.5 m bgs, right underneath the underground tank that were the 
primary contamination source; the screened interval is positioned from 8 m to 16.5 m 
bgs, to target the residual contamination below the source area as indicated by previous 
investigations. 
The test was conducted connecting the well (SVEa) to a blower and then applying a 
vacuum on the extraction well. Vapor flow rate, vacuum and VOC, O2, CO2 and CH4 
concentrations were measured in the extraction well and in 4 nearby soil gas probes. 
A stepped rate test and a constant rate test was conducted on the test well. In the 
stepped rate test, each step was carried out for 30 minutes, at increasing flow rates (70, 
95, 124 and 164 m3/h). During the constant rate test the maximum flow rate (164 m3/h) 
was used for a longer time (300 minutes). 
Vacuum and VOC, O2, CO2 and CH4 concentration measured in soil gas probes was used 
to assess the Radius of Influence (“ROI”) of the SVE. 

3.5 Control parameters 
Vapor flow rate, vacuum and VOC, O2, CO2 and CH4 concentrations were measured in 
the extraction well and in 4 nearby soil gas probes during the test. 
In the graph below the VOC measured during the constant rate test. 5000 ppm is the 
over range value of the field gas detector. 
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4. Full-scale application 

4.1 Extraction system 
The SVE system used included the following equipment: 

 1 non vertical well (SVEa), 3” in diameter, 16 m b.g.s. deep, 10° inclination; 
• 3 vertical wells (SVEb÷SVEd), 3” in diameter, 9 m b.g.s. deep and located 12.5 m 

one from the other; 
• 3 venting trenches, about 30 m long, located at 1 m bgs under the building 

basement floor and with a 7 m distance one from the other; each trench is 
composed by a HDPE pipe, screened, 4” in diameter, draining gravel, a protection 
sand layer and concrete; 

 a blower and related vessels and piping, connected to a vapour treatment unit, 

 vapour treatment unit composed of 3 Granular Activated Carbon (“GAC”) filters. 
• In addition, a HDPE vapour membrane was installed in the basement of the 

building to prevent subsoil vapour intrusion in the building basement and to 
increase the effectiveness of SVE action. 

The schematic of the extraction venting trench is below. 
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4.3 Radius of influence 
Radius of influence (ROI) was calculated on the basis of induced vacuum and the pilot test 
results. The extracted flow is different for each extraction well in order to achieve the 
desired ROI: about 11‐14 meters SVEa, about 7 meters SVEb‐d. 
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4.4 Off gas Treatment 
Activated carbon adsorption was used to remove all contaminants from the air stream; 
filters consist in 3 iron tanks, 150 cm high (270 cm with legs), 127 cm diameter, containing 
800 kg of GAC each, connected in series. 
The replacement of the GAC is scheduled based on the routine monitoring of VOC at the 
inlet and outlet of the system (see Chapter 4.5). 
Off gas monthly monitoring at GAC filters outlet showed 0 ppm values over all the 
operational period, thus confirming the effectiveness of the off‐gas treatment. 
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4.5 Control parameters 
In addition, the SVE system has been equipped with a device that allows the continuous 
remote control of the operating parameters. 
The PCE concentration decreased of 1 to 2 order of magnitude after 1 year of operation of 
the system and now is less than 10 ppm. Soil gas concentrations achieved remediation 
goal in all monitored soil gas probes. 
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6. Post treatment and/or Long Term Monitoring 

 

7. Additional information 

 

6.1  Post treatment and/or Long Term Monitoring 
In compliance with the Remediation Plan, the SVE system was operated for 12 months 
up to asymptotic concentrations. After the shutdown of the system soil gas and sub slab 
sampling round was undertaken in order to verify the effectiveness of the SVE 
operation; further sampling campaigns are planned biannually for 2 years to confirm the 
reduction of the contaminants concentration in soil gas. 
Results of the first soil gas and sub slab sampling undertaken after shutting down the 
SVE system showed concentrations below detection limits in all samples. 

7.1 Lesson learnt 
During the remediation design it was invested in understanding deeply the Site 
Conceptual Model and in particular the secondary source; thus the remedial action 
targeted specifically and successfully the impacted source. 



1. Contact details - CASE STUDY: SVE n.11 
 
 

1.1 Name and Surname Valentina Sammartino Calabrese 
 

1.2 Country/Jurisdiction Italy 
 

1.3 Organisation ARPA Campania 
 

1.4 Position Technical Collaborator 
 

1.5 Duties  
 

1.6 Email address  
 

1.7 Phone number  
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2. Site background 

 

  

2.1 History of the site 
The area is located on the eastern outskirts of the city of Naples, in an area 
characterized by a high population density and the presence of numerous industrial 
activities, most of which are abandoned. In particular, there are hydrocarbon 
management activities, dedicated almost exclusively to storage, as refining activities 
have now ceased, manufacturing industry, engineering, production of services. 
The area is located within the Eastern Naples SIN, established in 1998. 
There is a protocol for the entire area of the SIN "Program agreement for groundwater 
remediation" which provides that the P.A. takes over the remediation of the 
groundwater in place of the responsible parties who adhere to it (once the health risk 
for workers is excluded). 
There are also technical protocols for environmental characterization activities 
developed by the PA. 
In the past, the site was annexed to a large fuel storage area, currently it carries out 
storage and sale of automotive fuels. 
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2.2 Geological setting 
the stratigraphic structure of the area can be schematized as follows: 

• from 0.0 to approx. 2.0 ÷ 3.0 m depth: heterogeneous fill soil, with sandy and 
gravelly granulometry 

• from approx. 2.5 ÷ 3.0m at about 5.0m depth: sandy silt and silt, cohesive 
• from 4.0 ÷ 5.0m to 12.0m depth: sand, subjected to a silty level 

 
There is an exchange between the superficial and the deep aquifer with an active 
underground water circulation. The structure of the aquifer is very complex: the 
pyroclastic and sedimentary materials that constitute it present continuous 
granulometric variations both in the areal and vertical sense. 
 
The consequence of the granulometric heterogeneity and the permeability 
characteristics of the soils present is the difficult identification of low permeability levels 
with sufficient continuity to divide the aquifer into several distinct layers. The pitch 
therefore tends to be typed in several levels, corresponding to coarse and variously 
interconnected materials, but always maintaining a unique character. The current 
subsidence, in most of the territory under examination, is less than 3-5 m from the 
ground level. 
Contamination affects both the unsaturated and saturated phase of the subsoil. 
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2.3 Contaminants of concern 
SOIL CONTAMINATION CONCENTRATIONS RANGE detected up to 6 meters deep from 
the ground level: 
 

 Hydrocarbons C <12 400 mg/kg - 6500mg/kg 

 Hydrocarbons C> 12 1300 mg/kg - 4600mg/kg 

 Benzene 3 mg/kg - 118 mg/kg 

 Ethylbenzene 100 mg/kg 

 Total Xylenes 80 mg/kg - 400 mg/kg 
 
RANGE OF CONCENTRATIONS CONTAMINATION OF GROUND WATER: 
 

 TOTAL hydrocarbons 600 μg/l - 12000 μg/l 

 Benzene 130 μg/l - 900 μg/l 

 Toluene 17 μg/l - 2850 μg/l 

 Ethylbenzene 100 μg/l - 330 μg/l 

 Total xylenes 12 μg/l - 825 μg/l 

 MTBE 50 μg/l - 6000 μg/l 
 

2.4 Regulatory framework 
D.Lgs. 152/2006 
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3. Pilot-scale application in field 

 

 

 

  

3.1 Extraction system 
Installation of an extraction well and a monitoring well both located within the 
contaminated area. 
Execution of the test, with a portable system assembled for ventilation tests, consisting 
in: 

• a Blower (aspirator) with flameproof execution side channels, being 
hydrocarbons, with a power of 3 KW, 50 Hz; 

• a 200 L activated carbon filter for air; 
• Mineral-based activated carbon for air drawn into cylinders with a high degree of 

activation of the type Chemviron Carbon 207E 4x8 US mesh. 
• step test at different air extraction rates, for each of which the monitoring 

induced depression on wells, concentrations of VOC, CO2 and O2, both through 
the wells monitoring, which exits the system. 

The pilot test was conducted by inducing two different, corresponding depressions steps 
respectively at two different values of extracted air flow rates: the test began with a 
flow rate Q1 = 450 m3/h and subsequently continued with a flow rate Q2 = 350 m3/h. 

3.3 Radius of influence 
In order to calculate the radius of influence, the distance at which the vacuum is 10% of 
the vacuum applied to the extraction well is considered. 

3.4 Off gas Treatment 
a 200 L activated carbon filter for air: mineral-based activated carbon for air drawn into 
small cylinders with a high degree of activation of the Chemviron Carbon 207E 4x8 US 
mesh type. 
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3.5 Control parameters 
A step test was carried out at different air extraction rates, for each of which the 
depression induced on the monitoring wells, the concentrations of VOC, CO2 and O2, 
both through the monitoring wells, and at the outlet were evaluated. from the system. 
 
The maximum concentration of polluting vapours extracted occurred in the first 30 
minutes of the test, beyond which there was a drastic lowering of the same, up to values 
close to those of the natural subsoil. 
With the decrease in extracted flow, a very modest increase in vapours in terms of VOC 
was observed, certainly not very significant. 
The test was interrupted after about 8 hours due to the temporary exhaustion of the 
polluting load. 
A good response of the system was instead obtained from the variation of the oxygen 
and carbon dioxide levels, which caused a decrease in O2 and an increase in CO2. This 
data indicates a modest but continuous presence and action of indigenous 
microorganisms, which oxidize organic substances by consuming oxygen and producing 
water and carbon dioxide. 
 
From the calculations carried out it was possible to evaluate the optimal operating flow 
rate equal to approximately Q = 400 m3/h, with a radius of influence for each ventilation 
shaft equal to approximately 12 m. 
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4. Full-scale application 

 

 

  

4.1 Extraction system 
The air extraction system (EVS) has provided for n. 3 ventilation shafts of 2 "pushed up 
to a depth of 3 m, and made up as described below: 
 

• Blower (aspirator) with explosion-proof side channels (being hydrocarbons) with a 
power of 5.5 KW. 

• "water trap" (for condensation of the extracted vapours); 
• 200 litres active carbon filter for air; 
• n. 3 gate valves to regulate flows and capacities; 
• vacuum gauges with scales from 0 to 100 mbar and from 0 to 1000 mbar; 
• PVC pipes with high decompression resistance; 
• wellhead that can be inspected, with quick couplings, for measuring the gases and 

depressions induced on each ventilation shaft; 
• connection to the blower of the wells with pipes of adequate diameter; 
• all the pipes have been conveyed into a regulation barrel with valves for 

regulating the flows 
• dilution valve before entering the blower. 

4.3 Radius of influence 
In order to calculate the radius of influence, the distance at which the vacuum is 10% of 
the vacuum applied to the extraction well is considered. 
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4.4 Off gas Treatment 
The vapour treatment system (VOC) includes n. 1 filter containing activated carbon for 
air based on mineral drawn in cylinders with high degree of activation of the Chemviron 
Carbon 207E 4x8 US mesh type. 
 
Below is a description with the characteristics of the activated carbon: 

• Activation process = Steam; 
• Density = 0.46 g/cc; 
• Compacted material density = 0.50 g/cc; 
• Packaging humidity = 3% by weight; 
• Total specific surface (BET method) = 1100 m2/g; 
• Ash content = 8% by weight; 
• Hardness = 97%; 
• Iodine index = 1000 mg/g; 
• Carbon tetrachloride index = 60% by weight; 
• Benzene index = 35% by weight; 

 
the average concentration of volatile organic substances to be removed is about 1g/m3; 
the plant has a capacity of 400 m3/h, the total amount of volatile organic substances to 
be removed is about 400 g/h per hour. Every 100 kg of carbon have an adsorbing power 
of about 10 kg of organic substance. The abatement system, therefore, consisting of a 
600 kg battery of activated carbon, has an autonomy of about 2 months. 

4.5 Control parameters 
 

Control Frequency  Parameters  Point of monitoring  

Startup (7-10 days) daily Flow 
Extraction pressure 
Steam concentration 

Extraction well 
Pipeing 
Emission  

After startup Every 2 weeks Flow 
Extraction pressure 
Steam concentration 

Extraction well 
Pipeing 
Emission 
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6. Post treatment and/or Long Term Monitoring 

 

7. Additional information 

 

  

6.1  Post treatment and/or Long Term Monitoring 
In order to verify the dynamics of the remediation process and the proper functioning of 
the installed system, monitoring/maintenance visits are scheduled on a monthly basis, 
including I following works: 

• General maintenance of plants and calibration of installed systems; 
• Replacement and disposal, when necessary, of spent activated carbon; 
• Measurement of VOC, CO2 and O2 leaving the ventilation system and regulation of 

induced depressions; 
• Sampling of the incoming and outgoing air from the abatement system. Organic 

substances birds are analyzed on a quarterly basis for the entire duration of the 
remediation. The data is developed and processed using specialized software. 

 
Monitoring of the soil gas, after a three-month stop of the EVS, to implement a new risk 
analysis three years after the start of treatment. 
 
volatile organic substances analyzed: Benzene - Toluene - Ethylbenzene - Xylenes (BTEX), 
MTBE and total hydrocarbons. 
 
Samples are taken by means of a low flow pump and adsorption on activated carbon 
vials 

7.1 Lesson learnt 
In case of contamination even of the saturated one, a technology that is effective for 
both matrices (unsaturated and saturated) is preferable 



1. Contact details - CASE STUDY: SVE n.12 
 
 

1.1 Name and Surname Daniela Fiaccavento 
 

1.2 Country/Jurisdiction ITALY-VENETO 
 

1.3 Organisation ARPAV 
 

1.4 Position Public servant, expertise in soil remediation 
 

1.5 Duties Evaluation site characterization and remediation 
projects  

1.6 Email address daniela.fiaccavento@arpa.veneto.it 
 

1.7 Phone number +39 0422 558504 
 

  

mailto:daniela.fiaccavento@arpa.veneto.it
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2. Site background 

2.1 History of the site 
In July 2011, due to a road accident between a little van and a petrol tanker, 8 m3 of 
unleaded gasoline spilled onto the road, affecting neighbouring land and some stretches 
of moats adjacent to the road 
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After the development of the site-specific risk analysis, the contaminated area to be 
remediated was that shown in the figure below. 
The area of contaminated soil was around 1000 square meters, 700 in the field and 300 
under the road. The subsoil was contaminated up to four meters depth, only in one 
survey up to 5 meters. 
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2.2 Geological setting 
Under the first 20 centimeters of topsoil, the site presents 2/3 meters of alternation of 
sandy silts and silty sand and then, till 8 meters depth, fine and medium gravels in a 
sandy matrix. 
The depth to ground water is approximately 2.5/3.0 meters below ground surface. 
Below is reported the Shepard Diagram in which is collocated the types of soil of three 
surveys at different depth. 
 

 
Shepard Diagram 
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In the figure below is reported a stratigrafy of a soil survey. 
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2.3 Contaminants of concern 
Organic Compounds typical of unleaded petrol: benzene, ethylbenzene, toluene, 
xylene, styrene, MtBE ( methylterbutyl ether), also mesaured in soil gas sampling from 
well realized in to the subsoil. 
In Italy is defined as contaminant also light hydrocarbons (C<12) and heavy 
Hydrocarbons (C>12), which is specified according to MADEP Method (Aliphatics C5-C8, 
Aliphatics C9-C12, Aromatics C9-C10 and Aromatics C11-C12 for light Hydrocarbons 
and Alyfatics C13-C18, Alifatics C19-C36 and Aromatics C13-C22 for heavy 
Hydrocarbons). 
 
In the two tables below are reported The maximum concentration, in mg/kg, for each 
contaminants of concern, in the surface soil (0÷1 meter deep) and in the subsoil (under 
1 meter deep). 
 

Table 1. Max Concentration in surface soil for each CoC 

  
  

 
Table 2. Max Concentration in subsoil for each CoC 
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3. Pilot-scale application in field 
It wasn’t realized a pilot scale application before the full scale plant. 
Pilot test were realized after the installation of the full scale plant, before its full 
operation. 

2.4 Regulatory framework 
The Italian law provides for remediation of contaminated sites specific targets for 
urban soil and subsoil, for each contaminants of concern (CSC col. A tab. 1 All. 5 Parte 
Quarta Titolo V del D. Lgs. n. 152/06). 
With the application of a site based risk analisys, whose risults have been reported by 
the company in the specific document approved by the responsible Institution, it has 
been defined new target levels for soil. 
It has been defined target concentrations for each contaminants also in soil gas, to 
evaluate the performance of the Soil Vapor Extaction plant. 
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4. Full-scale application 

4.1 Extraction system 
Because of the fact that the ground water was positioned from 2.5 to 3.5 meteres of 
depth, the project of SVE was based on a system of horizontal wells, like in the two 
figures above. 

 

 
Typical constraction scheme of an horizontal extraction well, view in plan and in section 
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(from U.S. Army Corps of Engineers, 2002) 
 
Two horizontal lines were been made, one parallel to the road (line 1), the other 
ortogonal the road, forward the house (line 2), as shown in the next figure. 
 

 
 
In the following table are reported the technical caractheristics of the two lines of SVE 
 

 Line 1 Line 2 
width 0.4m 0.4m 

depth 1.1m 1.3m 
length 38m 26m 

Number of 
sections/exctraction wells 

3 2 

Denomination of wells SVE L1A  SVE L1B SVE 
L1C 

SVE L2A SVE 
L2B 

Blind section 1m 12m 24m 1m 12m 
Screened section 12m 12m 12m 12m 12m 
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In the figure below is reported the plant scheme, which represents both extraction lines 
and the off-gas treatment system. 

 
 

 
 
 

Once extracted, the contaminated vapor was dealed to a treatment unit, based on 
activated carbon adsorption (see the section “off-gas treatment”) 
After the beginning test (explained in the following section) SVE system started in 
january 2018 and was stopped before soil testing, performed in march 2019, even if the 
target in soil gas concentrations had already been reached in September 2018. 
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4.3 Radius of influence 
The radius of influence were verified directly during the functioning of the plant through 
the measurement of the depression induced at the edge of the site. 
The field test was realized in the following way: 

1. installation of high sensitivity differential pressure sensors (±300 Pa) in three 
monitoring wells (located like in the following figure) and reset of the instrument 
(zero adjusted - 0 Pascal); 

2. recording of basic value; 
3. pump start with all 5 extraction lines open; 
4. continuous recording of flow rate and depression values 

 

 
 

Location of pilot test wells 
 
It was measured an appreciable induced depression, with a calculated radius of 
influence (6.5 m and 8.4 m) that in both cases exceeded the intervention distance, equal 
to 3-4 m, from the axis of extraction lines.  
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4.4 Off gas Treatment 
The vapor treatment unit consists of an activated carbon unit of two modules with a 
capacity of 250 kg each arranged in series. The details of each module are shown below. 
 

lenght plates  1.6 m 

area plates 1.2 square meter 

Air flow 100 mc/h 

Air velocity in the filter 1.4 m/s 

Contact time 1.2 s 
 
The activated carbon will be of mineral origin, physically activated with steam. 
Such materials are suitable for air flows with concentrations of about 2000 ppm and 
have an adsorption yield of about 10%. 
 

Yield of carbon absorption  10% 
Amount of coals needed 25,600 kg  

Carbon consuption rate 5.5 kg/h 
Carbon filter (2+250kg) 500kg 

Filter charge duration 3.8 days 

 
In the case in point, the project data to evaluate the duration of the filters is summed 
below. 
 

Media soil gas concentration  2,500 mg/mc 

Extraction flow 100 mc/h 
Contaminant flow 0.25 kg/h 

Total amount of contaminant to be removed 1,048 kg 

Filter charge duration 80 days 

 
To achieve the target of remediation, it has been used around 2,000 kg of activated 
carbon. 
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4.5 Control parameters 
In order to continuously monitor emissions within the legal limits provided, it has been 
installed a continuous control system for the measurement of VOC at the effluent 
discharge through a PID. 
To assess the progress of the remediation, soil vapour samples were collected from four 
soil gas wells, located near the soil vapour extraction line; the wells were realized in 
couple, two surface wells (up 1 meter deep) and two wells to monitoring soil gas in the 
subsoil (up to 2.5 meters deep) 
The following figure shows the concentrations in the wells before starting of SVE and 
after some months of its functioning. The concentrations are also referred to the target 
concentrations defined through risk based analysis (“CSR” in the figure). 

 
To collect soil gas sample were used stell canister or glasses bottle-vacuum (0.5 or 1 
liter) with flow reduction to 50 ml/min. The soil gas chemical analysis were leaded with 
the MassDEP-APH 2009 method. 
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6. Post treatment and/or Long Term Monitoring 

 

7. Additional information 

 

 

  

6.1  Post treatment and/or Long Term Monitoring 
In 2018 were leaded two campaigns of monitoring soil gases from wells, in both cases 
after turning off the plant to evaluate a possible rebound effect. 
Once the achievement of the soil gas target concentration had been verified, test 
activities on the soils were carried out, realizing four soil probes 5 meters deep. In each 
samples (five for each probes) it has been verified the achievement of the legal limits for 
each contaminant of concern. 
After this test two other soil gas investigation campaigns were carried out, to confirm 
that the soil gas targets (concentration limits) have been reached. 

7.1 Lesson learnt 
The case study described in this work was the first case in which it has been used a SVE 
exctraction in fine soil (like sandy loam) and with a groundwater near the surface. 
So, we found ourselves evaluating another plant solution, compared to other cases, with 
horizontal wells instead of the “classic” vertical wells. 
In addition, unlike what the current legislation provided, reference soil gas 
concentrations were defined through risk analysis with the aim of assessing the progress 
of the remediation system. 

7.3 Training need 
I think that it would be very important to create and maintain a continuous training, not 
only with webinars and workshops, but also with creation of technical guidelines, and 
almost with training on-the job and sharing experiences with technicians from other 
organizations. 
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7.4  Additional remarks 
In this paragraph I describe the experimentation performed in June 2017 to monitor the 
trend of concentration of contaminants in soil gas. This experimentation wasn’t directly 
connected with the functioning of SVE, but it was carried out to collect more 
nformations about the behaviour of soil gas during a certain observation period. 
Going into specifics, the purpose of the experiments was: 

 Evaluation of the comparability of different measurement methods 

 Evaluation of the temporal variations on a sub-hourly scale of the Cov 
concentrations in the aeriform matrices 

 Evaluation of the relationships and possible differences between surface probe 
and deep probe 

 Possible indications of the possible perturbations induced by the sampling to the 
state of motion soil gas. 

At the first, a high sampling frequency PID was installed in the deep probe, while the 
pressure differential trend was monitored in the surface probe. 
A second Pid, identical to the first, was also installed for the measurement of volatile 
compounds in a free atmosphere. During this period, two campaign of soil gas samples 
were carried out, both with vacuum bottle and with dynamic flux chamber (in the figure 
below). 

 
In the same period it has been installed a micrometeo control unit composed by a: 
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triaxial ultrasonic anemometer; 
• rain gauge; 
• thermohygrometer; 
• differential pressure sensors 

 
Continuous field measurements 
and laboratory analyzes of soil 
gases showed daily variability in 
concentrations; in addition, if the 
measurements are made at times 
favourable to the accumulation of 
contaminant, the detected 
concentrations will be higher than 
at other times of the day. 
More details and explanation can 
be found at the following link 
https://www.arpae.it/dettaglio_do
cumento.asp?id=7277&idlivello=11
71 
 
 
These experiments were carried 
out thanks to Copernico srl (UD), 
www.copernicon.it the consulting 
company in the field of remediation 
of contaminated sites that followed 
the remediation activities from 
characterization to testing. The 
images, graphics and tables shown in the present questionnaire are taken from the 
project documents drafted by Copernico. 

https://www.arpae.it/dettaglio_documento.asp?id=7277&idlivello=1171
https://www.arpae.it/dettaglio_documento.asp?id=7277&idlivello=1171
https://www.arpae.it/dettaglio_documento.asp?id=7277&idlivello=1171
http://www.copernicon.it/


1. Contact details - CASE STUDY: SVE n.13 
 
 

1.1 Name and Surname Aldo Trezzi 
 

1.2 Country/Jurisdiction Italy 
 

1.3 Organisation Ramboll Italy S.r.l. 
 

1.4 Position Principal 
 

1.5 Duties Aldo has more than 25 years of experience in the 
management of projects related to water 
treatment, soil and groundwater characterization 
and remediation of complex sites 

1.6 Email address atrezzi@ramboll.com 
 

1.7 Phone number +39-335 423725 
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2. Site background 

 

  

2.1 History of the site 
Large Industrial Chemical site (more than 100 ha) active since 1901. 
Actual main production: Fluorinated Compounds 
Historical productions involved large use of CrVI and CHCs, mainly Chloromethanes. 
The area of interest for the application of the SVE system is about 7,000 m2 and is 
impacted by mainly Chloromethanes both in the vadose zone and in the saturated zone. 
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2.2 Geological setting 
From 0 to 1-2 m bgl typically is present filling material. 
From 1-2 m bgl to 18-20 m bgl the soil consists mainly of gravel with sand and silt. 
The depth to ground water is approximately 9 m bgl. 
The following images show the geological setting from 0 to 10 m bgl. 
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2.3 Contaminants of concern 
The main compounds of concern are: 

• Tetrachoromethane 
• Trichloromethane 
• Trichlorofluoromethane 

Max concentration detected in unsatured soil: 
• · Trichloromethane: 23.00 mg/kg 

Regarding the unsatured soil, the only VOC detected in the area was the 
Trichloromethane, with a concentration of 8.9 mg/kg in the first meter b.g.l., 6.7 mg/kg 
between 2 and 3 meter b.g.l. and 23 mg/kg between 4.5 and 5.5 meter b.g.l.. Italian 
law threshold concentration value (CSC) for Trichloromethane is 5 mg/kg, and also the 
risk concentration value (CSR) defined by the risk analysis for Trichloromethane is 5 
mg/kg. 
Max concentration detected in the groundwater (2009-2012): 

• · Tetrachoromethane : 170,000 μg/l 
• · Trichloromethane: 290,000 μg/l 
• · Trichlorofluoromethane: 10,000 μg/l 

2.4 Regulatory framework 
Clean-up goals for soil and groundwater were defined in the Risk Assessment, and are 
included in the on-going remedial plan, approved in 2012. According to Italian 
regulation, although the remedial targets are defined on a Risk Assessment basis inside 
the facility (SSTLs or CSR), groundwater quality at the end of remedial action must 
comply with regulatory limits (CSC, much more conservative than calculated SSTLs) at 
the downgradient boundary of the site. Therefore, once reduced the concentration 
below the CSR for inhalation risk inside the facility, the ultimate clean-up goal for 
groundwater is to reduce and control the off-site migration. 
Nonetheless, scope of the SVE system is to remediate the unsatured soil: reduce as 
much as technically possible the presence of VOCs in the soil gas and obtain 
concentration of the VOC compounds in the soil below the calculated risk 
concentrations (< CSR). 
Other technologies have been applied to remediate the saturated zone. 
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3. Pilot-scale application in field 

3.1 Extraction system 
 

 
 
Before the installation of the full scale system, a pilot scale application was performed to 
estimate the effective Radius of Influence (ROI) of each extraction well, operating Flow 
Rate & Vacuum per each extraction point. The test system consisted in #4 SVE points 
(screened from 1 to 9 m bgl), # 4 Nesty Probes Points (each equipped with #4 NP located 
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at different depths), #1 vapour/water separator tank, #2 air blowers connected in parallel 
(Each blower: 350 mc/h @ ΔP 150÷175 mbar); #2 granular activated carbon filters 
connected in series (1,300 litres each) in order to remove the VOC from the vapour stream 
before the emission in atmosphere. 
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3.3 Radius of influence 
Tests performed: 

 n. 2 step vacuum test 

 n. 5 long-term tests at constant vacuum 
Results: 

 · ROI = 9 ÷10 m (cutoff -2.5 Pa) 

 · Flow rate each SVE ~ 130 mc/h 

 · Vacuum @ SVE head: ~ - 30 mbar 
Moreover: 

 · n. 4 SVE points showed a good overlap of influence areas covered by each point 

 · granular activated carbon filters showed good removal of contaminants present 
in the extracted vapours 
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3.4 Off gas Treatment 
During the pilot test the extracted vapours were treated by # 2 granular activated 
carbon filters connected in series (1,000 litres each ). 

3.5 Control parameters 
To assess the effectiveness of the treatment and evaluate the ROI, the following 
parameters were monitored during the pilot scale application: 

 ΔP in/out blower; 

 Vacuum at the wellhead of the suction point/points; 

 Vacuum induced at the soil gas monitoring points (Nesty Probes) at different 
distances and depths from the extraction well/wells; 

 Flow rate of extracted gases; 

 VOC concentrations before and after treatment; 
 O2, CH4, CO2 monitoring at each SVE extraction and NP monitoring point before 

VOC sampling. 
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4. Full-scale application 

4.1 Extraction system 
The Full Scale SVE has been designed considering the Pilot Test results (ROI, flow rate per 
each extraction point, vacuum to be applied at each extraction point) and taking into 
account the whole area to be remediated: 

• n. 18 SVE points; 
• distance between extraction points: L=2(ROI) cos30 = 17 m 
• Design flow rate = 2340 mc/h 
• N. 4 blower (750 mc/h @ ΔP 150 mbar - each) 
 N. 4 Granular Activated Carbon filters (4000 l – each – 2 duty/2 standby) 
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4.3 Radius of influence 
The SVE Full Scale ROI is in line with the result of the SVE Pilot Test: about 9-10 m. 

4.4 Off gas Treatment 
As for off-gas treatment, #4 Granular Activated Carbon filtres (4000 l - each- 2 duty/2 
duty/2standby) were installed 

4.5 Control parameters 
To assess the effectiveness of the treatment the following parameters were monitored 
with the following frequency 
Every two days: 

• Monitoring of emissions into the atmosphere with short term tubes 
On a weekly basis: 

• Air flow and extraction rates 
• ΔP in/out blowers, vacuum inducted in each SVE extraction point 
• Temperature in/out blowers 
• VOC analysis before vapour treatment for each blowers 
• Measure of piezometric level in monitoring points present in the area 

Every two weeks 
• VOC analysis of the treated vapours 

On a quarterly basis: 
• VOC, O2, CH4, CO2 and vacuum induced at each SVE extraction and NP monitoring 

point 
After the first three years monitoring plan has been modified in agreement with 
Authorities, and all the activities conducted on a weekly basis until 2016 were then 
conducted every two weeks. The above monitoring activities allowed also to calculate 
the VOC mass removal 
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6. Post treatment and/or Long Term Monitoring 

 

7. Additional information 

6.1  Post treatment and/or Long Term Monitoring 
The long term monitoring shows the effectiveness of the remediation technology 
applied. 
The monitoring data collected allow to calculate quite a high CHCs mass removed from 
the unsaturated soils and show a clear evolution (depletion) over time of the CHCs 
concentrations measured at the SVE points. 
In fact, considering both the pilot plant (active in the period May 2011 - May 2013) and 
the Full Scale plant (August 2013 - January 2019), the SVE system removed about 5238 
kg of CHCs: 

• Tetrachoromethane: 3171 kg 
• Trichloromethane: 1814 kg 
• Trichlorofluoromethane: 253 kg 

From the results of quarterly analyses of VOC content in the vapour extracted from the 
extraction points in the area of the SVE intervention, isoconcentration maps for the 
above mentioned three contaminants in soil gas could be drawn. 
These maps show a progressive decrease in concentrations over time after starting the 
SVE system. 
Following the achievement of the technological limit of the SVE application (asymptotic 
value of the extracted mass) Stop & Go tests were performed. The tests showed a 
negligible rebound of the concentration and consequently the SVE system was stopped 
and confirmatory soil samples were taken which all showed CHSs concentrations below 
the CSR and also the CSC values. 

7.1 Lesson learnt 
Although the characterization surveys, performed initially by drilling boreholes, 
indicated only few CSC excedances of the CHCs concentration in the soil samples, the 
application of the SVE system allowed to remove a high mass of VOCs. In order to 
properly size remediation interventions, it is therefore important to carry out a more 
detailed characterization of the potential contamination sources in the unsaturated soils 
using advanced investigation techniques such as, for example, Soil Gas Survey, 
Membrane Interface Probe Investigations, Passive Soil gas Survey, etc.. 
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Glossary of Terms 
 

Term (alphabetical order) Definition 
VOC Volatile organic compounds (VOCs) are organic 

chemicals that have a high vapour pressure at 
ordinary room temperature 

CHCs  Chlorinated Compounds 

SSTLs or CSR 
 

Site Specific Target Level, which are named CSR in 
Italian regulation, are concentration target levels 
defined according to Risk Analysis procedure 

7.2 Additional information 
To assess the success of the remediation it is necessary to perform: 

• trend analysis of each contaminant monitored over time with respect to the 
initial baseline value. 

• quantification of extracted VOC mass over time 

7.3 Training need 
To ensure the achievement of remediation goals it is necessary to perform a good 
operation and maintenance of the overall system. To do this it is important that the 
system is managed by trained personnel. 



1. Contact details - CASE STUDY: SVE n.14 
 
 

1.1 Name and Surname Ewa Szczebak 

1.2 Country/Jurisdiction Poland 
 

1.3 Organisation Arcadis 
 

1.4 Position Senior Environmental Specialist 
 

1.5 Duties Environmental consulting regarding soil and 
groundwater investigation, remediation, risk 
assessment. Project management.  

1.6 Email address ewa.szczebak@arcadis.com 
 

1.7 Phone number  
 

  

mailto:ewa.szczebak@arcadis.com
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2. Site background 

 

  

2.1 History of the site 
The site is an active railway area with 4 main tracks and some crossovers. Soil and 
groundwater was contaminated in 2010 due to a spill of app. 800 Mg of petroleum 
products (mostly diesel) after a train crash. The maximum admissible concentrations for 
soil and groundwater are exceeded for light and heavy petroleum hydrocarbons and 
BTEX. 
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2.2 Geological setting 
Site soil consists largely of fine and medium sands, locally overlaid by sandy loam. 

Uppermost soil layer is man-made fill (consisting of sandy loam with crushed bricks) and 
railroad ballast below the tracks. The depth to groundwater is approximately 7 meters 
below ground surface on the railway area and approximately 5 m bgs on the outflow. 

 

 
 

2.3 Contaminants of concern 
The contaminants of concern detected in soil: 

 Total Petroleum Hydrocarbons fraction C6-C12: BDL – 10,600 mg/kg 

 Total Petroleum Hydrocarbons fraction C12-C35: BDL – 40,000 mg/kg 

 Toluene: BDL – 57 mg/kg 

 Ethylbenzene: BDL – 426 mg/kg 

 Xylenes: BDL – 1,240 mg/kg 
The contaminants of concern detected in groundwater: 

 Total Petroleum Hydrocarbons fraction C6-C12: BDL – 4,990 mg/L 

 Total Petroleum Hydrocarbons fraction C12-C35: BDL – 1,490 mg/L 

 Benzene: BDL – 0.5 mg/L 

 Toluene: BDL – 29 mg/L 

 Ethylbenzene: BDL – 76 mg/L 

 Xylenes: BDL – 200 mg/L 
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3. Pilot-scale application in field 

 

  

2.4 Regulatory framework 
Due to a damage in environment after the spill of hydrocarbons the administrative 
procedure has been initiated. The first step was the extensive site investigation 
executed in a few rounds, including soil and groundwater sampling, monitoring wells 
installation and observation of groundwater and LNAPL behaviour. Based on the 
laboratory results of soil and groundwater samples, exceedances of relevant 
environmental standards were assessed. Remediation Action Plan was submitted to 
the Regional Environmental Agency, with the aim of remediation – achievement of soil 
and groundwater standards. After few a years of remedial system operation (LNAPL 
skimming enhanced with groundwater drawdown, and venting barrier on the outflow) 
the law in Poland has changed and the risk-based approach has been implemented. 
Therefore, the application for remediation based on human health and environmental 
risk-assessment was submitted to the Regional Environmental Agency. The proposed 
remedial goal is to limit the migration of contaminated groundwater. 
The SVE system is a part of venting barrier, consisting of air sparging (AS) system and 
soil vapour extraction (SVE) system. Due to close distance between barrier and office 
building, the SVE system is operating to prevent potential vapour intrusion into the 
building.  

3.1 Extraction system 
The main goal for the SVE system was to extract contaminants in the gas phase in the 
area of air sparging system operation. Therefore, pilot tests were carried out on the 
injection wells screened in the aquifer. Since the geology of vadose and saturated zone 
is similar (fine sand along the whole profile), the radius of influence of extraction wells 
was established according to AS pilot tests.  
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3.2 Injection system 
One injection well and three monitoring points were installed in a line for the field test 
of air sparging (AS) technology. The location of the test was based on future potential 
venting barrier location. Distance between the injection well and monitoring points was 
between 1.6 and 2.5 m and it was adjusted due to the presence of underground utility 
lines (i.e. power line, optic fiber, sewer system). The air was injected by a blower, to a 
depth of 1.7 – 2.0 m below the groundwater table. 
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3.3 Radius of influence 
Radius of influence (ROI) at around 5 meters was calculated for the air sparging test (air 
injection into one well and observations in 3 points). The observed parameters were: 
groundwater level and pressure versus distance. A groundwater level increase of 0.1 m 
was considered as the boundary of the effect of AS well. Scheme of AS test is presented 
below. 
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4. Full-scale application 

 

  

3.4 Off gas Treatment 
No off gas treatment was installed for the pilot test, because the test was based on air 
injection, not extraction. 

3.5 Control parameters 
For the pilot scale of AS system, it was useful to monitor the oxygen concentrations in 
monitoring points and in surrounding GW monitoring wells. The increase of oxygen in 
groundwater was fast and direct proof of effectiveness of air injection. 

4.1 Extraction system 
The SVE system includes the following equipment: a metal container measuring 3 m 
wide by 10 m long by 3 m high; 11 horizontal vapour extraction wells; and one air 
compressor. In addition, the system includes a filter with activated carbon to treat the 
contaminated air. 
The soil vapour extraction system consists of eleven 2-inch diameter horizontal wells 
screened at depth of app. 4.0 – 4.2 m bgs. The wells are combined with pipelines and 
work as two separate lines, set between two lines of air injection wells. 
The SVE system works at intervals alternately with AS system, time of each interval is 
half an hour. 



   
 

166 
 

 

 

 

4.2 Injection system 
The air sparging system includes the following equipment: a metal container measuring 
3 m wide by 10 m long by 3 m high; 13 horizontal air injection wells; and one blower. 
The AS system consists of thirteen 2-inch diameter horizontal wells screened at depth of 
approx. 7.0 – 8.2 m bgs. The wells are combined with pipelines and work as two 
separate lines, set between two lines of vapour extraction wells. 
The AS system works at intervals alternately with SVE system, time of each interval is 
half an hour. 

4.3 Radius of influence 
Radius of influence (ROI) was calculated for the air sparging test (air injection into one 
well and observations in 3 points) at around 5 meters. The observed parameters were: 
groundwater level and pressure versus distance. A groundwater level increase of 0.1 m 
was considered as the boundary of the effect of AS well. Scheme of AS test is presented 
below. 
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6. Post treatment and/or Long Term Monitoring 

 

4.4 Off gas Treatment 
Activated Carbon Adsorption is used as treatment method for off gas. A vertical filter 
with a capacity of 1 cubic meter is installed in the container. Granulated activated 
carbon is used as air emissions treatment. 

4.5 Control parameters 
 PID measurements are taken once a year in extraction points to check the 

effectiveness of vapour extraction. 

 Periodically a PID measurements in the off-gas are taken to control the 
effectiveness of soil gas treatment. 

 Water levels are measured regularly to control proper work of AS system. 

 Contaminant concentrations and basic physical-chemical properties are measured 
in GW twice a year as part of groundwater monitoring programme for the site. 

6.1  Post treatment and/or Long Term Monitoring 
PID measurements have been taken once a year in extraction points to check the 
effectiveness of vapour extraction. 
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7. Additional information 

 

  

7.1 Lesson learnt 
1. methodology and procedures: before the installation of full-scale system, the 

hydrogeological data from 1-2 years of measurements (dependent on the local 
hydrogeology conditions) should be gathered and analyzed. It would help to avoid 
a situation of eventual groundwater level rise causing flow of the groundwater 
into extraction wells (i.e. danger of equipment damage). And for the AS system it 
would help to install injection wells to a reasonable and cost-effective depth. 

2. technical aspects: the system generates a lot of heat, therefore the building 
where the equipment is installed should be adequately designed to decrease the 
indoor temperature in the summer (i.e. ventilation). Location of wells and related 
interdistance for the full scale system are determined also by the local conditions 
(i.e. underground utility lines, land accessibility). Therefore, it should be 
considered when designing the system to keep the proper influence area. 

3. regulatory aspects: it would be much easier to conduct pilot studies of proposed 
remedial technology before the submission of Remediation Action Plan (RAP). 
Since after the entry into force of the new regulation, formally you should submit 
a RAP just after a contamination is acknowledged. Therefore, understandably, 
most of the clients prefers to submit the RAP before field tests. Then, if field test 
results show a lack of effectiveness of the proposed technology, RAP should be 
amended. 
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Glossary of Terms 
 

Term (alphabetical order) Definition 
AS Air Sparging 

BDL Below Detection Limit 

BGS Below Ground Surface 

BTEX Benzene, Toluene, Ethylbenzene, Xylenes 

GW Groundwater 

LNAPL Light Non-Aqueous Phase Liquid 

RAP Remedial Action Plan – an official document 
submitted to the authority for approval 

ROI Radius of Influence 

7.3 Training need 
Training would be recommended both for consultants (for better understanding of the 
methodology and its needs) and for the authorities (for better understanding of the 
capabilities of SVE and the need of field tests prior the full scale system installation). 
Workshops and presentations about case studies are an effective learning tool. 



1. Contact details - CASE STUDY: SVE n.15 
 
 

1.1 Name and Surname Puricelli Sara, Marin Rosa Angela, Ricci Diego, 
Confalonieri Massimiliano 

1.2 Country/Jurisdiction Italy 
 

1.3 Organisation ARPA Lombardia 
 

1.4 Position  
 

1.5 Duties  
 

1.6 Email address s.puricelli@arpalombardia.it 
m.confalonieri@arpalombardia.it 

1.7 Phone number +39 031 2743913 
 

  

mailto:s.puricelli@arpalombardia.it
mailto:m.confalonieri@arpalombardia.it
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2. Site background 

 

  

2.1 History of the site 
The area in question is an active industrial production site that carries out engineering 
activities and is located in Northern Italy. 
The site was divided into three portions for different distribution and characteristics of 
the secondary sources and managed with different remediation approaches. 
Unlike the other sites managed through reductive dehalogenation processes, the one in 
question provided for treatment through AS/SVE for the following reasons: 

 in this portion there is no natural anaerobic degradation process of the 
chlorinated organic compounds; 

 the speed of the local water table is significantly higher than the other two source 
areas (at least double) and would not allow an adequate residence time of the 
injected substrate in the intervention area, effectively nullifying its effectiveness. 

There are no specific protocols for the management of the site, but the control and 
technical evaluation activities in support of the Municipality (proceeding administration 
appointed by the Region for the management of contaminated sites) are carried out by 
ARPA. ARPA Lombardia is an environmental protection agency established in 1999 that 
deals with the prevention and protection of the environment, supporting regional and 
local institutions in multiple activities: from the fight against atmospheric and acoustic 
pollution to interventions for the protection of surface and groundwater, from 
monitoring electromagnetic fields to investigations on soil contamination and 
remediation processes. 
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2.2 Geological setting 
From the hydrogeological point of view, the site is characterized by a single 
undifferentiated aquifer, which rests on a rocky substrate about 35 m from ground level, 
as shown in the section below. 
The hydraulic conductivity, in the portion of the site of interest is of the order of 3-4 * 10-5 
m/s, resulting in a rather high water table speed, with flow direction from West to East. 
The average subsidence of the aquifer is about -13 m from ground level. 
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2.3 Contaminants of concern 
Due to the production activities carried out, the groundwater was contaminated by 
chlorinated solvents, mainly tetrachlorethylene (PCE), trichloroethylene (TCE), 1,2-
dichloropropane (DCP), cis 1,2-dichloroethene, 1,2-dichloroethane and vinyl chloride. 
In detail, TCE, DCP and PCE are to be considered primary pollutants, as they were 
actually used in the production processes of the plant during the 1960s and 1980s, 
while the other compounds are the products of the partial natural degradation of the 
previous ones. 
The concentrations are very high, for some compounds in the order of mg/l. In 
particular, at the time of the start of the treatment in question were recorded 
maximum TCE values of 7.1 µg/l, DCP of 4 µg/l, PCE of 4100 µg/l and summation of 
organohalogen compounds of 4110 µg/l (thus demonstrating that most of the 
contamination is due to PCE), compared to regulatory limits for groundwater, 
respectively, of 1.5 µg/l, 0.15 µg/l, 1.1 µg/l and 10 µg/l for the summation. 
The characteristic contaminants are essentially found in the saturated part of the 
subsoil, while in the unsaturated zone they were not detected in significant 
concentrations, thus excluding the presence of hot spot of contamination in the 
unsaturated zone. 

2.4 Regulatory framework 
The procedure was conducted pursuant to Legislative Decree 152/2006. 
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3. Pilot-scale application in field 

 

 

 

 

  

3.1 Extraction system 
The technique involved the combination of an air injection system at the bottom of the 
saturated area, Air Sparging (AS), and a system for extracting the vapours produced (Soil 
Vapour Extraction - SVE). 
In detail, the first is aimed at stripping volatile contaminants present in groundwater, 
favouring their passage into the vapour phase and therefore their migration into the 
unsaturated portion of the soil, from which they are then removed thanks to the SVE 
system in the atmosphere following appropriate treatment. 
The pilot scale tests were carried out in the period between April 2008 and June 2009, 
autonomously from the party without the adversary of ARPA. 

3.2 Injection system 
As in the saturated area, compressed air was injected. 

3.3 Radius of influence 
The range of influence was obtained from direct tests in the field, evaluating the 
depression exerted in the control wells. Support model simulations were not used. 

3.4 Off gas Treatment 
The gas treatment system is similar to that which was then implemented in the full-scale 
plant, described in detail in sheet 4.4. 
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3.5 Control parameters 
The monitoring of the pilot plant consisted in the quantification of chlorinated 
compounds both in the air extracted from the SVE wells installed in the unsaturated 
state, and in the groundwater taken from the wells in the saturated state. 
At the end of the pilot plant, quantities greater than l.q. only for TCE and PCE (expressed 
in mg/l) were found in waters, while the other chlorinated compounds possibly present 
showed negligible concentrations. 
From the data found in the extracted gases it emerged that: 

• the extraction of vapour phase contaminants from the SVE wells from the 
unsaturated soil was efficient and allowed the achievement of concentrations of 
chlorinated compounds in the vapours of up to 1 g/m3; 

• the quantity of extracted contaminants is significantly greater in the deepest 
unsaturated wells among those used, that is, in those cracked near the capillary 
fringe compared to that of the more superficial wells; 

 - the contaminants present in the extracted vapours essentially come from the 
stripping of groundwater and not from the presence of contaminants in the 
unsaturated zone; in fact, in the absence of compressed air injection, 
concentrations of contaminants were found to be considerably lower in the 
interstitial vapours than those detected with the AS system on. 
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4. Full-scale application 

4.1 Extraction system 
4 SVE wells were used and installed in the unsaturated domain, of which 1 was existing 
and 3 were installed new, headed about 1 m above the surface of the aquifer 
(indicatively therefore up to an altitude of 12 m) and cracked for 5 m. 
Each SVE well was combined with a pair of AS wells, which were bored in the immediate 
vicinity of the saturated domain. 
The figure shows the plan of the AS/SVE system built on the site. In it are indicated: 

• in blue the wells connected to the AS plant (the PAS1S-1D pair had been used in 
the small-scale intervention); 

• in red the wells connected to the SVE plant (SVEFT3S was used for the pilot plant); 
• in green the piezometers that are planned to be used as water monitoring points. 

 
In detail, the SVE system consisted of the following components: 

• 1 centrifugal aspirator with 2.5 - 3 kW power, with a flow rate of 150 Nm3/h at a 
depression of 120 mbar; 

• 4 steam extraction pipes from as many SVE wells; 
• 4 wellhead connections, designed for the measurement of air flows, depression 

and the taking of steam samples; 
• 4 butterfly valves to control the flow rates of each suction well; 
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• 4 vacuum gauges; 
• 4 valves for fine adjustment of the extracted flow rates; 
• 1 manifold for collecting the suction pipes arriving from the wells; 
• 1 dust collector filter for atmospheric air; 
• 1 condensate separator, with relative booster pump; 
• 1 activated carbon filter for condensate treatment; 
• 2 activated carbon filters for air, connected in series and intended for the 

treatment of vapours; 
• connection pipes, valves, various fittings, measurement and regulation sections, 

pneumatic quick couplings; 
• command and control instrumentation (electrical panel in common with the AS 

system) which allowed manual or automatic operation; 
• 1 container housing the entire system (shared with the AS system). 

The system has been designed to guarantee a flow rate of continuously extracted 
vapours equal to at least double the flow rate of the air blown into the groundwater, 
and therefore overall capable of sucking at least 120 Nm3/h. 
In the event of operating anomalies, a GSM telephone dialer was arranged who could 
send the error reports to specialized personnel able to restore the functionality of the 
system. 
All quick-connect points have been prepared for taking steam samples and for inserting 
the following portable field instruments online: 

• digital or analogical vacuum gauges for measuring depression; 
• PID probes for indirect detection of VOC concentration; 
• anemometers for measuring the extracted airflow. 

 
The full-scale plant was started up in March 2013. 
Here are some pictures of the AS/SVE system. 
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4.2 Injection system 
4 pairs of groundwater insufflations wells (AS) were built, of which, n. 1 was existing and 
n. 3 were newly installed, each capable of guaranteeing the injection for 5-10 minutes of 
approximately 30 Nm3/h of air at an injection pressure of at least 3 bar. 
Approximately, for each side-by-side, a well has a depth of 25 m from b.g.l. and the 
other 30-35 m from ground floor; given the nature of the compounds, with a density 
greater than that of water, the cracked section is located on the bottom and has a 
length of about 50 cm. 
The AS system consisted of the following components: 

• 1 rotary compressor (able to guarantee air flows of at least 70-100 Nm3/h at a 
pressure of 4 bar, imposing a maximum pressure of 10 bar); 

• 1 storage tank for compressed air (volume 270 l), equipped with a 0-16 bar 
pressure gauge and safety valve for venting overpressures; 

• 1 airtight compressed air delivery pipe to the distribution system, equipped with a 
pressure regulator (0-10 bar); 

• 8 independent insufflations pipes; 
• 8 wellhead connections; 
• 8 analogical flow meters and 8 pressure gauges; 
• 8 timed solenoid valves for air distribution in AS wells; 
• 8 manual ball valves for regulating the airflow on the individual wells; 
• connection pipes, valves and various fittings, measurement sections by means of 

float flow meters and flow regulation; 
• command and control instrumentation (electrical panel in common with the SVE 

system); 
• 1 container housing the plant (shared with the SVE system). 

 
Downstream of the storage tank, the compressed air passed through a de-oiler filter 
equipped with a timed vent valve, which allowed the elimination of any oily condensate 
formed in the machine, preventing it from entering the groundwater. 
 
In order to ensure the efficiency of the insufflations process, the system was set to 
automatically blow about 30 Nm3/h of air into a pair of wells for a duration of 5-10 
minutes, while the other three pairs remained inactive. 
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4.3 Radius of influence 
The range of influence was defined based on the evaluation of the pilot test. 

4.4 Off gas Treatment 
Before the final discharge into the atmosphere, the extracted vapours were subjected to 
purification treatment with the following characteristics: 

• number of filters 2; 
• total filter volume 800 l; 
• quantity of GAC (granular activated carbon) 360 kg total; 
• filter section 800 mm 
• filtration speed 0.11 m/s 
• total contact time 14.4 s. 

These characteristics, established on the basis of what was verified with the pilot scale 
test, ensured compliance with the limits set by Legislative Decree 152/06 for each of the 
site-specific gaseous compounds. 
The protocol provided for the replacement of spent activated carbon and its subsequent 
dispatch for disposal/regeneration in authorized external plants to be carried out before 
the reduction in the efficiency of the vapour treatment system would not allow 
compliance with the emission thresholds. 
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4.5 Control parameters 
The monitoring plan included: 

• monitoring of the vapours extracted from the SVE wells and entering/leaving the 
vapour treatment plant; 

• periodic inspection, maintenance, and adjustment of the AS/SVE system; 
• the collection and analysis of water samples, measurement of chemical-physical 

parameters of the water (dissolved oxygen, redox potential, pH, temperature) in 9 
piezometers, available in the intervention area as well as 1 new downstream 
(G16) made at approximately 110 m away from the treatment area, aimed at 
evaluating the influence of the AS treatment on the measured solvent 
concentrations with respect to a blank campaign at the initial time 

In fact, immediately after the start-up of the SVE plants (in March 2013) and before the 
start-up of the AS system, a sample of vapours was taken from each of the suction wells, 
analyzed for chlorinated solvents, which constituted the "blank" as not yet influenced by 
the simultaneous start of the insufflations of air in the saturated portion of the local 
subsoil. After that, the AS system was also started. 
The location of the monitoring points of the 9 monitoring piezometers is visible in the 
following figure. 
The monitoring during the execution of the intervention took place on a quarterly basis. 
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5. Enhancements to SVE 

 

  

5.1  Pneumatic and/or hydraulic fracturing 
Discontinuous operating periods of the plant have been implemented, as described in § 
6.1, in order to intervene on rebound phenomena and periodically evaluate the plant's 
cost/benefit effectiveness. 
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6. Post treatment and/or Long Term Monitoring 

6.1  Post treatment and/or Long Term Monitoring 
From the evaluation of the monitoring data, it was found that the wells from which the 
greatest extraction of contaminants takes place are SVEFT7 and alternatively SVEFT8. 
From the start of the intervention in July 2017, considering the total flow rate detected 
on the delivery section of the blower and the concentrations detected, it was possible to 
estimate the mass of contaminants extracted during the execution of the AS/SVE 
intervention equal to approximately 645 kg of organochlorinated solvents, consisting 
mostly of PCE. 
On the occasion of the monitoring in July 2017 it emerged that: 

• in the water taken from the piezometers of the deep portion of the aquifer, a 
clear reduction in the concentrations of contaminants present, up to over 90% of 
the initial values, and in particular of PCE and TCE, emerged; 

• even in the waters taken from the piezometers of the surface portion of the 
aquifer, a decrease in concentrations was found even up to over 90% of the initial 
values; 

• in the waters of the G16 piezometer, located downstream from the intervention 
area, fluctuating concentrations were recorded after treatment but with a 
decreasing trend, however with still considerable residual values. This was 
probably due to the considerable distance from the intervention area and the 
presence of a peaty horizon at a depth of about 6 m which could have limited the 
impregnation of the contaminants thus allowing their release over time. It was 
considered that it would have been necessary to wait a very long time before 
having an effect similar to that obtained in the intervention area. Following the 
concentrations detected in this piezometer, hydraulic containment was active 
downstream to it; 

• overall, the concentration of contaminants in the extracted vapour stream 
decreased significantly over time, but detectable concentrations were still present 
in the extracted stream. 

In general, from the examination of the results of the analyzes performed and the 
graphs that show its trend, the decrease in the concentrations of the summation of 
chlorinated solvents with respect to t0 emerged over time and the asymptote conditions 
seemed to be reached in the intervention area. 
In May 2018 and up to December 2018, the AS/SVE systems were therefore shut down, 
and new monitoring was carried out starting from the end of the following month. There 
was thus an increase in concentrations in the groundwater of the intervention area, in 
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particular in the more superficial PZ1S and Pz2S piezometers. 
It was therefore considered useful to restart the plant again for a further period of six 
months in order to allow further massive extraction of the contaminants present, until 
July 2019. The monitoring carried out following the reactivation of the plant certifies the 
removal of a mass of contaminants equal to 16 kg over a period of approximately 7 
months. 
The analytical results of the PZ1S and PZ2S piezometers show, in the period following 
the reactivation of the system, still significant concentrations of chlorinates in the PZ1S 
and PZ2S piezometers. 
The AS/SVE intervention was deactivated in July 2019 and a new monitoring took place 
6 months after the shutdown. 
Overall, the removal of approximately 660 kg of PCE has been estimated during the 
operating period (2013-2020), with a decreasing trend over time. 
In 2020, the authorities accepted the request to shut down the system because from the 
cost-benefit ratio of the treatment it emerged that it was no longer the best 
intervention technique at sustainable costs. This decision was reinforced by the fact that 
there is a hydraulic barrier at the border, and therefore an operational safety device 
(MISO). 
 
The monitoring of groundwater after the works, downstream of the closure of the 
intervention, was prescribed on a quarterly basis until the remediation of the control 
piezometers provided for the area is completed, and then for another 2 years every six 
months. 
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7. Additional information 

 

  

7.1 Lesson learnt 
The remediation intervention allowed the removal of part of the contaminants, but did 
not prove decisive, as can be seen from the analysis of the analytical data on 
groundwater. It can be hypothesized that the specific geological and hydrogeological 
characteristics of the site have reduced the effectiveness of the scheme, in particular for 
the fine lithology of the area (peat, silt and clayey sand) and for the scarce subsidence 
that with seasonal fluctuations, prevented as a matter of fact the volatilization of the 
contaminants in the interstitial spaces of the unsaturated portion and the subsequent 
removal. 
 
It could have been appropriate to undertake an evaluation of the behaviour of the plant, 
both for the purposes of designing it and predicting its behaviour, also to optimize its 
management, by means of a two-phase numerical modelling simulation, which 
considered the behaviour of air and water in the aquifer, evaluating the phase passage 
of pollutants over time and as a function of air injection/gas extraction, such as 
Petrasim. 
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7.2 Additional information 
The Final Reclamation Project was based on a double criterion to establish the 
achievement of the reclamation: 
a) limits in the treatment area that ensure compliance with the legal values (CSC) on the 
legal boundary of the site derived from the application of groundwater transport models 
used for the Risk Analysis. In detail, the reclamation limit concentrations were calculated 
using the Ogata Banks model, both for the deep aquifer and for the superficial aquifer, 
applying the appropriate values of the hydrogeological parameters for each, obtained 
through dedicated calibration. 
The following table summarizes the concentrations (µg/l) admissible at the end of the 
remediation operations. 

 

TCE PCE DCP DCE DCA VC 
2.57 17.85 1498 42.69 29.57 2.98 

 
b) technical remediation limit, was considered reached when the decrease in the 
concentrations of contaminants in the groundwater stabilized around an asymptotic 
value of the reduction in the concentrations of chlorinated solvents below the limit 
values calculated with the Ogata Banks model. In particular, following the identification 
of the achievement of the asymptote (verified by evaluating the analytical results of 3 
subsequent samplings), provisions had been made for the suspension of the 
remediation activities and the subsequent execution of verification samplings on a 
quarterly basis and then half-yearly. 
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Glossary of Terms 
 
A glossary will help a you to maintain the level of precision necessary for key terms and maintain 
consistency across the text. We found out that sometimes terms that sounds similar like “contaminated” 
and “polluted” are used in the same way as synonyms in some country, while in other they have different 
meanings (due to legislation or for other reasons). So fill in this glossary for your key elements and of 
course for acronyms. 
 

Term (alphabetical order) Definition 
AS Air Sparging 

GAC Granular activated carbon 

l.q. Limit of quantification 

MISO Operational safety device 

PID Photoionization detector 

PLC Programmable logic controller 

SVE Soil Vapour Extraction 

VOC Volatile organic compound 

7.3 Training need 
There is a need for specific training for more in-depth design assessments, such as the 
use of two-phase numerical models to design and manage an AS/SVE system adequately 
and in a site-specific manner. 

7.4  Additional remarks 
Here are some indications on costs: 

 



1. Contact details - CASE STUDY: SVE n.16 
 
 

1.1 Name and Surname Confalonieri Massimiliano 
 

1.2 Country/Jurisdiction Italy 
 

1.3 Organisation Agenzia Regionale per la Protezione dell’Ambiente 
(ARPA) della Lombardia 

 

1.4 Position Dirigente RUO BARAE 
 

1.5 Duties  
 

1.6 Email address m.confalonieri@arpalombardia.it 
 

1.7 Phone number +39 335 531 8045 
 

  

mailto:m.confalonieri@arpalombardia.it
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2. Site background 

2.1 History of the site 
The area in question coincides with a discontinued fuel point of sale (classified as an 
unhealthy 2nd class industry pursuant to the Municipal Hygiene Regulations), located 
along Via Lorenteggio in Milan in a city context with mixed tertiary, commercial and 
residential use. 
The site is identified by map 18 of Sheet 505 of the NCT of the Municipality of Milan. 
 

 
 
The site does not fall within the perimeter of a SIN and is not affected by any protocols 
stipulated with the PA. 
The plant was located in an area owned by a third party, used with a lease agreement 
and with the obligation to return it to the owner upon definitive cessation of the 
activity. 
Currently, after the characterization and implementation of the remediation work (not 
yet completed), the site - after being returned to the property owner- looks like an 
entirely asphalted area equipped with a public car park at ground level. 
The commercial settlement in question, following the temporary cessation of the sale of 
fuels requested by the managing oil company (with a note dated 03/24/2011) approved 
by the Municipality of Milan (with note prot. 266874/2011 of the Ufficio Carburanti del 
Settore Attuazione Mobilità e Trasporti), ceased all activities in 2011. 
The site was therefore subject to cleaning and inerting the tank fleet, with interventions 
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carried out in April 2011. 
Subsequently, in application of municipal regulations, the site was the subject of a 
preliminary environmental investigation campaign carried out in conjunction with ARPA. 
The results of this preliminary environmental check have shown that the reference CSCs 
have been exceeded and initiated the procedure pursuant to Title V, which saw the 
presentation, approval and execution of the Characterization Plan as a first step. 
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2.2 Geological setting 
The stratigraphy of the site reconstructed with the surveys delineates a soil of mainly 
sandy matrix. In detail, the lithological sequence found can be summarized as follows: 

• mixed material - Mixed material, essentially consisting of medium sand with the 
presence of gravel and pebbles that extends from 0 m from ground level about 2 
m from ground level; 

• silty sand and sand with gravel - fluvioglacial alluvial deposit consisting of 
alternating levels of silty sand and sand with gravel, extending from 2 m from 
ground level to 16 m from ground level. 

 

 
 

The environmental characterization survey carried out made it possible to identify a free 
aquifer with high permeability, contained within the alluvial deposit with gravels. The 
measurements of the piezometric levels performed during the characterization phase 
indicate an average groundwater depth of about 8.00 m from the p.c., i.e. a water table 
level that is around 109 m a.s.l. 
Over time, the phreatometric checks carried out during the groundwater monitoring 
campaigns have highlighted the persistence of constant conditions in the direction of 
flow and periodic variations in the subsidence in a range of about 2 m. 
 
The level measurements, together with the data deriving from the altimetry survey, 
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made it possible to reconstruct during the characterization phase the trend of the water 
table, which shows a prevailing flow direction towards ESE and an average hydraulic 
gradient of approximately 0.16 %. 
The direction of flow of the water table was always confirmed by the phreatometric 
data acquired during the monitoring carried out on the site. 
 
The average transmissivity of the aquifer calculated on the basis of the Pilot Tests 
described below equals to 0.1 m2/sec. 
 

 
The contamination detected was in the deep soil (SP), starting from the level of the 
basement level of the underground tanks (about 4 - 5 m from the local p.c.); the local 
water table was also contaminated. 
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2.3 Contaminants of concern 
The preliminary environmental investigation phase (IA), carried out at the same time as 
the removal of the tank park, concerned: walls and bottom of the excavation resulting 
in the removal of existing tanks on site, bottom of the resulting excavation after the 
removal of a small tank for the storage of used oils. 
Analytical tests were carried out on the samples taken, aimed at determining the 
concentration values of heavy and light hydrocarbons (C <12 and C 12 - 40), IPA, BTEXS, 
Pb and MTBE. 
The results of the analytical assessments were compared with the acceptability limits 
(CSC) set by current legislation (in particular table 1, column A of annex 5 to title V of 
part IV of Legislative Decree 152/06 and subsequent amendments and additions, 
considering that the area in question will be returned to the property once the 
decommissioning of the PV is completed) for the quality of the soil/subsoil matrix with 
respect to possible contamination. 
The results of the control analyzes carried out by ARPA showed the presence of 
exceedances of the CSCs in particular for petroleum hydrocarbons (C> 12). 
This evidence led to the continuation of the proceedings pursuant to Title V of Part IV 
of Legislative Decree 152/06, the communication of which was made in advance by the 
obliged party pursuant to art. 249 of the same Legislative Decree 152/06. 
The site was therefore the subject of a Characterization Plan assessed and approved 
during the dedicated Services Conference and subsequently authorized by the 
Municipality of Milan with the PG 790255/2012 deed of 04/12/2012. 
The results of the characterization showed that the reference CSCs were exceeded (col. 
A of Tab. 1 of annex 5 to Title V of part IV of Legislative Decree 152/06) for parameters 
C <12, C> 12, BTEXS (benzene, toluene, xylenes, ethylbenzene) in the unsaturated soil 
matrix and for the parameters (Tab. 2 of Annex 5 to Title V of Part IV of Legislative 
Decree 152/06) total hydrocarbons n-hexane, benzene, xylenes in addition to MtBE 
and EtBE (with reference to the values indicated by ISS, used at the time, not being 
regulated at that date) for the local groundwater matrix. 
Pending the continuation of the procedure, an intervention by MISE was activated, 
implemented through a system for the extraction of water from the local groundwater 
(the discharged water was initially collected and disposed of as liquid waste, awaiting 
authorization from the competent authority to discharge it into the public sewer 
system ). 
The obliged subject therefore presented (pursuant to Article 242 and following, as 
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Ministerial Decree 32/2015 was not yet in force) a risk analysis report and related 
remediation project to be implemented with the simultaneous intervention on the 
groundwater matrix (by P&T) and on unsaturated soil/subsoil (by SVE and AS). 
The risk analysis and remediation interventions were evaluated and approved in the 
Services Conference and then authorized by the Municipality of Milan. 

2.4 Regulatory framework 
• “Linee Guida Serbatoi Interrati” ARPA - Lombardy, Milan - April 2004; 
• Law 9 December 1998, n. 426; 
• Legislative Decree 11 February 1998, n. 32; 
• Legislative Decree 3 April 2006, n. 152 "Norme in materia ambientale"; 
• Legislative Decree 16 January 2008, n. 4 “Ulteriori disposizioni correttive ed 

integrative del decreto legislativo 3 aprile 2006, n. 152 "; 
• Law 28 January 2009, n. 2; 
• Legislative Decree 3 December 2010, n. 205"; 
• Law 9 August 2013 n. 98; 
• DM 31/2015 
• D.G.R. Lombardy 10 February 2010 n. 8/11348; 
• ISPRA (formerly APAT), October 2010 "Protocollo ISPRA-INAIL (ex-ISPESL) per la 

valutazione del rischio associato all’inalazione di vapori e polveri, in ambienti 
aperti e confinati nei siti di bonifica – Rev.0"; 

• ISPRA (formerly APAT), June 2009 "Appendice V – Applicazione dell’Analisi di 
Rischio ai Punti Vendita Carburante ai Criteri metodologici per l’applicazione 
dell’analisi assoluta di rischio ai siti contaminati" (Appendix V); 

• ISS/ISPESL database (update 2018); 
• ASTM E2081-00 (2004), “Standard Guide for Risk-Based Corrective Action”, 

ASTM International 
• APAT, June 2008 "Documento di riferimento per la determinazione e la 

validazione dei parametri sito-specifici utilizzati nell’applicazione dell’analisi di 
rischio ai sensi del D.Lgs. 152/06"; 

• APAT, March 2008 "Criteri metodologici per l’applicazione dell’analisi assoluta di 
rischio ai siti contaminati rev. 2". 
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3. Pilot-scale application in field 

3.1 Extraction system 
The remediation approach involved the application of a Pump and treat (P&T) 
intervention on groundwater (with subsequent reintroduction in the hydrogeological 
upstream groundwater) and a joint intervention of air sparging (AS) and soil vapour 
extraction (SVE) on unsaturated soil. 
In order to assess the applicability) of the AS (Air Sparging) technologies for the aquifer 
and SVE (Soil Vapour Extraction) for the unsaturated soil to the site under examination, 
pilot tests of AS and SVE were performed. 
These results showed that neither the introduction of air into the groundwater nor the 
extraction of air from the subsoil have significant effects on groundwater levels at the 
design flow rates of the plant. 
On the scale of the pilot test, n. 4 points for the execution of the Soil Vapour Extraction 
test were prepared by core destruction perforation and pushed to a depth of 6 m from 
the local p.c., then equipped with 2” PVC piping. 

 

 
In order to assess the applicability of the SVE technology to the site in question and 
determine the range of action induced in the ground by the suction of air, a step test 
was conducted by placing a point in suction and using other wells as monitoring points. 
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3.2 Injection system 
In the pilot scale application, specially drilled wells were used (boreholes pushed up to 6 
m from the local p.c., equipped with a 2" PVC pipe) and the carrier gas used was 
atmospheric air (the same then used at the real scale). 
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3.3 Radius of influence 
In the pilot scale application, a step test was carried out, placing the SV01 point in 
suction with increasing flow rate steps and using points SV02, SV03 and SV04 as 
monitoring points. 
The extraction and blowing system used a dry vane compressor. For the treatment of 
interstitial vapours extracted from the subsoil, activated carbon cartridges for air were 
used. 
 

 
The extraction of unsaturated air at point SV01 induced, at the maximum flow rate used 
(80 m3/h), a depression of the order of 15 mbar at the suction point and a maximum of 
0.3 mbar in the SV02 located 4 m from the extraction point. 
As the extraction rate varied, there was a sharp increase in the amount of Volatile 
Organic Compounds (VOCs) extracted from point SV01, with maximum values of the 
order of 300 ppm. 
 
Considering, in accordance with the industry guidelines, the value of 0.25 mbar as the 
minimum significant depression to have an influence on the suction side, it is possible to 
establish a range of action of the SVE, at the maximum tested flow rate, between 2 and 
3 m. 
 
In order to verify the applicability of the AS technology to the site under examination, 
determine its range of action and verify the combined effect AS + SVE, a step test was 
carried out to blow air inside point AS01, using points SV02, SV03, SV04, AS02, PZ04 and 
PZ01 to monitor the test parameters. In the combined test point SV01 was placed under 
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suction, with a constant flow rate and set by determining the flow rate steps of the air 
introduced in point AS01. 
A second test carried out on AS and SVE kept the flow of air extracted from point SV03 
constant, while in connection with point AS01, flow rate steps of injected air were set. 
 
At the end of the SVE tests, exploiting the oxygenation of the soil induced by the recall 
of air, a BV test was performed by monitoring the indicator parameters of any possible 
bacterial activity capable of decomposing the hydrocarbon components. 
 
The parameters used for the dimensioning of the SVE system were chosen according to 
the results of the pilot test, which can be summarized as follows: 

• Calculated radius of influence, ROI: 2.7 m from the vapour extraction point; 
• Depression applied to each point SVE, PEa: from -10 to -20 mbar; 
• Extraction rate for each SVE point, QEa: about 70 Nm3/h. 

 
From the results of the pilot tests and from the definition of the Conceptual Model of 
the site, the parameters for calculating the duration of the remediation were defined: 

• Extraction rate for each SVE point, QEa: about 70 Nm3/h; 
• Air inlet pressure at each point AS: QIa: about 300 mbar Nm3/h; 
• VOC concentration entering the remediation system, Ci: 430 mg/Nm3; 
• Estimated volume of the source of contamination, V: 800 m3; 
• Concentration of contaminants in the source of contamination, Cc: 8802 mg/kg. 

 
The overall duration of the reclamation of the subsoil was estimated in the project in the 
order of 3 years. 

3.4 Off gas Treatment 
For the pilot plant, a capture system was used consisting of activated carbon cartridges, 
which were then disposed of (code EER 19.13.02). 
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3.5 Control parameters 
The pilot scale monitoring and sampling plan evaluated the concentration variations of 
VOCs (volatile organic compounds) using a portable PID photo ionizer and estimated the 
triggering of bacterial activity in the soil by evaluating the variations of O2 and CH4. 
To assess full-scale applicability, the following were measured, as the operating flow 
rates vary: 

• extraction flow, depression and VOC concentration on the air extraction line. 
• depression and VOC concentration on monitoring points 

In the AS and combined AS and SVE test the following were monitored: 
• inlet flow rate and pressure on the air inlet line 
• extraction flow, depression and VOC concentration on the air extraction line. 
• VOC concentration, temperature, dissolved oxygen and groundwater level at the 

monitoring points during the first test 
• depression and VOC concentration on the monitoring points during the second 

test 

 
First test results 
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Second test results 
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4. Full-scale application 

4.1 Extraction system 
The number, spatial location, and construction characteristics of the vapour extraction 
points were defined in consideration of the ROI determined through the pilot tests, the 
areal and vertical distribution of the contamination, without neglecting the litho-
stratigraphic structure of the site. 
The parameters used for the dimensioning of the SVE system were chosen according to 
the results obtained from the pilot test; in particular, the following project parameters 
were assumed: 

• Calculated radius of influence, ROI: 2.7 m from the vapour extraction point; 
• Depression applied to each SVE point, PEa: from -10 to -20mbar; 
• Extraction rate for each SVE point, QEa: about 70 Nm3/h. 

 

 
 
The vapour extraction system consists of 10 points, all made by means of core 
destruction drilling, with the housing in the sounding hole of a non-toxic PVC pipe with a 
diameter of 2", installed at a maximum depth of 9 m from the ground level (in particular, 
some SVE wells were built up to 9 m deep and with a filter section between 7 and 9 m 
from the local ground level; some SVE wells pushed up to 7 m deep and with a filter 
section between 5 and 7 m from the local ground level; some SVE wells pushed up to 4 m 
deep and with a filter section between 2 and 4 m from the local ground level). 
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The steam extraction lines consist of 2 HDPE pipes (ø between 1" and 3") collected 
upstream of the condensate separator in a manifold; each line was equipped with a flow 
meter, vacuum gauge, regulation valve and sampling valve for the aspirated flow. A 
vacuum gauge and a dilution valve was installed at the manifold. 
The flow extracted from the subsoil is divided into the two aeriform and liquid phases by 
means of two air/water separators (“condensate traps”) with a capacity of 200 liters. 
 
The condensation water accumulated inside the separators, if necessary, can be sucked 
up and disposed of in accordance with the provisions of current legislation on waste 
(Legislative Decree 152/06 and subsequent amendments). 
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SVE system operation diagram 
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Remediation systems layout 
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4.2 Injection system 
In the full-scale application, atmospheric air was used as a carrier gas and the system 
was built with the installation of n. 10 SVE wells. 
 
The ventilation system has provided for the installation of 2 side channel blowers 
(regenerative blower), by means of which to induce a depression in correspondence 
with the vapour extraction wells created/positioned in order to treat specific portions of 
unsaturated subsoil, favouring the desorption of the contaminants from the solid phase 
to the gas phase. 
 
The criterion underlying the design choice to use two blowers was based on the 
opportunity to alternate the steam extraction points on two separate lines, allowing 
some flexibility in managing the system and letting it operate during partial 
maintenance. 
 
In particular: 

• BLOWER 1 - afferent to 8 steam extraction points, capable of reaching a 
depression between -200/-250 mbar, for a total flow rate of approximately 560 
Nm3/h, in order to guarantee an equal air flow for each extraction point at about 
70 Nm3/h; 

• BLOWER 2 - afferent to 7 steam extraction points, able to reach a depression 
between -200/-250 mbar, for a total flow rate of about 500 Nm3/h, so as to 
guarantee an equal air flow for each extraction point at approximately 70 Nm3/h. 

 
The blowers, each connected to a group of suction points, work individually alternately 
according to on/off cycles controlled by a timer. 

4.3 Radius of influence 
The operating range of influence used in the project was assumed to be equal to the ROI 
obtained from the pilot tests, i.e. 2.7 meters for each single ventilation point. 
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4.4 Off gas Treatment 
The vapours extracted from the subsoil have been collected and conveyed to 
condensate traps, where the separation between the interstitial gas and any water 
vapour present in the extracted air flow takes place; the condensate water is removed 
from the separators by means of special booster pumps and sent to a water treatment 
system before being discharged into the sewer system. 
 
The interstitial vapour, once dehumidified, passes through an anti-particulate filter 
before passing through the blower that generated the vacuum and only then is sent to 
the air handling unit. 
 
To reduce the pollutants present in the extracted interstitial gases, a pair of filters in 
series with granular activated carbon was installed. 
The treatment unit has also been provided with arrangements that allow the filters to 
be arranged in parallel in the event that the inlet flow shows compatible VOC 
concentrations. 
 
The exhaustion time of the activated carbons used for the treatment of interstitial gases, 
estimated on the basis of very conservative theoretical calculations, was set in the 
project as approximately 87 days and was verified with the results of the analyzes 
carried out on the outgoing air samples from the plant from the respective plants. 
 
This check made it possible to program the replacement of the carbon pack of the filters 
according to the actual site-specific conditions. 
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4.5 Control parameters 
To evaluate the effectiveness of the SVE intervention in the three dimensions, checks 
were carried out during the start-up phase of the plants and subsequently with periodic 
checks. 
The reclamation plant and the state of the sites were periodically subject to visits aimed 
at: 

• verify the correct functioning of the systems; 
• perform routine maintenance of the system; 
• schedule any extraordinary maintenance interventions; 
• monitor the operating parameters of the plant and possibly remodel the 

adjustments; 
• check the quality of the flows entering and leaving the water and air treatment 

system. 
Before starting the plant, or at T0, a complete monitoring of the groundwater was 
carried out, with detection of the static piezometric level and measurement of the 
chemical/physical parameters with particular attention to dissolved oxygen values. 
 
At the first start-up of the SVE/AS plant, the appropriate adjustments were made on the 
operating parameters (extracted/injected flows, pressures/depressions, etc.) and the 
simultaneous monitoring of the subsoil response (concentration of VOC - O2 - CO2 in the 
interstitial vapours, induced elevations in the aquifer, dissolved oxygen levels in 
groundwater, etc.) and the efficiency of the treatment systems. 
 
During the setting up, the following measurements were therefore carried out every 2 
days: 

• relief of depressions in the vapour extraction points and on the manifold; 
• survey of the VOC concentrations and the volumetric percentages of O2 and CO2 

in the vapour extraction points; 
• survey of the concentrations of VOCs entering and leaving the air treatment 

system; 
• measurement of extracted flow and injection rates; 
• pressure relief at the injection points; 
• piezometric survey in correspondence with all wells/piezometers installed on-site; 
• measurement of chemical-physical parameters with particular reference to 

dissolved oxygen (OD). 
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The set-up took about 10 days and ended with the testing of the air treatment system 
by sampling and laboratory analysis of the vapours entering and leaving the system. 
 
The above analytical results allowed to validate the use of the portable photo ionizer 
(hereinafter PID) as a subsequent tool for controlling the quality of the effluent. 
 
Check-ups were carried out on a monthly basis on the system in order to verify the 
correct functioning of the system and monitor the operating parameters of the system 
(extraction/injection flow rates, pressures/depressions, VOC - O2 - CO2 concentration in 
the interstitial vapours, OD concentration in groundwater, piezometric levels, etc.) 
making any new adjustments if necessary. 
 
During operation, routine maintenance of the plant parts was performed (filter cleaning, 
etc.) and, if necessary, extraordinary maintenance (replacement of activated carbon, 
waste disposal, etc.). 
 
On an annual basis, samples were taken from an absorber vial to be sent to the 
laboratory to analyze the gaseous flow in and out of the air treatment system. 
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6. Post treatment and/or Long Term Monitoring 

 

6.1  Post treatment and/or Long Term Monitoring 
Following the injection of atmospheric air into the saturated subsoil and the ventilation 
of the vadose portion, mobilization and removal of the volatile organic compounds 
present and oxygenation of the subsoil were obtained. 
The increased availability of oxygen favours the aerobic biodegradation processes of 
hydrocarbons. 
For this purpose, periodic respirometric test campaigns (every six months) were carried 
out during operation, which consists of monitoring the oxygen and carbon dioxide 
concentrations for a sufficiently long period of time (48 hours) after the shutdown of the 
systems’ ventilation, in order to evaluate aerobic activity in the unsaturated subsoil. 
In practice, once the system is turned off, the oxygen present in the interstitial gases will 
tend to be consumed more rapidly the greater the aerobic biological activity present. On 
the contrary, the concentrations of carbon dioxide will tend to increase more rapidly the 
more intense the aerobic biodegradative activity is in place. 
On the basis of the data collected, it is possible to estimate average biodegradation 
rates of contaminants per soil mass in the unit of time. 
 
A soil gas control network has not been envisaged on the site, whose proceedings began 
before the issuance of the Ministerial Decree 31/2015 and the National Guidelines (LG 
SNPA) on the soil gas matrix. 
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7. Additional information 
 

7.2 Additional information 
The project goal of the site remediation was indicated as definitively achieved when the 
concentrations of pollutant compounds adsorbed to the deep soil and dissolved in 
groundwater reach the relative CSR values set out in the following tables: 
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The project envisaged that the remediation testing would be required when, for three 
subsequent monitoring, compliance with the remediation objectives for groundwater 
determined by the Site-Specific Risk Analysis and Compliance (CSC) was found at the PoC 
and at the same time the SVE plant had extracted zero VOC concentrations for a period 
of at least 3 months. 
Upon verification of the above conditions, 3 monthly on/off cycles of the groundwater 
reclamation and sampling plants were carried out. 
Following the positive outcome of the three monitoring sessions carried out in the 
shutdown cycles, the shutdown of the plants and the subsequent testing of the deep soil 
matrix was envisaged. It was proposed to carry out some probes with sampling of 
unsaturated matrix for verification of compliance with the CSRs defined by the risk 
analysis. 
From the end of June 2018 to the end of July 2018, when the remediation systems were 
shut down, the SVE plant extracted an average flow rate of interstitial gases from the 
subsoil equal to about 12,000 m3/day. 
In the same period, the AS plant, by means of a side-channel compressor, had blown 
atmospheric air into the saturated subsoil with an operating pressure of about 0.3 bar 
and an average flow rate of 240 m3/h. 
From August to October 2018, the SVE and AS plants operated intermittently to allow 
the implementation of the reclamation test plan. 
The duration of the reclamation of the subsoil was estimated at about 3 years, with the 
start-up of the plants on 27 July 2015. The operation of the reclamation plants ended in 
July 2018. 
In the subsequent period up to January 2019, the testing activities of the environmental 
matrices of the subsoil were carried out. These showed compliance with the 
remediation objectives for groundwater and unsaturated soils in the south-east sector 
of the site, with the exception of the area central of the site where residual 
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concentrations of heavy hydrocarbons C> 12 persisted. 
The checks carried out on the groundwater matrix, on the other hand, showed 
compliance with the CSCs of reference to the POC of the site (this situation was verified 
over time through the monitoring of the groundwater). 
The outcome of the testing on unsaturated soil, implemented as per the approved test 
plan, therefore highlighted the persistence of values exceeding the established 
remediation objectives. 
The analyses carried out by the ARPA Laboratory, on the samples taken in contradiction, 
show the failure to achieve the remediation objectives for the hydrocarbon parameter 
C> 12 in a sample taken in the depth range between 5 and 6 m from the local p.c. (the 
ARPA Laboratory quantifies a value of 458 mg/kg dry matter, compared to the 
remediation target set at 117.7 mg/kg, as defined by the reference CSR). 
Similarly, the Party's data shows the non-compliance with the remediation objectives for 
the hydrocarbon parameter C> 12 only in two samples taken both in the same vertical 
survey verified by ARPA, one between 3 and 4 m deep from the local p.c. (with 880 
mg/kg, compared to the CSR of 117.7 mg/kg) and one between 5 and 6 m of depth from 
the local p.c. (with 300 mg/kg, compared to the CSR of 117.7 mg/kg). 
The checks were carried out after the period of operation of the reclamation plant in 
unsaturated soil. The south-east sector of the former PV shows the achievement of 
concentrations lower than the reclamation objectives, while in the center of the site, 
residual concentrations were determined in Heavy hydrocarbons C> 12 exceeding the 
CSR, distributed between the depths of 3 and 7.5 m from p.c.. 
The almost zero values of the VOCs measured in the interstitial gases extracted from the 
unsaturated subsoil with the SVE plant and the weak biodegradative activity determined 
with the respirometric test showed that the remediation systems, consisting of an SVE, 
AS and P&T plant, have exhausted their effectiveness in cleaning up contamination. 
Faced with this evidence, it was proposed to launch a soil gas monitoring campaign on 
the site to measure the real flow of volatile substances present in the subsoil in order to 
apply the measured data as part of a risk analysis review. 
For the verification of the real flow coming from the subsoil it was initially proposed to 
use some of the existing SVE wells for the soil gas monitoring network. In view of the 
observations made by ARPA (which assessed the dimensions and depths of the filtering 
sections of the proposed SVE wells as non-compliant with the specifications of the LG 
SNPA), the installation of 3 soil gas probes of the "nesty probe" was therefore proposed. 
The monitoring activities of the soil gas matrix, which will be carried out for an annual 
duration with seasonal campaigns (quarterly sampling), will be used to obtain direct 
data to be used for a review of the risk analysis. 



1. Contact details - CASE STUDY: SVE n.17 
 
 

1.1 Name and Surname Confalonieri Massimiliano, Panzeri Paola, Canepa 
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1.2 Country/Jurisdiction Italy 
 

1.3 Organisation ARPA Lombardia 
 

1.4 Position Dirigente RUO BARAE 
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1.6 Email address m.confalonieri@arpalombardia.it 
 

1.7 Phone number +39 335 531 8045 
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2. Site background 

2.1 History of the site 
The site covered by this questionnaire is known as EX BRENNTAG DEPOSITO and is 
located in an industrial area north-west of Milan, in the municipality of Bollate. 
 

 
 

The area is not part of a Site of National Interest. 
 
The company, active since the late 1950s, deals with the storage and distribution, 
wholesale and retail, of chemical substances and is one of the Industries at Risk of Major 
Accident subject to Legislative Decree no. 105/2015 called "Seveso III Decree". 
The deposit initially covered only a limited part of the current surface and consisted of 
10 vertical 30 m3 above ground tanks, located along the southern border, and 11 (plus 5 
installed after a few years) buried tanks of 30 m3 each. (some of which divided into two 
compartments), arranged along the western border; all these tanks have now been 
removed and demolished. From notes of the time, it seems that the products stored 
were the following: 

• Underground tanks: dichloroethane, MEK, Acetone, Ethyl alcohol, Methyl alcohol, 
Isobutyl acetate, Ethyl acetate, IPA, Heptane, Octane, Toluene, Hexane, 
Cyclohexane, Trieline, Tetrachloroethane, Sulphuric ether, Solvent naphtha from 
petroleum, THF, MIBK 

• Above Ground Tanks: Ethyl glycol, Butyl glycol, Ethylene Glycol, Propylene Glycol, 
Propylene Glycol USP, Methyl glycol, Methyl glycol Acetate, Cyclohexanone and 
Cyclohexanol 

The deposit has undergone various modifications over the years; was expanded in 1968 
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(10 tanks of 50 m3 above ground), in 1974 (25 tanks of 50 m3 underground) and in 1985 
(7 tanks of 50 m3 above ground, 6 horizontal tanks of 50 m3 above ground (subsequently 
demolished) and 1 tank of 100 m3 horizontal above ground) when it has reached the 
maximum storage capacity. 
Over time, phthalates, n-paraffins, dichloropropane and various types of esters have 
been added to the products mentioned. In the mid-1990s, however, chlorinated 
products were eliminated, with the exception of dichloropropane, which was eliminated 
at a later time. 
It should be noted that in the mid-1990s some above ground tanks located along the 
border of the site with the Guisa stream were removed and in 1998 the underground 
tanks arranged along via San Gottardo, to the left of the entrance to the industrial area, 
were removed. 
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2.2 Geological setting 
The area under study is located in the central sector of the Milanese mid-plain and is 
characterized by a sub-flat morphology, with topographic altitudes degrading towards the 
South, linked to fluvioglacial and fluvial deposition of the Quaternary age. The 
morphological structure of the territory consists of extensive fluvioglacial plains. To the 
south of the industrial site, the Guisa stream flows eastwards. The site insists on 
Postglacial Unity (Upper Pleistocene - Holocene), consisting of fluvial deposits with no 
alteration profile and poorly developed soil, less than one meter thick. From a lithological 
point of view, the deposits are generally made up of slightly silty sands, with interspersed 
gravels with a clastic support or a sandy matrix, generally loose. 
 
In the area under examination, the hydrogeological units follow one another, from the 
most superficial to the deepest, according to the following scheme: 
Aquifer Group A: consisting of deposits in high-energy braided fluvial facies. Lithologically 
it is mainly composed of coarse gravelly-sandy sediments with a medium-coarse sandy 
matrix with subordinate sandy intervals from medium to very coarse, with high porosity 
and permeability; locally there are decimetric levels of clay and silty clays and horizons 
consisting of cemented and conglomerate gravels. The thickness varies from a minimum 
of 26-30 m up to a maximum of 40-45 m and its lower limit is placed in correspondence 
with the first truly continuous clayey levels; 
Aquifer Group B: consisting of deposits in braided fluvial facies. Lithologically it is mainly 
composed of coarse sediments represented by medium-coarse sands, pebbly sands and 
gravels with a sandy matrix with high porosity and permeability; downwards the 
granulometry of the sediments decreases and the cemented horizons (sandstones and 
conglomerates) and the levels of fine clayey-silty sediments become more frequent. The 
overall thickness is around 45 m on average with minimum values around 35 m and 
maximum values of 55 m. 
Aquifer Group C: consisting of deposits in continental/delta transitional facies. 
Lithologically it consists of fine to medium sands and silty clays with peaty horizons 
interspersed with gravel-sandy levels with greater permeability. The overall thickness is 
unknown as the lower limit was not reached by the drilling of the deepest wells in the 
area. In the permeable levels there are intermediate and deep aquifers, of the confined 
type, whose vulnerability is mitigated by the presence of continuous clayey layers on the 
roof, but connections and feeding by the highly vulnerable upper free aquifer cannot be 
excluded. 
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The aquifer groups A and B described above are the seat of the main free-type or locally 
semi-confined aquifer, characterized by subsidence around 20-30 m from the ground 
level, traditionally captured by the collection wells for drinking water purposes of old 
construction and from private wells (information taken from the document "Componente 
geologica, idrogeologica e sismica del Piano di Governo del Territorio" of the Municipality 
of Bollate, drawn up in 2010 by the “Studio Idrogeotecnico”). 
 
Specifically, in the area in question, it is possible to identify 2 distinct layers, separated 
from each other by a clay lens placed at a depth of 20 m; the static level of the surface 
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aquifer is around 8 m deep. 
The image above shows the isopiezometric map drawn up in 2014 (the static levels were 
measured on 28/02/2014) for the additions to the site characterization plan; we deduce 
that the direction of the water table is NNE-SSW, with a gradient of about 1.6 ‰. The 
figure shows the 7 piezometers that make up the monitoring network and which were 
grounded in 1994. 
 
The characteristics of the monitoring points are summarized below: 

ID Diameter - inches Depth - m volumetric flow (19/03/2014) - l/s 
S1 4” 20  

S2 4” 15 0.5 
S3 4” 20 0.2 

S4 4” 18.5  
S5 4” 18 0.4 

S6A 2” 20  

S6B 2” 38  
 
The S2, S3 and S5 piezometers are equipped with submersible pumps for the continuous 
pumping of water; these piezometers are part of the Pump and Treat (P&T) system which 
has been active since 21/09/1994. The plant consists of: 

• a 30 m3 tank for the collection and homogenization of the water extracted from the 
reclamation wells; 

• a stripping tower for water purification; 
• two activated carbon filters, with 80 kg carbon load, positioned in series, for the 

treatment of gases coming from the stripping tower; 
• two activated carbon filters (4,000 kg + 1,000 kg approx.) for the treatment of 

wastewater leaving the stripping tower; 
• a sand filter (approx. 1,000 l) to protect the activated carbon filter for water 

treatment. 
The plant is also designed for the collection and purification of rainwater. 
The treated water is discharged into the Guisa stream, which flows immediately 
downstream of the area. 
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2.3 Contaminants of concern 

 
The site is characterized by contamination by chlorinated solvents, affecting both the 
land and the groundwater. The following figure shows the location of the surveys 
carried out (in red) for the characterization of the land and the location of the 
piezometers making up the groundwater monitoring network underlying the site (in 
blue). During the characterization activities, two additional piezometers, 2" each, 
respectively about 20 m deep (identification code S7A) and 40 m (identification code 
S7B) were installed with the aim of creating a monitoring point of the surface water 
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table ( S7A, to be compared with S6A) and a monitoring point of the deeper aquifer 
(S7B, to be compared with S6B). Each bore reached a depth of about 6 m from ground 
level and for each of them 3 soil samples were taken, one of superficial soil (between 0 
and 1 m from b.c.), one intermediate and one in the last meter of the survey. 
 

The analysis on the soil samples taken showed a contamination in correspondence of 

the C8 survey, both for the superficial and deep soil: 

▪ surface soil (sample taken between 0.2 and 1 m from bw): Hydrocarbons C <12, 

Benzene and Tetrachlorethylene 

▪ deep soil (sample taken between 2.3 and 2.7 m from b.c.): Trichloromethane and 

Trichlorethylene. 

The maximum concentrations measured (taken from the Operational Remediation 
Plan, presented in December 2015) are shown in the following table. 
 

Contaminants Maximum concentrations (mg/kg) 
Hydrocarbons C <12 2,120 

Benzene 4.11 
Tetrachlorethylene 50.7 

Trichloromethane 10,536 
Trichlorethylene 26,076 

 
It has been estimated that the contamination affects an area of about 200 m2, located 
at a depth of 5 m, for a volume of about 1000 m3. 
 
As regards groundwater, both the most superficial and the deepest aquifers present 
contamination by chlorinated solvents, but with significant differences in the 
concentrations of PCE (main contaminant) which are lower in the deeper aquifer where 
the concentration could also be linked, in part, to an upgradient contribution. 

2.4 Regulatory framework 
The reference limits considered are those contained in Legislative Decree 152/06, Tab. 
1, Col. B (intended industrial use). 
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3. Pilot-scale application in field 

3.1 Extraction system 
In the area reclamation project and related additions, the construction of an SVE (Soil 
Vapor Extraction) treatment plant was proposed, in the area around survey C8, 
characterized by the presence of soils contaminated mainly by chlorinated solvents. In 
the Reclamation Project it was proposed to combine the SVE also with an AR (Air 
Sparging) treatment for groundwater. It should be emphasized that on the site, as 
reported above, an operational safety system is already in operation consisting of 3 
points of extraction of the groundwater, which are then sent to a treatment plant. This 
system will remain in operation also during the SVE/AS treatment. 
Between 9 and 10 November 2016, the drillings were carried out for the preparation of 
the test field for the pilot test, which was carried out between 14 and 16 November. 
During the execution of the test the first SVE point made (later called SVEold) showed 
problems and, consequently, on 2/12/2016 a second SVE point was made to replace it. 
On 11/01/2017 the pilot test on the new point was repeated. 
The technical-constructive characteristics of the survey points making up the test field 
are summarized in the following table: 
 

Point well Diameter  Depth (m) Screen (m) 

SVE and SVE old 40X40 3” 4 1-4 

SGS1 30X30 6 mm (rilsan) 1.5 1.2-1.5 

SGS2 30X30 6 mm (rilsan) 1.5 1.2-1.5 

SGS3 30X30 6 mm (rilsan) 1.5 1.2-1.5 

 
The SVE point represents the aspiration point for the Soil Vapor Extraction (SVE) test and 
the SGS points were used as soil gas monitoring during the SVE tests. 
The following figure shows the location of the survey points of the test field. In the 
image, the AS point is also indicated, which represents the air blowing point for the Air 
Sparging test (AS) and the MAS points, used as groundwater monitoring during the AS 
tests. 
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The following table shows the stratigraphy of the SVE point. 

Depth (cm from ground 
level) 

Description 

0-30 Concrete slab 

30-180 
Filling consisting of slightly silty sands and 
gravels with some brick, brown color 

180-300 
Coarse sands and gravel with pebbles, 
gray/black color 

300-400 Coarse sands and gravels, ocher color 

 
The pilot test on the new SVE point was carried out on 11/01/2017. 
The pilot tests were carried out by installing, at the SVE point (see image below), an 
aspiration system equipped with an activated carbon filter consisting of a rotary blower, 
regulation valves and vacuum-tight pipes. 
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The pilot test was performed by sucking air from the SVE point and monitoring, with 
field instruments, the following parameters: 

• VOC (volatile organic compounds) of interstitial gases with the use of a 
Portable Photoionizer (PID); 

• concentrations of oxygen, carbon dioxide, Lel (Lower Explosive Limit) of 
interstitial gases with a portable IR instrument; 

• depressions induced by the rotary blower with a digital pressure gauge 
(thermo anemometer). 

The parameters were measured at the monitoring points arranged around the suction 
point at distances varying between about 2 m and 8 m from the central point; the 
following table shows the name of the monitored points and the distance from the SVE 
point: 
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Monitoring point Distance from SVE (m) 

SVEold 2.4 

SGS1 1.9 

SGS2 3.7 

SGS3 8.4 

The SGS points intercept the horizon between 1.2 and 1.5 m from ground level. 

The SVEold point has filters between 1 and 4 m. 

First of all, a rapid flow step test was performed, increasing the pump flow in order to 
identify the flow rate to be used in the constant flow test. The constant flow test was 
then carried out and lasted for 5 hours, in order to verify the trend of the parameters in 
the subsoil, following the activation of an SVE system. The rotary pump was set at an 
average flow rate of 47 mc/h. 

The parameters measured at the extraction point and at the monitoring points are 
summarized in the following tables. 
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The missing data are due to the presence of condensation in the pipes that did not allow 
the use of the instrumentation. 
Data analysis: 

• the Pid highlights the increase in values at the SVE point and the simultaneous 
decrease in the monitoring points, in accordance with the recall of 
contaminants at the suction point; 

• the Lel decreases in all points; 
• oxygen stabilizes at 20.9%; 
• carbon dioxide shows a tendency to decrease over time; 
• the depressions show a greater response to pumping in SGS2 than in SGS1, 

closer to the SVE point, probably due to the conformation of the subsoil in the 
area in question; in point SGS3 there are no effects induced by pumping. 

During the test, due to local conditions, the extracted flow rate varied from 47 mc/h (set 
at the beginning) to approximately 70 mc/h. With this capacity, considering what is 
highlighted by the data, the effects of the vacuum induced by pumping can be observed 
in the control points SVEold, SGS1 and SGS2 while the point SGS3 does not show 
variations. The range of influence, therefore, is between 4 and 8 m. 

3.3 Radius of influence 
During the pilot test, performed by sucking air from the central point called SVE, the 
induced depressions in the monitoring points, called SVEold, SGS1, SGS2 and SGS3, were 
measured and arranged as illustrated in par. 3.1. The effects of the vacuum induced by 
pumping are observable in the control points SVEold, SGS1 and SGS2 while the point 
SGS3 shows no variation. The range of influence, therefore, is between 4 and 8 m. 
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3.4 Off gas Treatment 
In the SVE point, an extraction system with an activated carbon filter was installed. 

3.5 Control parameters 
During the pilot test, as reported above, the following parameters were monitored with 
field instruments: 

• VOC (volatile organic compounds) of interstitial gases with the use of a Portable 
Photo ionizer (PID); 

• concentrations of oxygen, carbon dioxide, LEL (Lower Explosive Limit) of 
interstitial gases with a portable IR instrument; 

• depressions induced by the rotary blower with a digital pressure gauge (thermo 
anemometer). 

The recorded data made it possible to identify the air permeability of the soil and the 
range of influence of the suction system sized for a suction point. 
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4. Full-scale application 

4.1 Extraction system 

 
 
The plant and its monitoring were started on 14/03/2019. 
On the basis of the pilot test performed, it was assumed, as a precaution, a range of action 
equal to 4 m for the SVE point; consequently it was decided to equip two points for the 
extraction of vapours, namely the point called SVE and the point called SVEold. During the 
work, specific calibration tests will be conducted in order to set the optimal configuration 
for the system. 
The SVE and SVEold extraction wells made have the following characteristics: 

• drilling up to 4 m deep; 
• installation of piezometer (diameter 3 ”), depth 4 m, fenestrated between –1 and –

4 m from the ground floor; 
• cementation from p.c. at -1 m; 
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• installation of calibrated siliceous gravel from –1 m to –4 m from p.c. 
The wellhead of the vertical intake is connected to the manifold, mounted at the plant 
box, which is connected to the separator and subsequently to the aspirator and filter (see 
image below, which also indicates the Air Sparging system). 

4.3 Radius of influence 
Based on the monitoring of the lowering measured during the pilot test at the control 
points (SVEold, SGS1, SGS2 and SGS3) the influence range is between 4 and 8 m; 
consequently, as a precaution, a radius of influence equal to 4 m was considered. 

4.4 Off gas Treatment 
Activated carbon filter 
Downstream of the suction system, two containers of activated carbon weighing about 
50 kg each were placed in series. 

4.5 Control parameters 
In order to monitor the effectiveness of the SVE/AS system, periodic monitoring of the 
system and sampling of interstitial gases has been prepared. 
With regard to the monitoring of the plant, a fortnightly frequency of checks has been 
established during the first 2 months of activity, monthly up to 6 months, and quarterly 
up to 12 months of plant activity. During the checks, measurements of the main flow 
parameters of the system are carried out with field instruments capable of determining 
air flow (anemometer), temperature, VOC concentration (PID), differential pressure 
between the fixed probes in the ground and the atmosphere (Magnehelic). 
Samplings of soil gases by means of activated carbon vials were also provided. On 
14/03/2019 "zero" sampling took place, coinciding with the start-up of the plant. A 
further 4 samplings were scheduled during the 12 months of reclamation, foreseen by 
the project. 
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5. Enhancements to SVE 

 

6. Post treatment and/or Long Term Monitoring 

 

5.1  Pneumatic and/or hydraulic fracturing 
As mentioned above, an AS (Air Sparging) plant was associated with the SVE for the 
treatment of groundwater underlying the site. The plant consists of a piezometer, for 
the injection of atmospheric air into the groundwater, with a depth of 9 m. Three 
piezometers (called MAS1, MAS2 and MAS3) were also created at a distance of 3, 6 and 
9 m from the first one for the introduction of air, as monitoring points. The latter were 
carried out at the points provided for the monitoring of soil gases (SGS), within the same 
drilling, in such a way as to optimize economies. 

6.1  Post treatment and/or Long Term Monitoring 
The monitoring plan provided for a sampling of soil gases upon activation of the plant 
and 4 samplings during the remediation. 
For the sampling of soil gases, activated carbon vials are used for the determination of C 
<12 hydrocarbons, with relative speciation, Benzene, Tetrachlorethylene, 
Trichloromethane and Trichloroethylene. 
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7. Additional information 
 

 

 

Glossary of Terms 
 

Term (alphabetical order) Definition 
SIN Contaminated site of national priority list 

PA public administration 

7.2 Additional information 
Initially, it was planned to carry out a test through soil sampling, after 12 months of 
treatment, to verify the state of contamination and evaluate any further actions. 
To date, the treatment of the land is still ongoing, since, following a failure of the plant 
which occurred in 2020, it was decided to extend the treatment for a further year. 
At the time of testing, soil samples must be taken from two cores carried out near point 
C8, at depths of 0-1 m and 2-3 m. The analytical set must include: 
Sample 0-1 m: C <12 hydrocarbons, with relative speciation, Benzene, 
Tetrachlorethylene 
Sample 2-3 m: Trichloromethane, Trichloroethylene. 



1. Contact details - CASE STUDY: SVE n.18 
 
 

1.1 Name and Surname Massimiliano Confalonieri – Valter Meda 
 

1.2 Country/Jurisdiction Italy 
 

1.3 Organisation Agenzia Regionale per la Protezione dell’Ambiente 
(ARPA) della Lombardia 

1.4 Position Dirigente RUO BARAE – Tecnico UO BAE MI-MB 
 

1.5 Duties  
 

1.6 Email address m.confalonieri@arpalombardia.it 
v.meda@arpalombardia.it 

1.7 Phone number +39 335 531 8045 
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2. Site background 

2.1 History of the site 
The area in question is located in the territory of the Municipality of Villasanta (Monza 
and Brianza province), north of the Milan urban area and is geographically located in the 
high Lombard plain, immediately south of the pre-Alpine moraine hills. 
The site was affected by the presence of an industrial plant built in 1971 and dedicated 
to the production of air conditioning equipment. Industrial production has ceased but 
the site retains its industrial use and the area is occupied by commercial and/or logistics 
activities. 
The main production cycles concerned: 

• mechanical processing of metals; 
• oven painting with organic solvent paints; 
• electrophoresis painting. 

Both painting processes, discontinued in 1994, were supported by a waste water 
treatment plant. The main structures present were made up of: 

• a purification plant (decommissioned in 1994) with two masonry tanks, a settler 
and a sludge drying tank; 

• a thermal power plant, currently fuelled by methane; 
• 5 underground tanks located about 10 m from the south west corner of the 

thermal power plant, n. 4 of which containing fuel oil and n. 1 containing 
diathermic oil. All fuel oil tanks would have been removed in 1991 during the 
construction of the underpass. The diathermic oil tank was removed and replaced 
with a new double-walled tank positioned along the east side of the thermal 
power plant. This latter tank also seems to have been removed in 1992 with the 
construction of the thermal power plant; 

• 2 electrical transformer cabins, one located in the thermal power plant and one 
inside body C. The one in the thermal power plant has a single transformer and is 
currently not in use, with a concrete containment tank in good condition. The one 
inside body C is in use. Transformers with PCB-containing oils were reclaimed and 
replaced in 1989 

The site was affected by a remediation procedure according to the regional regulations 
in force at the time that began before the entry into force of the Ministerial Decree of 
25 October 1999, n. 471. Later, the process has been developed according to the 
ordinary operational and administrative procedures laid down by Legislative Decree 3 
April 2006, n. 152. 
Since the area is not included in the case of SIN or SIR in implementation of the regional 
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delegations, the competent authority in charge of the administrative acts is the 
municipal administration. 
 

  
Lombardy – Monza Brianza Province   Villasanta – site location 

 
Villasanta – site location (Technical Regional map 1:10:000) 
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2.2 Geological setting 

 
NS hydrogeological section of the central area and the Lambro basin (from: Provincia di 

Milano, 1995) 

 
Stratigraphic detail of the intervention area 

 
The western border of the municipal area coincides with the path of the Lambro river. 
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Geologically, the subsoil of Villasanta can be included within the Fundamental Level of 
the Plain (LFP), traditionally characterized by deposits of late Pleistocene fluvial-glacial 
origin, consisting of sands and gravels with pebbles that form the Lombard plain. 
Near the banks of the Lambro, more recent sediments develop which can be associated 
with the depositional activity of the watercourse itself. From a petrographic and 
lithological point of view, the origin of the Lambro deposits is strictly attributable to the 
portion of the pre-Alpine chain which, within the reference hydrographic basin, crops 
out in correspondence with the Larian triangle between Como and Lecco. This can be 
distinguished due to the outcrop of Mesozoic geological units of a predominantly 
calcareous nature. 
The presence of the Lambro river also affects the alluvial sediments, whose deposition 
over time has given rise to real paleo-riverbeds with high transmissivity values. 
In general, in the area under examination, the subsoil is characterized in the superficial 
portion by the presence of mainly gravelly-sandy lithology horizons, with high 
permeability and thickness values. Proceeding in depth, the progressive lithological 
variations due to the prevalence of fine-textured lithologies (clays, silts and fine sands) 
determine a reduction in permeability. Under these conditions, the aquifer horizons are 
limited to isolated lenses of relatively permeable material and of modest thickness. 
The hydrogeological structure traditionally described by authors on the basis of the 
permeability characteristics has led to the identification of three main 
hydrostratigraphic units having the following characteristics: 

• first aquifer: consisting of prevailing gravels and sands, with subordinate fractions 
of silts and gravelly-sandy horizons locally cemented. These sediments can be 
traced back to the recent and ancient alluvial and fluvioglacial deposits from 
Würm (upper Pleistocene) which constitute the Fundamental Level of the Plain 
(LFP). This unit contains the upper part of the traditional aquifer, characterized by 
relatively high hydraulic conductivity values between 10-3 and 10-4 m/s. The 
characteristics of the aquifer are those typical of a free, unconfined water table; 

• second aquifer: consisting of gravels and silty sands and conglomeratic horizons. 
These lithotypes are traditionally attributed to the ancient fluvioglacial deposits of 
Mindel and Riss (lower Pleistocene) which on the surface give rise to the 
characteristic “ferretto” terraces of the foothills and hills of Brianza. The 
permeability of the aquifer which has hydraulic conductivity values of an order of 
magnitude lower than those of the first aquifer and equal to about 10-4-10-5 m/s. 
This aquifer can contain a free aquifer or, in the presence of horizons that are not 
very permeable to the roof, locally semi-confined, generally in connection with 
the one above. Where the piezometric load differences between the two aquifers 
are more significant, water exchanges between the aquifers may occur due to the 
phenomenon of drainage; 
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• third aquifer: characterized by predominantly fine-textured soils, such as silts and 
clays with fine sand levels. These deposits are attributed in literature to the so-
called Villafranchian clays. Due to the clear prevalence of fine-grained lithotypes, 
the hydraulic conductivity values in sandy lenses are approximately 10-4-10-6 m/s. 
The sandy lenses themselves are home to confined and protected aquifers. 

• In the area of Monza and Villasanta the hydrogeological characteristics of the 
subsoil are particularly different compared to the adjacent areas, in particular due 
to the presence of a high structure (Monza ridge) which causes the Villafranchian 
substrate to rise with a consequent reduction in the thickness of the aquifers. This 
hydrogeological situation makes it possible, in the sector east of the Lambro river, 
to interconnect the first and second aquifers with consequent possible mixing 
between contaminated aquifers and good quality aquifers. 

The superficial aquifer (groundwater) is contained in the sediments that form the 
gravelly-sandy-silty unit and the conglomeratic unit (Ceppo auct.). As already 
mentioned, the two units are only locally separated by semi-permeable deposits which 
can give rise to differences in the piezometric level, although, in general, compared to 
the adjacent western area, the traditional aquifer is substantially undifferentiated. 
In the area under examination (Villasanta) the presence of a suspended aquifer 
supported by a discontinuous silty-clayey lens and contained in deposits with a 
prevalently gravelly-sandy texture was also ascertained. 



   
 

237 
 

 

2.3 Contaminants of concern 
The site is characterized by the presence of contamination: 
Soil and subsoil 
The characterization investigations on the entire site have shown overall compliance 
with the CSCs envisaged for the specific intended commercial and industrial use. 
On the basis of historical investigations and analyses carried out by means of soil gas 
survey, the presence of tetrachlorethylene was ascertained in the entire horizon 
thickness unsaturated underlying the building in which the main painting cycles and 
degreasing of materials was carried out. 
The figure below shows the values measured in the interstitial gases during the 
characterization phase and before the application of the SVE technology. 
 

 
Groundwater 
Contamination of the groundwater in the area is essentially and almost exclusively due 
to tetrachlorethylene (PCE), with associated low concentrations of trichloroethylene 
(TCE) and chloroform (TCM). The presence of this substance in concentrations up to 
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400 times the CSC is well above the background value that is generally found in most of 
the area north of Monza and which roughly corresponds to the values found "at the 
entrance" to site, in the hydrogeologically upstream piezometer, between 6.5 and 

48g/l. 
High concentrations were detected in 2002throughout the south-eastern portion of 

the plant, in correspondence with some wells, with values up to 473 g/l. The origin of 
the contamination has been traced back to the washing and degreasing of pieces using 
PCE, a solvent stored in underground tanks present in the building subject to the 
renovation. 
 

CodiceSIF denonint data PCE 

0152390026 Well 3 

11-mar-04 180 

14-set-04 198 

07-apr-05 61.14 
23-mar-06 28.7 

22-mag-07 286 
25-lug-08 340 

0152390043 Well 5 

11-mar-04 28 
14-set-04 168 

07-apr-05 27.6 

23-mar-06 22.2 
22-mag-07 22 

25-lug-08 7.5 

0152390054 
Pz 1 

(upgradient) 

11-mar-04 48 

14-set-04 39 

07-apr-05 21.7 
23-mar-06 8.6 

22-mag-07 6.5 
25-lug-08 6.7 

0152390065 
Pz 2 

(downgradient) 

11-mar-04 11 
14-set-04 19.37 

07-apr-05 3.99 

23-mar-06 5.8 
22-mag-07 4.2 

25-lug-08 4.2 

0152390066 
Pz 3 

(upgradient) 

11-mar-04 4.6 

14-set-04 3.2 

07-apr-05 3.04 
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23-mar-06 4.69 

22-mag-07 7.1 
25-lug-08 0.7 

0152390067 
Well 6 

(pumping well) 

11-mar-04 200 

14-set-04 213 

07-apr-05 64.32 

20-mar-06 42.29 

22-mag-07 38.6 

25-lug-08 320 

 
The map shows the points of the monitoring network in the configuration active in 
2010 
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2.4 Regulatory framework 
The remediation process of the area had been started before the national legislation 
on the remediation of contaminated sites came into force (Legislative Decree 22/97 
and Ministerial Decree 417/99), applying the reference standards already existing in 
the Lombardy Region before 1997. 
During the verification of the interstitial gases carried out at the building called " 
former Battery Department " or " former Building B ", located in the south-east portion 
of the plant, the presence of PCE was detected in the interstitial gases and in excess 
concentrations to the regulatory limits even in groundwater. 
In light of this, the company has sent its notice pursuant to dell ' art. 242, paragraph 1 
of Legislative Decree 152/06 to the competent local authorities in February 2011. 
Following this communication, the Characterization Plan of the area on which the 
former Building B stands was drawn up and sent to the Authorities, subsequently 
approved in the Conference of Services in May 2011 by the competent Authority. 
In July-August 2012 a new interstitial gas sampling campaign was carried out; with the 
results obtained, relative to the PCE concentrations, it was possible to redefine the 
spread of contamination in the subsoil, the starting point for the elaboration of the Risk 
Analysis. 
The site-specific Health and Environmental Risk Analysis document was favourably 
assessed with prescriptions by the Authorities during the Service Conference in 
October 2012. 
Therefore, in 2012 an additional document with acceptance of Conference of Services 
prescriptions that defines the CSR for soil gas and groundwater as remediation targets 
was prepared. 
Following approval of the remediation objectives, equal to 71 mg/m 3 of PCE in soil gas 
for the unsaturated portion of land, a remediation project of the total subsoil was 
drawn, which also included the portion of the aquifer assessed in the Conference of 
Services in March 2013 with related observations and additions by the Authorities. 
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3. Pilot-scale application in field 

3.1 Extraction system 
The technology applied for the remediation of the area consisted of the combination of an 
extraction plant (SVE) for unsaturated soil, associated with an Air-Sparging (AS) plant for 
the remediation of groundwater (saturated). 
In consideration of the geological-stratigraphic structure of the soil, characterized by the 
alternation of horizons with coarse and medium fine textures, the design of the SVE plant 
was carried out on the basis of data already available on site, having been active in a 
network of wells for interstitial gas measurement. 
For the correct sizing of the AS system, a pilot module was instead prepared. 
In relation to the local stratigraphic succession and in particular to the presence of clay 
lenses in the area to be reclaimed, the overall system of SVE and AS was created with the 
following characteristics: 

• n. 18 suction wells of which: 
o n. 5 "shorts" (PV1, PM2, PV6, VW14 and VW15) → with filtering section 

between pc and the roof of the first clay lens, used for the remediation of 
unsaturated soil, possibly still polluted. 

o n. 7 "intermediate" wells (VW1 - VW7) → with filtering section between the 
first and second clay lens, necessary to concentrate the recall of polluting 
vapours in this area, where the effect of AS will be greater and where the 
vapours will concentrate; 

o n. 6 "long" wells (VW8 - VW13) → with filtering section between 6 and 14-15 
m deep, or in any case one meter above the height of the phreatic surface, 
will instead have the function of area limiting the diffusion of the AS effect 
and treat the vapours deriving from the groundwater. 

• n. 6 insufflations wells (AS1 - AS6) located inside the former Battery Department, in 
the area of maximum PCE concentration in interstitial gases. In the pilot scale 
application, the construction of a well for insufflations of groundwater (AS/G14) 
and n. 6 monitoring wells positioned around the AS; 

• n. 2 SVE systems, consisting of a condensate separator, a side channel aspirator and 
an activated carbon filter, of which: 

o plant 1 to which the "short" wells are connected; 
o plant 2 to which the "intermediate" and "long" wells are connected; 

• n. 1 AS system consisting of a blower in correspondence with each AS well, capable 
of blowing air at the established flow rates and pressures. 

• n. 3 monitoring wells, necessary especially in the initial start-up phase, to check the 
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influence rays of the venting wells. 
The system was initially launched in the pilot phase and after two months, once the 
functional and monitoring data of the system itself had been acquired, it came into 
operation at full capacity. 
The data collected during the monitoring made it possible to regulate flows and 
depressions of the plants. The results obtained from monitoring with colorimetric vials, on 
the other hand, gave a more precise indication of the presence of PCE in interstitial gases. 
Over time, the outermost wells were closed, particularly in the westernmost area where 
the PCE values were zero, in order to concentrate the area of influence of the SVE in the 
most critical areas. 
 

 
Position of the AS and SVE wells 
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3.2 Injection system 

The AS plant was divided into n. 6 insufflations wells (AS1 - AS6) located in the area of 
maximum PCE concentration in interstitial gases. 

In the pilot scale application, a well for insufflation of groundwater (AS/G14) and n. 6 
monitoring wells were constructed positioned around the AS. 

The carrier gas used was air, injected through diffusers to maximize the flow and 
increase the area exposed to the treatment. Thanks to the diffusion of high air flow, 
distribution was homogeneous in the contaminated area and the stripping effect of the 
volatile contaminants (PCE) from groundwater which are then extracted by SVE was 
amplified. 

 
AS pilot module 
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3.3 Radius of influence 
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On the basis of the bibliographic data already present for the site and in particular those 
derived from the implementation of the previous reclamation project, from the 
stratigraphic observations carried out during the investigations and from the pilot test 
carried out and described in the previous chapter, it was possible to hypothesize a range 
of influence for each suction pit equal to 15 m. 

The location of the suction points has been selected in such a way that the respective 
rays of influence are sufficiently coalescing and there are no unaffected areas within the 
area to be reclaimed. 

3.4 Off gas Treatment 
As a real pilot phase was not foreseen for the development of the SVE system (it should 
be remembered that there was a monitoring system of interstitial gases built in 
application of regional legislation on site for some time and before the planning of the 
reclamation interventions), the gaseous effluent treatment system corresponds to that 
envisaged by the operational reclamation interventions when fully operational. 
In this regard, see the answer to question 4.4 
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4. Full-scale application 
 

4.2 Injection system 
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4.4 Off gas Treatment 
Based on the characteristics and functions of the wells, these were connected to two 
separate suction systems integrated with attached activated carbon filters. 
The vapours deriving only from the "short" suction wells with an indicative flow rate of 
250 m³/h were collected in plant 1. 
The vapours deriving from the “intermediate” and “long” suction wells were collected in 
plant 2 with a total suction flow rate of 650 m³/h (approximately 50 m³/h for each 
suction well). 
A condensate separator was provided prior to the connection to the activated carbon 
filter. 
The following are the characteristics of the activated carbon filter: 

• Estimated gas flow: 650 m3/h; 
• Filtering surface: 3.0 m2; 
• Filter material volume: 7.0 m3/h; 
• Contact time: 38.77 s; 
• Filtration speed: 0.06 m/s; 
• Active carbon quantity: 4,000 kg; 
• Filter layer height: 2,800 mm; 
• Inlet/outlet pipe diameter: 100 DN 
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4.5 Control parameters 
Describe the monitoring plan designed to evaluate the effectiveness of SVE in the three 
dimensions. List the control parameters considered. 
The direct verification of the radius of influence of the venting wells was carried out 
through 3 monitoring wells with a depth of 8 m from a pc, equipped with a 2 ”PVC pipe, 
blind for the first 2 m and micro-slotted at -2 m at the bottom of the hole. The 
perforation-pipe cavity was filled with selected silicon gravel in the micro-cracked 
sections and with cement/benthonite grout in the blind top sections. 
The monitoring operations include both on-site analyses, using portable 
instrumentation, and laboratory gas chromatographic analyses, by taking air samples 
from activated carbon vials, in order to calibrate the analyses performed on site. 
The following parameters were determined on site, both refer to the entire system 
(measurement point at the collector) and to the individual wells: 

• Air speed (m/s) by means of hot wire anemometer; 
• Air temperature (° C) by means of a thermo hygrometer; 
• Air humidity (%) by means of a thermo hygrometer; 
• Depressions realized in the suction wells (mbar) by means of a digital manometer; 
• SOV concentrations present in the air stream (ppm) by PID; 
• PCE concentrations (ppm) through the use of colorimetric vials of suitable Gastec 

or similar scale, through sampling at the suction points. 



   
 

249 
 

6. Post treatment and/or Long Term Monitoring 

6.1  Post treatment and/or Long Term Monitoring 
The system was launched on October 8, 2013; the start-up phase took place in the 
following two months, during which the SVE and AS plants were activated by successive 
steps. From 4 December 2013, the plants operated at full capacity until 2 October 2017. 
During the entire period of operation of the reclamation plants, the functionality checks 
of the plants themselves and the monitoring of interstitial gases were regularly carried 
out in correspondence with the SVE wells. 
The data collected during the monitoring made it possible to regulate flows and 
depressions of the plants. 
The results obtained from the monitoring with colorimetric vials, on the other hand, 
gave a more precise indication of the presence of PCE in interstitial gases. Over time the 
outermost wells were closed, particularly in the westernmost area, where the PCE 
values were zero, in order to concentrate the area of influence of the SVE in the most 
critical areas. 
As described in the last Technical Report drawn up in August 2017 before the shutdown 
of the plants, from the results of the monthly monitoring, it was found that: 

• in a large area of that subjected to remediation, including the west, north-central 
and south-east corner, the PCE values in the measured soil gases reached 
concentrations close to or equal to zero, starting from July 2014; 

• the wells located in the two limited areas of the central-eastern (VW6, VW13, 
VW14) and central-southern (VW10, VW11) zones also had values below the limit 
of 10.47 ppm of PCE and close to zero. 

• the only point where the PCE was found in concentrations in soil gases close to 
the reclamation objective, was the VW12, located north-east of the former 
Battery Department; 

• in correspondence with this well, sampling was then carried out by means of ac 
vials and laboratory analyzes. The analytical data confirmed compliance with the 
limits set downstream of the risk analysis. 

 Given the trends in PCE concentrations in the monitored SVE wells, in October 2017 the 
plants were shut down and the first phase of soil testing was started, by carrying out n. 2 
on/off cycles of the systems to check for any rebound phenomena. 
As indicated in the act of approval of the subsoil remediation project for the Carrier 
plant in Villasanta, the remediation objectives for the unsaturated soil matrix can be 
considered achieved when "... the results of the interstitial gas tests will attest to 
concentrations lower than 71 mg/m3 of PCE in all the monitoring wells for at least two 
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campaigns carried out in different seasonal climatic conditions... " 
The first test of unsaturated soil was carried out in 2018 with the two semi-annual 
sampling campaigns in June and November. 
Given the negative results obtained during the second sampling in November 2018, the 
SVE plants were restarted until April 2019 for a total period of about 5 months and then 
the absence of rebound phenomena was verified through ignition/shutdown cycles. 
The second phase of testing of unsaturated soil was therefore launched, carried out with 
the two six-monthly samplings respectively in July 2019 and January 2020. The results of 
the activities carried out in the two testing campaigns certified compliance with the 
authorized remediation objectives. 
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7. Additional information 

 

  

7.1 Lesson learnt 
The interventions that affected the site were carried out by an American multinational 
which, in line with its corporate policy, paid particular attention in terms of financial 
resources in the choice of the best performing remediation technology for the type of 
pollution (PCE) and for the particular site specific conditions (contamination of the 
unsaturated and saturated, with the presence of more contaminated horizons). 
The use of interstitial gas sampling techniques and identification of remediation 
objectives with concentrations referring to the aeriform matrix present in the 
unsaturated soil represents one of the first cases of application in Lombardy (the first 
sampling had already been carried out before 2010, in the absence of guidelines and 
regulatory guidelines). 
It is therefore a reference case study for the development of the pore gas measurement 
methodology that has been progressively implemented. 
The SVE technology, associated with an AS plant and a Pump & Treat system, has been 
found to be effective in reducing the level of contamination present in the soil and 
groundwater. 
At the administrative level, it is necessary to highlight the difficulties in defining the 
remediation objectives, considering that the legislation and technical guidelines in force 
at the time made the use of values in interstitial gases as a reference for site 
certification with little applicability. 
From a technical point of view, it should be noted that the first soil characterization 
carried out with traditional techniques (sampling of soil by continuous core drilling and 
laboratory analysis) did not show that the table limits were exceeded, underestimating 
the actual state of contamination of the site. 
The use of data from the measurement of interstitial gases in the second phase of 
characterization, however, made it possible to ascertain an effective contamination of 
the unsaturated soil, identifying at the same time the secondary source responsible for 
the contamination in the groundwater. 
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Glossary of Terms 
 

Term (alphabetical order) Definition 
VOC Volatile organic compounds 

SIN Contaminated site of National Priority List 

SIR site of regional importance 

CdS Conference of Services 

CSC Contamination Threshold Concentrations 

CSR Risk Threshold Concentrations 

SVE Soil Vapor Extraction 

AS Air Sparging 

PCE Perchlorethylene (= Tetrachlorethylene) 

TCE Trielin (= Trichlorethylene) 

TCM Chloroform (= Trichloromethane) 

P&T Pump and Treat 
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